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AVERTISSEMENT 

 

ien que d’un fonctionnement particulièrement diversifié et de 
cultures très différentes, l’espèce humaine semble se diriger vers 
une Oligarchie Dirigeante Globalisée, au niveau de toute la 

Planète. Les questions qui se posent alors sont de savoir, comment sera 
organisée la Société Humaine, pourquoi le sera-t-elle ainsi, par qui elle sera 
dirigée et pour qui elle le sera ?  

Est-ce que le schéma reste celui du système monétaire actuel, pour les 
échanges des biens et des services ? Est-ce que celui du modèle 
économique reste identique, avec les mêmes acteurs religieux et politiques, 
sous-jacents ? Si les bases philosophiques organisationnelles n’évoluent 
pas, rien ne permettra le changement indispensable. 

Les oligarchies dirigeantes actuelles mènent une politique de rétention de 
l’information et même de désinformation systématique. Cela concerne de 
nombreuses avancées technologiques qui pourraient être utilisées. Seraient-
elles réalisées et envisagées à l’encontre de l’Humanité, au lieu de lui être 
favorable ?  

B
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Leur négation totale des possibilités de contacts avec des « entités » venues 
d’autres espaces du cosmos apparaît comme une volonté d’empêcher le 
genre humain d’évoluer vers d’autres formes de savoir et de connaissances. 
Le silence pesant, des responsables du recueil d’informations, concernant 
des témoignages, qui sont la plupart du temps, recueillis par des militaires, 
ne permettra pas à notre Humanité d’aller vers une progression 
intellectuelle.  

Le dernier regard est une analyse implacable de notre organisation 
humaine. Elle apparaît comme étant celle de la dernière chance… 
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PREAMBULE  

 

l y aurait une constance chez l’être humain, c’est celle de sa 
recherche permanente de la vérité. C’est, bien sûr, un avantage, 
mais de quelle vérité s’agit-il ? S’agit-il, de celle qu’il voit ou de 

celle qu’il ne voit pas ? Ou encore de celle qu’il soupçonne ? Y aurait-il 
des vérités qui seraient totalement cachées à ses investigations ?  

Le milieu environnemental et l’Humain évoluent. L’Humanité, elle-
même, évolue. Leurs modèles réciproques ne permettent pas d’établir des 
repères sur lesquels s’appuyer pour orienter des recherches. Comment 
comprendre les modèles d’organisations de la Société Humaine, 
lorsqu’on ne sait pas comment est organisé son environnement ? Toute la 
complexité de l’existence individuelle de chacun, mais aussi celle du 
collectif, pourrait résulter d’une méconnaissance et d’une ignorance !  
La recherche de la vérité passe par des observations, des analyses, des 
hypothèses, des théories, des expérimentations !... Un certain nombre de 
schémas peuvent être déterminés. Chacun de ces schémas doit pouvoir 
établir une vérité. Or, notre Univers se présente comme un puzzle. 
Chacune des lois que nous déterminons est une des pièces de ce puzzle. 
Mais il suffit que les pièces adjacentes soient manquantes pour que les 
lois établies ne coïncident pas. Il nous est alors particulièrement difficile 
d’en reconstituer une réalité. 

I 
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Il apparaîtrait vraisemblable de devoir connaître d’abord, quelles sont les 
raisons de notre présence sur cette Planète, dans cet Univers !  Y aurait-il 
un rôle, une mission individuelle, une mission collective ? L’avenir de 
l’Humain dépendrait-il des raisons qui le contraignent à cette présence ? 
Quel est le rapport de l’espèce humaine avec les autres espèces animales, 
végétales et peut-être aussi minérales ? Quel peut être le rapport avec 
d’autres espèces, ailleurs dans notre Galaxie ?  Quel est le rapport entre 
l’espèce humaine terrestre et d’autres espèces dispersées dans l’Univers ?  
Quel pourrait être le rapport entre la vie des espèces terrestres et la vie 
d’autres espèces extra-terrestres ? 

Il nous apparaît peu vraisemblable qu’un roman puisse prétendre en 
donner la clé. Cependant, toute investigation peut s’avérer utile et 
quelquefois indispensable. Un roman présente le gros avantage de 
pouvoir exposer des supposées vérités, sans risque. Il convient cependant 
de savoir que la vérité n’est jamais bonne à dire. Qu’il est surtout interdit 
de l’écrire. Il est pourtant prépondérant d’être toujours en mesure de 
chercher à la connaître. Une vérité romancée permet de pouvoir 
communiquer, sans tomber obligatoirement dans la fiction. Simplement, 
il suffit de savoir décrypter, pour connaître et comprendre. Ce roman se 
présente également sous la forme d’un puzzle. Les pièces qui le 
composent y sont volontairement dispersées. Des pièces adjacentes sont 
évidemment manquantes.  

Lorsque vous entamerez la lecture de ce roman, vous serez confrontés, 
pour le moins, à de la perplexité, si ce n’est, à un dilemme. Dès les 
premiers sujets abordés, vous n’aurez pas d’autre choix que de 
considérer, soit que tout est faux, puisqu’il s’agit d’un roman... soit que 
tout pourrait être vrai, justement, parce qu’il s’agit d’un roman. Un 
roman étant le seul moyen permettant de masquer des vérités 
dérangeantes. Si, dès la lecture des premiers paragraphes, vous avez un 
doute sur l’authenticité des faits, n’en continuez pas cette lecture. Cela 
voudra dire que cet ouvrage n’est pas en mesure de vous concerner. Si, 
au contraire, vous faites le choix de continuer à lire cet ouvrage, il vous 
faudra alors convenir d’un impératif indiscutable, celui que des erreurs 
s’y seront probablement inséré.  

L’organisation de l’ouvrage s’articule à partir de la méthode ORD. Une 
première approche de chaque sujet traité a consisté à scruter, à écouter, à 
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observer, et aussi à recouper les informations, avec le plus d’attention et 
de précisions possibles. Le second contact a consisté, à analyser les 
éléments d’observation qui ont été recueillis, à les structurer et à réfléchir 
sur leurs impacts. Enfin, il est devenu prépondérant de définir un modèle 
de réalisation, permettant de décider d’une éventuelle action qu’il 
conviendrait, le cas échéant, de devoir mettre en œuvre. L’ORD, 
Observer, Réfléchir et Décider, sont donc les trois éléments qui devraient 
permettre, à chacun de nous, d’évaluer les incidences de nos actes 
individuels et collectifs, provoqués ou subis. Une redondance est apparue 
indispensable dans le traitement de certains sujets, difficilement 
compréhensibles par une seule approche. D’autres sujets ont été 
volontairement morcelés, à cause de leur rigueur d’accès. Tout au long 
de cette étude structurelle, les sujets portant sur une vision 
philosophique, sociale, économique et religieuse y seront tour à tour 
abordés. Certains des sujets ainsi évoqués risqueront de choquer vos 
préjugés. 

Le traitement des sujets n’a évidemment rien d’exhaustif, il correspond à 
une volonté de montrer ce qui est, à priori, dérangeant. C’est 
volontairement qu’aucune logique dans le traitement des sujets traités 
n’ait été agencée. Il est apparu indispensable et honnête de ne pas 
respecter une quelconque cohérence de construction. Chacun doit être en 
mesure d’établir son opinion, sans l’ajout d’une influence extérieure. 
C’est au contraire, à partir de cette prospective que doit se réaliser, pour 
chaque lecteur, un niveau de recherches complémentaires et souhaitables 
pour comprendre, réfléchir et peut-être décider.  

Nul n’est en mesure de détenir la vérité. Chacun d’entre nous ne détient 
que sa vérité. Nul n’a donc le droit d’imposer sa vérité aux autres. 
Chacun doit pouvoir définir sa stratégie, en fonction de son niveau de 
connaissance, de son niveau d’analyse et de son niveau de synthétisation. 
Aucune personne ni organisation n’a le droit de décider pour les autres. 
La délégation des responsabilités, prônée par nos Gouvernants, n’est 
qu’une stratégie mise en œuvre pour une prise des pouvoirs, sans 
partage.  

La Société Humaine s’organise à partir de quelques modèles. Il est 
possible de prendre un schéma géométrique pyramidal pour expliquer 
l'un de ces modèles. Trois éléments peuvent s’y distinguer. Une 
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oligarchie dirigeante qui se trouve au sommet. Une classe moyenne qui 
sert à structurer la Société. Une classe tertiaire qui vit dans la précarité 
au quotidien. La répartition numérique de chacun de ces trois secteurs 
sociaux économiques est sans importance. La structure de chacun de ces 
trois éléments est, par contre, très précise. 

L’élite, au sommet, s’octroie tous les pouvoirs, décisionnels, économiques 
et structurels, sans aucun partage possible. Les privilégiés de la classe 
médiante cherchent constamment à progresser vers l’élite. Ils sont, du 
reste, façonnés par l’élite qui leur laisse croire à une possibilité 
d’évolution sociale et économique. La troisième partie de la société, fixée 
à la base de notre exemple géométrique, est la plus nombreuse, mais 
aussi la plus vulnérable. Elle n’a aucun espoir de progression. C’est très 
rarement que certains de ses membres parviennent à accéder à un 
échelon supérieur. Aucune opportunité ne leur est généralement 
accordée. Ce n’est qu’au prix d’efforts considérables, soutenus tout au 
long d’une vie, et à condition qu’aucune difficulté majeure ne vienne 
entraver leur progression, qu’un résultat leur est admis. Majoritairement, 
c’est une vie médiocre, sans perspective, qui leur est réservée. 

Chacune de ces trois catégories d’humains comporte, évidemment, 
différents niveaux de hiérarchies. L’oligarchie dirigeante est composée 
des grands dirigeants des entreprises multinationales, des hauts 
dirigeants des grandes banques internationales, des principaux 
monarques du globe et des hauts dignitaires internationaux.  

La classe moyenne est constituée de trois niveaux. Le premier niveau est 
représenté par les cadres supérieurs des entreprises privées et publiques 
et des notables. Le second niveau regroupe les professions libérales. Le 
troisième groupe correspond aux cadres du privé et du public et les 
commerçants.  

La base est composée par la multitude d’anonymes représentant les 
différentes strates de cette partie de la Société Humaine qui ne possède 
aucun pouvoir décisionnel et ne peut que subir les extravagances de leur 
oligarchie dirigeante. Ce sont les ouvriers de l’industrie, les salariés de 
l’agriculture et ceux des services. Les dirigeants des toutes petites 
structures, que sont les paysans, les commerçants et les artisans, n’ayant 
que quelques employés.  



9 

 

L’écriture en général et d’un roman en particulier est un moyen, parmi 
d’autres, d’analyser et de transmettre de l’information. Il est toutefois 
important d’agrémenter cette information, pour la rendre mieux 
accessible. La chronique est argumentée à partir de trois personnages qui 
ont l’habitude de se rencontrer et d’échanger leurs points de vue. 

Les illustrations qui sont dispersées au gré des chapitres n’ont qu’un 
faible rôle didactique. Elles servent simplement à apporter un peu de 
fantaisie.  

Toutefois, il vous faudra convenir par avance, que la devise d’un roman, 
consiste à ce que toute ressemblance, avec des lieux ou des personnes, ne 
sera que pure coïncidence…  

À vous d’en méditer... 
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CHAPITRE 1    

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

a rencontre, 

 

Tiens, salut Pierrot, comment tu vas ce matin ?... 

_ Ah, bonjour, Papy, moi je ne vais pas trop mal ! Il ne faut pas se 
plaindre… 

_ Et tes douleurs dorsales ? 

_ Elles se portent bien… 

_ Ah, je vois... 

_ Et à part cela, qu’est-ce que tu me racontes ?... 

L
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_ Oh, rien de particulier…  

_ Tiens, voilà notre professeur.  Notre spécialiste de l’information en tous 
genres, de quoi va-t-il nous entretenir aujourd’hui ? 

_ Salut vous deux… ravi de vous voir... 

_ Alors, quoi de neuf, est-ce que tu as quelque chose de nouveau à nous 
raconter ?... 

_ Oui, bien sûr, le jour où je n’aurai plus rien à raconter… tu vois ce que je 
veux dire...  

_ Excuse-moi, je crois que je t’ai coupé la parole… 

_ Oui, je voulais vous parler de notre organisation sociale... 

_ Ah bon, et qu’est-ce qu’il lui arrive ?... 

_ C’est un peu compliqué, je ne sais pas par où commencer… 

_ Eh bien ! Commence par un bout, n’importe lequel… 

_ Oui, après tout... allez je me jette à l’eau...  

_ De quoi veux-tu nous parler ?... 

_ Des différents modèles de notre Société… 
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es modèles sociaux, 

 

 « Il convient d’abord de commencer par faire un rapide état 
des lieux de notre Société. Quels sont les modèles de 

référence qui l’organisent ? 

 

Le modèle philosophique.  

Il est mentionné en premier parce qu’il englobe tous les domaines de la 
pensé spéculative et conceptuelle. C’est lui qui établit les disciplines 
autonomes, dans les différents domaines de la connaissance. Il pourrait 
être considéré à l’origine de tous les modèles organisationnels de la 
Société Humaine. 

 

Le modèle politique, 

Il est l’organisation du Pouvoir des Etats, par l’établissement de la 
souveraineté des Pays et de leur territoire. Il détermine et justifie 
l’idéologie et les concepts d’une Nation. 

Les fondements et les prises de décisions sont déterminés par l’influence 
et le pouvoir de chaque doctrine préétablie. Le modèle politique se 
détermine par la mise en place de régimes aussi divers qu’influents. Ils 
sont désignés sous le nom de démocratie, totalitarisme, nationalisme, 

D
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capitalisme, socialisme, communisme, etc... 

Il met en œuvre les règles de droit, administrant l’ensemble de la 
population, de chaque pays. Il est le Gouvernement des Communautés de 
Populations. Il établit les valeurs morales publiques. 

 

Le modèle religieux, 

Il serait apparu dès la préhistoire et aurait établi les bases d’une vie 
sociale entre les groupes d’individus pour créer des Communautés avec 
leurs rites, leurs coutumes, leurs codes, leurs mythes et leurs dogmes. 
Elles étaient quasiment toutes polythéistes à l’origine. Les plus 
répandues, actuellement, sont monothéistes et, de ce fait, plus influentes. 
Ce changement de statuts les a rendues beaucoup plus convaincantes. Et 
ce n’est pas un hasard... 

De nombreuses Communautés religieuses se sont organisées dans le 
temps, des plus insignifiantes aux plus importantes. Certaines de ces 
Communautés sont devenues institutionnelles. Elles influencent la 
Société Humaine et parfois elles l’organisent. Souvent elles la dirigent. 

Les quatre principales religions contemporaines regroupant le plus 
d’adeptes sont, dans l’ordre, le Christianisme avec 1,7 milliard d’adeptes, 
l’Islam avec 1 milliard, le Bouddhisme avec 350 millions, le Judaïsme 
avec 15 millions. Toutefois, elles correspondent à différentes tendances et 
influences dont le nombre d’adeptes n’est pas en rapport avec leur 
suprématie. 

Il s’agit, en réalité d’un système de croyances et de pratiques, fondées sur 
la relation à un être suprême en se référant souvent à un lien entre le 
monde naturel et un monde spirituel. 

 

Le modèle économique, 

Paradoxalement, le modèle économique repose sur des valeurs 
subjectives. Les standards peuvent être indépendants tout en étant 
tributaires des variables conjoncturelles, sociales, techniques, 
géographiques et météorologiques. 
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Aussi leurs prévisions sont-elles sujettes aux différentes variables 
auxquelles elles sont associées et de leurs interdépendances. D’où 
l’extrême complexité de ces standards et de la propagation d’erreurs. 
Ceci explique que les prévisions macroéconomiques soient aussi 
aléatoires, à court, moyen ou long terme, malgré l’efficacité des 
prévisions statistiques analytiques. 

Le dynamisme économique est tributaire des ressources, des coûts 
d’exploitation et de la compétition, mais surtout du principe 
monopolistique. 

 

Le modèle scientifique, 

La science ne retient pour vrai que ce qu’elle peut modéliser et vérifier. 
Elle est un ensemble de Lois, confirmées ou infirmées par des 
expériences, permettant d’identifier les critères essentiels, dont les termes 
peuvent apparaître ambigus. Elle n’a pas de définition exhaustive. 

Elle n’est pas un modèle social de référence !  Elle n’a pas d’autonomie. 
Sa fonction est tributaire des choix des autorités ou des groupes d’intérêts 
qui l’utilisent. 

Pourtant, son modèle, de systématisation de la connaissance et de 
l’organisation, est plus ancien que celui des autres modèles. Il a été là, 
dès l’origine de l’Humanité et de son positionnement parmi les autres 
espèces vivantes. 

Il établit continuellement des théories qu’il s’ingénie ensuite à relier 
entre elles, afin de trouver une explication rationnelle entre l’origine 
humaine et sa relation avec l’Univers, de l’infiniment grand à 
l’infiniment petit et inversement. 

Toutefois, sa tâche est exponentielle et vraisemblablement, également 
infinie. Seule, une interdépendance des interdisciplinarités pourrait 
devenir admissible. 

Cependant, sa recherche fondamentale apparaît plus crédible que les 
croyances dogmatiques, admises indiscutablement, jusque-là !  Il 
conviendrait d’établir un pouvoir de la connaissance, malgré les valeurs 
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aléatoires des prédictions de ses théories, non confirmables à un instant, 
pourvu qu’elles ne soient pas des spéculations. 

Ainsi, le modèle cosmologique décrivant le moment de la naissance de 
l’Univers, par une explosion initiale et ensuite de son évolution 
expansionniste apparaît le plus en accord avec les observations actuelles 
de sa structure apparente. 

Il en va de même pour l’évolution des espèces. L’organisation du monde 
du vivant, sur notre planète, s’est établie à partir d’une continuité dans 
l’organisation la plus simple, jusqu’à la plus complexe. Puis, dans une 
sélection naturelle par les mécanismes de l’environnement et des facultés 
d’adaptation, avec tous les bouleversements métaboliques appropriés. 

Il est, néanmoins une prévision à prendre en considération, c’est celle, 
très prochaine à l’échelle universelle, de l’extinction de l’espèce 
humaine, mais pas seulement d’elle. 

Son existence, en sursis, n’aurait pas une grande incidence sur la 
continuité des autres espèces, sauf si son action sur l’environnement 
devient la conséquence d’une rupture dans la chaîne alimentaire, par 
exemple.  

Les conséquences pourraient en être une réaction en chaîne, totalement 
incontrôlable. » 

 _ Ah, oui… tu nous fais une belle entrée en matière !... 

 _ Tu lui avais bien dit de commencer par un bout…  

 _ D’accord, j’en prends acte… mais je m’attendais à quelque chose de plus 
léger… pour débuter… 

 _ C’était pourtant mon intention… je fais ce que je peux. Tiens, toujours 
dans le désordre... je voudrais aussi vous parler d’un autre modèle… ou 
plutôt d’un sous modèle, un peu plus surprenant... 
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es abus de pouvoir, 

 

Une très grande partie des prescriptions médicales n’aurait 
aucune justification. Radios, scanners, prises de sang, 

prescriptions de médicaments, interventions chirurgicales...  Il y aurait 
des excès qui touchent tous les domaines de la médecine, du geste le plus 
anodin à celui qui peut devenir le plus invasif. Énormément d’actes 
médicaux seraient abusifs !  

Comment ne plus devoir, ni pouvoir, faire confiance en la médecine ou à 
son médecin ?  Des pratiques médicales qui ne serviraient… qu’à faire de 
l’argent !  Des praticiens, qui ne considèreraient les patients venant les 
consulter, que comme des animaux, envers qui ils peuvent s’octroyer tous 
les droits. Des médecins ou des chirurgiens malhonnêtes ne seraient pas 
nombreux. Heureusement, mais ils ne seraient dénoncés par personne et 
en aucune façon. Cela rend donc plus difficile encore la possibilité de 
confiance qui puisse leur être accordée. 

Dans le secteur privé, par rapport à l’hôpital public, le chiffre d’affaires 
et le but lucratif sont primordiaux. Cependant le secteur public serait lui 
aussi soumis à la notion de rentabilité. Son mode de financement 
s’appelle la « tarification à l’activité ». À chaque acte correspondant une 
enveloppe financière, versée par les Caisses d’Assurance Maladie. Donc, 
plus il y aurait d’actes, plus l’hôpital en serait rémunéré et par voie de 

L
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conséquence, mieux rémunéré. Le praticien suivrait également cette 
logique. De ce fait, les effets pervers du privé auraient été mis en place 
dans les hôpitaux.  

Certaines régions, comme Paris et la Provence-Alpes-Côte d’Azur 
seraient tout particulièrement situées dans le rouge. Or tout cela se ferait 
sans analyse des résultats. La conséquence globale de tout cela, c’est que 
les hôpitaux augmenteraient leur chiffre d’affaires régulièrement, 
chaque année. L’argent deviendrait alors le seul moteur de cette logique 
inflationniste, au détriment, bien évidemment, des malades.  

Mais il y aurait aussi la peur des tribunaux. En cas d’échec de 
diagnostic, les praticiens auraient tendance à multiplier les actes de 
contrôles, afin de se couvrir d’un éventuel risque d’erreur… Cet 
argument n’explique pourtant pas que la pratique des césariennes par les 
obstétriciens aurait été doublée en 20 ans. Lesquels praticiens 
justifieraient leurs actes inflationnistes par le principe de précaution… 
sans que cette pratique puisse supprimer les risques de décès ou d’autres 
conséquences tout aussi désastreuses. Les chiffres seraient là pour le 
préciser.  

Il s’agirait donc surtout d’une dérive faite au détriment de l’intérêt des 
patients. En effet, les accouchements par césarienne présenteraient des 
risques très conséquents pour l’enfant. Ils seraient surtout, trois fois plus 
élevés, pour la mère.  

Il y aurait aussi une stratégie de vente des médicaments, harmonisée par 
de grands groupes pharmaceutiques et industriels, lesquels financeraient 
de très grosses campagnes d’informations, permettant de développer leurs 
campagnes commerciales qui s’en suivent.  

Ces promotions massives, feraient du médicament, un bien de 
consommation incontournable et leur « marketing » serait parfaitement 
rodé. Seul, le profit serait pris en considération et en aucun cas la santé 
du patient, qui ne serait, de leur point de vue, qu’un consommateur. Cela 
expliquerait notamment l’usage particulièrement abusif des 
psychotropes. Il semblerait que les deux tiers des prescriptions ne seraient 
absolument pas justifiés.  

Des aberrations de prescriptions provoqueraient cette surconsommation, 
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qui aurait bien évidemment, des conséquences financières, mais surtout 
de très graves conséquences de santé publique. Les personnes qui 
surconsomment, à l’origine bien portantes, deviendraient 
progressivement réellement malades… Des associations de médicaments, 
non compatibles entre eux, seraient également prescrites, pouvant 
provoquer et provoquant de très graves pathologies, ultérieurement !  

À cela s’ajouterait une incompétence flagrante des médecins, submergés 
par une pharmacopée exagérée, ne bénéficiant d’aucune formation 
véritable sur les nouveautés. En faculté de médecine, les élèves ne 
recevraient que deux mois de cours, en ce qui concerne les médicaments, 
sur leurs six années d’études… 

D’autre part, la formation médicale en continu, des médecins, serait 
financée en quasi-totalité par l’industrie pharmaceutique elle-même. Par 
ailleurs, les congrès et autres séminaires seraient aussi subventionnés par 
les industriels pharmaceutiques. Les médecins, d’autre part, auraient 
tous leurs frais de déplacements, pour aller y assister, entièrement pris en 
charge, toujours par le même système.  

Il y aurait encore et surtout cette attitude, de la majorité des praticiens, se 
considérant tout puissants, et dont le savoir ne devrait en aucun cas être 
remis en cause. Il serait à l’évidence indispensable que le Corps médical, 
constatant les abus, les dénonce afin d’assainir cette discipline nécessaire 
à la Société Humaine. En opposition, la solidarité entre médecins y 
serait, elle, implacable.  

Le code de déontologie de ce Corps précise, dans son « article R. 4127-56 
: les médecins doivent entretenir entre eux des rapports de bonne 
confraternité ». Ils agiraient même, selon les milieux renseignés, de 
méthodes identiques à celles des corporations secrètes. 

 L’Assurance Maladie elle-même se considèrerait sans pouvoir de 
contrôle, ni de l’activité, ni de la pertinence des actes du Corps médical. 
Le Corps médical n’aurait donc, de ce fait, aucun compte à rendre à qui 
que ce soit. Tous leurs actes resteraient obscurément secrets et 
secrètement gardés.  

Il est important de comprendre, que le résultat de cet immense gaspillage 
d’une part et du silence d’autre part, seraient particulièrement 
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préjudiciable aux personnes qui ont un réel besoin de soins médicaux. 
Cette situation risquerait de leur être très dommageable à brève 
échéance, par voie de conséquence.  

Tant que les médecins ne seront pas évalués sur le bien fait de leurs actes 
et qu’ils n’auront pas à rendre-compte, à qui que ce soit, la santé restera 
très aléatoire et les actes du Corps médical risqueront d’être toujours 
remis en doute et perçus comme non dignes de confiance.  

_ Eh, bien ! Je n’avais, moi-même, jamais accordé de confiance aux 
médecins… moins je les vois et mieux je me porte… mais j’aurais jamais 
cru que cela soit possible…  

_ Nous sommes bien peu de choses, au regard de ces Professionnels de la 
Santé... 

_ Tu vois, c’est notre santé surtout, qui tient à peu de choses… 

_ Vu comme ça, effectivement... 

_ Mais, j’ai encore une information bien plus époustouflante à vous 
soumettre... 

_ Je m’attends au pire… 

_ Moi aussi... 

_ Vous pouvez… est-ce que vous avez déjà entendu parler de la « géo-
ingénierie stratosphérique »… 

_ Ma foi, non…  

_ De quoi s’agit-il ?... 

_ De pulvérisations dans l’atmosphère... 
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es aérosols stratosphériques, 

 

Les « chemtrails » ou programmes d’aérosols stratosphériques 
consistent à asperger la haute atmosphère de particules 

extrêmement fines, avec un quadrillage méticuleux, à l’aide d’avions 
gros porteurs.  

Le ciel devient alors laiteux. Cela pourrait être pour préserver l’humanité 
des conséquences causées par le réchauffement climatique en constituant 
un bouclier chargé de réfléchir les rayons solaires… telle serait, en tout 
cas, la thèse avancée par les Officiels en charge de ces programmes. Cela 
pourrait aussi servir à inoculer les populations… selon une hypothèse 
moins officielle.  Dans quel but ?… Là est toute la question. 

Des campagnes de vaccinations massives pourraient être organisées de 
cette façon, toujours dans un but, soi-disant humanitaire. Comment la 
pertinence de tels projets peut-elle être contrôlée ?  Quels sont les risques 
collatéraux envisageables ?  Ces aspersions seraient réalisées, 
officiellement, plus majoritairement, sur certains pays tels que les USA, 
le Canada, la Grande-Bretagne et la France. Mais dans les faits, le 
phénomène serait assez mondialisé…  

Ces opérations secrètes, sont-elles réellement faites dans l’intérêt des 
populations ?  Les particules relevées au sol font état de traces 
d’aluminium, de baryum, de strontium 83, de titane, etc. Ces éléments 
contaminent l’eau et le sol dans des proportions assez dévastatrices et 
irréversibles, particulièrement pour les systèmes biologiques naturels.  

Avec l’accumulation des doses, les dégâts deviendraient irréparables. La 

L
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toxicité de l’aluminium n’est plus à démontrer… en s’accumulant dans 
l’eau et dans le sol avec des taux de concentration extrêmes cet agent 
chimique perturbe les métabolismes et crée des cancers à terme chez les 
animaux, mais aussi chez les Humains. 

Sous l’appellation de « maîtrise de la météo », ces programmes auraient 
été mis en œuvre depuis 50 ans déjà… Il se serait agi au début, d’une 
technique de restructuration du climat !  

Il pourrait en fait, s’agir d’une vaste campagne établie par « le nouvel 
ordre mondial », destinée à affamer des millions de personnes pour 
pouvoir mieux contrôler l’expansion démographique humaine... 

S’agirait-il d’une procédure planifiée. Un groupe de l’élite mondiale, 
aurait-il programmé… la destruction des 2/3 de l’Humanité afin de 
mieux pouvoir assurer le contrôle d’un volume réduit de cette 
Humanité ?... De nombreux signaux d’alerte le laisseraient présager. 

Cette Élite aurait peur, selon certaines sources d’information et en raison 
de leur « politique économique globale », d’un débordement des 
populations en révolte, qui risqueraient de devenir alors... 
incontrôlables.  

_ Mais ils contrôlent déjà l'humanité composée de plus de 6 milliards 
d'individus dont la grande majorité se situe au bas de la pyramide des 
valeurs. Ne serait-ce pas plutôt pour réadapter la démographie humaine à la 
potentialité des ressources de la Terre qui, elles, sont finies ?... 

_ C’est une bonne remarque, mais je termine… 

 Les conséquences immédiates de ses aspersions, en haute altitude, 
auraient déjà des effets directs. L’air deviendrait toxique, l’eau se 
chargeant en métaux toxiques, le serait également et les aliments seraient 
aussi contaminés. Ce mélange serait sans aucun doute, très lourd de 
conséquences. Les produits chimiques ainsi déversés, affecteraient les 
forêts.  

_ Ah, quand même... heureusement que tu nous as prévenu… 

_ Qu’est-ce que vous pensez de tout ça ?... 

_ Pas très réjouissant…  
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_ Moi, j’ai entendu parler de pluies chimiques, constatées au Canada, est-ce 
que c’est de cela qu’il s’agit ? 

_ Cela pourrait s’y apparenter en tout cas... 

_ Mais moi, j’ai entendu dire que les Américains utiliseraient des « Lasers 
Super Puissants », pour modifier le climat localement !  Et même 
provoquer d’autres phénomènes terrestres... 

_ J’en ai aussi entendu parler…  

_ Attendez que je vous raconte la suite… cela concernerait justement les 
actions d’un groupe secret... 

 

 

 

 

 

 

es sectes secrètes, 

 

Plusieurs Organisations, dont le fonctionnement reste très 
obscur, apparaissent agir en dehors des Lois et des Règles qui 

régissent les Pays en particulier et notre Société Humaine en général. 
Leurs membres, qui ne seraient pas tous répertoriés, agiraient dans 
l’ombre. Ces corpuscules seraient répartis dans tous les Pays et 
pourraient même s’être regroupés en un organisme décisionnel unique.  

L
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Ils seraient les principaux responsables occupant les plus hautes 
fonctions, et qui seraient les plus influents à l’intérieur des 
gouvernements, des religions, des grands groupes économiques, de 
l’éducation, des systèmes diversifiés de l’information, du milieu médical 
dans sa globalité, de la recherche, de l’armée, du système bancaire, ainsi 
que des organismes caritatifs... 

Une démocratisation de façade serait organisée pour les Peuples, 
pendant que le « pouvoir réel » serait dirigé par des corpuscules. Les 
votants ne désigneraient de ce fait, aucun des responsables. Les choix 
ayant été déterminés, bien à l’avance, par les décideurs qui désignent les 
candidats. Les moyens d’informations n’auraient plus d’autres 
alternatives que celui d’un « lavage des cerveaux ». 

L’unique but de ce système mafieux secret serait de s’emparer du 
contrôle total de l’ensemble des Peuples de tous les Pays et sur tous les 
Continents. De s’emparer aussi de leurs ressources et de leurs systèmes 
économiques. Cette organisation, telle qu’elle apparaît, représente la 
menace la plus absolue à l’encontre des libertés individuelles et 
collectives ?  

Cela aurait plus exactement pour signification, que les libertés 
deviendront totalement inexistantes. Il s’agirait bien alors d’une société 
occulte, possédant les systèmes de renseignements et de contrôle les plus 
puissants qui n’aient jamais existé. Ce qui apparaît plus grave encore, 
c’est que cette Organisation contrôlerait également toutes les Armes de 
destruction massive disséminées sur notre Planète !  On comprend mieux 
leur souci permanent de les répertorier. 

Ces « hauts stratèges », de l’ombre partageraient la même vision de 
globalité pour toute la Planète, mais surtout pour leurs propres centres 
d’intérêt. Ils organiseraient la mise à sac des environnements afin de 
rendre les populations plus vulnérables. Ils organiseraient le chômage de 
masse afin de pouvoir mieux réglementer le pouvoir des exploitants 
économiques.  

L’urbanisation à outrance permettrait de parfaitement contrôler les 
populations. Ce serait une mise sous séquestre de la conscience 
individuelle par un bouleversement des valeurs et des comportements.  
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Après l’ère des Tribus, celle des Empires et des Royaumes, celle des 
Etats-Nations, voici venue l’ère des Conglomérats Economiques. 

Leur pouvoir n’est plus ni représentatif ni électif. Il est, de plus, sans 
localisation géographique. Le « nouveau pouvoir » sera exercé par ceux 
qui contrôlent les banques, les productions, la technologie, l’énergie et 
l’information !  Ce « Pouvoir Global » n’aura ni alternative ni 
échappatoire. Il constituera une « Nouvelle Civilisation » ! 

Ces communautés secrètes unies fonctionneraient selon le principe bien 
connu, d’adeptes soigneusement choisis, possédant des renseignements 
connus d’eux seuls. Ils sont mis au secret absolu, avec interdiction totale 
d’une divulgation quelconque de leur savoir. Le sort de ces personnes 
étant lui-même scellé par leur propre serment d’engagement.  

Ces adeptes sont, bien évidemment, endoctrinés par chaque communauté, 
afin qu’ils accomplissent les tâches qui leur sont dévolues. Ils ont la 
certitude de l’efficience de leurs activités. Il s’agit tout simplement de 
l’organisation d’un gouvernement détenant tous les pouvoirs de la 
Planète sur tous les individus de cette Planète ! 

Par leurs actions de corruption à grande échelle, ils nomment et dirigent 
tous les secteurs de responsabilités des États. Soit par infiltration dans les 
services secrets, soit par l’action directe de leurs représentants déjà en 
poste. Les sujets utilisés, pour une corruption volontaire ou déguisée, 
sont souvent féminins, et prêts à tous les sacrifices…  

Les assassinats sont aussi très radicalement utilisés, pour décapiter les 
zones de résistance ou d’influence incontrôlables. L’anéantissement du 
bloc soviétique, qui représentait certainement un obstacle à leurs 
prétentions, pourrait être un des exemples prépondérants des résultats de   
leurs actions !  

Les nouveaux services de renseignement de la Russie, qui ont remplacé 
l’ex KGB organisation de renseignements civils, et du GRU organisation 
de renseignements militaires, seraient maintenant parfaitement infiltrés 
par cette organisation hors normes ! 

Les plus grands systèmes organisationnels religieux sont également, 
maintenant, placés sous leurs contrôles. Les communautés religieuses 
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représentent en effet les moyens de propagande les plus efficaces auprès 
des populations !  Il ne faut pas oublier que les conférences ou les écrits 
émanant des plus hauts responsables de ces congrégations religieuses, 
sont considérés, par leurs adeptes, comme des vérités divines…  

L’influence de l’Organisation globale est donc primordiale. N’oublions 
pas que cette organisation est influente partout, y compris dans les 
tribunaux judiciaires chargés d’examiner des preuves éventuelles établies 
à l’encontre de « Conspirateurs », convaincus d’actions meurtrières ou 
envers de très hauts responsables !  De nombreux procès seraient ainsi 
demeurés « sans suite »… Les hauts dignitaires sont souvent remplacés 
par des « acteurs de l’ombre » qui ont fait leurs preuves auprès des 
principaux responsables de cette organisation obscure… 

Les gouvernements, qui se montreraient encore hostiles ou réticents à... 
suivre les directives, seraient rapidement ramenés à la raison. Les 
manipulations politiques sont un de leurs moyens d’action. Les sabotages 
en tous genres font également partie de leur arsenal d’actions pour 
pouvoir neutraliser des centres opérationnels ou économiques !  

Pourquoi utiliser un tel chaos planétaire ?  Pour pouvoir contrôler 
parfaitement l’action globale, dans tous les secteurs fonctionnels de 
l’Humanité. La monnaie, par le contrôle des banques et des réserves 
monétaires des États. L’énergie, avec le contrôle de ses modèles 
d’exploitations, la nourriture en contrôlant également les productions 
agricoles et les ressources en eau. La santé, par le contrôle des industries 
pharmaceutiques, des écoles de médecine et ses secteurs de recherches. 
L’Endoctrinement, par le contrôle des systèmes éducatifs et de la 
diffusion des informations. La dissidence, par le contrôle des actes de 
révolte et la surveillance de tous les autres corpuscules pouvant 
représenter un danger à l’Action globale. 

Un ancien haut responsable des Affaires étrangères d’Amérique du 
Nord, aurait déclaré : « - celui qui contrôle les réserves de nourriture, 
contrôle les personnes, celui qui contrôle l’énergie, contrôle les 
Continents, celui qui contrôle l’argent, contrôle les États ». Autrement 
dit, celui qui contrôle ces trois points contrôle la globalité des actions 
susceptibles d’être entreprises : il dirige l’Humanité. Il peut donc 
emmener l’Humanité dans la direction qu’il souhaite, y compris dans 
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celle de son anéantissement… 

Il apparaît, en effet, que de très gros stocks d’armes seraient actuellement 
cachés dans des lieux stratégiques, prêts à être utilisés le moment 
opportun. Des commandos militaires seraient spécialement surentrainés 
au terrorisme et seraient prêts à passer à des actions de destruction. 
Notamment pour la destruction de cibles particulières, placées sous haute 
protection. Ils disposeraient d’un armement nucléaire, chimique, 
biologique ainsi que d’autres armes non répertoriées… en particulier des 
« valises nucléaires » dont les facultés de destruction seraient absolument 
effrayantes. Par leur faible volume et leur multiplicité… cette Pieuvre 
tentaculaire serait prête...à agir ! 

Cette organisation a pour nom : « le Nouvel Ordre Mondial ». Il convient 
de comprendre que rien ne peut se produire par hasard, tout étant 
organisé…vers une programmation des êtres humains ! 

L’organisation de la Société Humaine se divise en trois parties. Un petit 
nombre qui dirige, un groupe qui veille à la bonne exécution des tâches 
et la majorité qui subit sans jamais rien comprendre à ce qui se passe !  
Le départ du Nouvel Ordre Mondial serait déjà donné, il reste seulement 
à connaître s’il sera érigé par la force ou par le consentement...  

_ Ah, oui… Eh, bien… je suis sans voix… 

_ Et moi donc… espérons que ceci ne se confirmera pas… 

_ Attendez, j’ai encore une surprise… 
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 ’évasion fiscale, 

 

Payer sa part d’impôts, c’est la seule façon de contribuer à 
faire fonctionner les Services publics d’un État. Les Services 

publics sont l’ensemble des prérogatives d’un Pays permettant de le faire 
bien fonctionner. Ce sont généralement, les seuls moyens d’organisation 
pour la bonne marche de la Société Humaine. Ils sont assurés par l’État 
lui-même parce que jugés non rentables pour des Entreprises Privées. 

Le premier problème qui est alors posé est celui de l’équité de tous les 
citoyens, au regard de cette charge financière qui leur incombe. Le 
second problème est que, tous ceux qui le peuvent, se soustraient de leurs 
devoirs de citoyens. Oui, mais qui, les "Entreprises Multi Nationales", 
qu’elles soient originaires du Pays ou pas. Elles ont elles-mêmes, créé la 
mondialisation pour pouvoir se soustraire à la fiscalité de chacun des 
Etats où elles prospèrent. 

Elles ont des cabinets d’avocats, véritables plateformes de recherche des 
Paradis fiscaux, spécialisés dans les Évasions fiscales. Ces cabinets leur 
auraient permis de ne plus payer aucun impôt depuis plusieurs 
décennies. Pendant ce temps, les Moyennes et Petites Entreprises sont 
fortement taxées, sans possibilité de se soustraire à leurs charges. Un 
déséquilibre permanent s’est ainsi installé, contraignant les différents 
petits acteurs économiques à céder leurs parts de marchés aux Multi 
Nationales et à arrêter leurs activités. Ces Multi Nationales ne participent 
pas à l’organisation d’aucun Pays, tout en bénéficiant des avantages des 
infra structures réalisées et entretenues, entièrement laissées à la charge 
des citoyens imposés. 

L



28 

 

Ces Entreprises Mondiales vendent leurs productions dans tous les Pays. 
Elles engendrent des bénéfices irrationnels et ne payent jamais aucun 
impôt nulle part. Comment fonctionnent-elles pour pouvoir procéder 
ainsi ?  Leurs cabinets d’avocats sont là pour effectuer tous les montages 
financiers qu’elles ont elles-mêmes mis en place, avec l’aide de certains 
États peu scrupuleux. Ceux-ci accueillent soit, leurs masses monétaires 
colossales, soit leur siège social en résidence fictive, soit les deux afin de 
pouvoir mieux tricher.  

Ainsi, un seul immeuble d’un étage peut abriter, à lui seul, plus de 
280.000 Sociétés. Il s’agit, en réalité d’un cabinet d’avocats chargé 
d’enregistrer les statuts de ces entreprises, dans un Pays qui ne fait pas 
payer d’impôts. C’est aussi simple que cela. C’est surtout une des plus 
grandes organisations d’escroquerie fiscale, comme il en existe plusieurs 
centaines au monde. Elles organisent des « montages fiscaux ». Ces 
Pays, qu’on appelle des Paradis fiscaux, seraient plus de soixante sur la 
Planète. Ils sont des systèmes extrêmement préjudiciables envers tous les 
citoyens. Envers tous ces citoyens qui sont contraints de supporter les 
charges de fonctionnement de leurs Pays, à la place de ces sociétés 
malhonnêtes, et ce, sans équité possible.  

Cependant il n’y a pas que cette façon de détourner la fiscalité. C’est 
aussi la porte ouverte à toutes les organisations mafieuses qui peuvent de 
cette manière, blanchir d’énormes fortunes, dont les origines sont le 
grand banditisme avec toutes leurs actions criminelles qui s’en suivent. Il 
y aurait aussi des centres de recherche sur les flux financiers les plus 
rentables. Ils appellent cela de « l’optimisation fiscale »… Tous ces 
personnages accumulent d’énormes masses monétaires qui sont souvent 
supérieures au volume financier des États. On les appelle des « centres 
financiers offshore » ou des « paradis prudentiels » ou encore des 
« paradis bancaires ». Ils sont en constante évolution, afin de pouvoir 
s’adapter à d’éventuelles exigences... qui n’auraient pas été évaluées.  

Ils offrent d’abord une totale liberté de circulation des capitaux 
internationaux, un secret bancaire parfait, un enregistrement facile et 
rapide des sièges des entreprises et une absence de toute taxation. Ces 
organisations attirent les entreprises, mais aussi les particuliers fortunés, 
tels les artistes, les sportifs, etc. Évidemment, les organisations 
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criminelles (la contrebande, la prostitution, les trafics d’êtres humains, 
les trafics d’organes, les contrefaçons, les trafics de drogues...) y 
participent aussi dans la plus grande discrétion !  

Par exemple, des masses volumineuses d’argent, issues de la vente de la 
drogue en Colombie, sont d’abord blanchies aux Bahamas. Puis elles 
transitent par l’Allemagne et Monaco. Elles sont ensuite virées vers des 
comptes de sociétés en Suisse et au Luxembourg. Pour être 
ultérieurement virées sur des comptes à pseudonymes en Autriche. Elles 
sont finalement réinvesties en Colombie par des « Sociétés de Droits 
européens » et contrôlées par les « cartels » de la drogue. Les 
mécanismes de blanchiment sont parfaitement authentifiés. Seulement, 
les montants faramineux de ces criminels organisés ne le sont pas du 
tout, de source officielle...  

Le nombre de ces malfaiteurs ne peut, lui aussi n’être qu’évalué. Ils 
dépasseraient les dix millions d’individus. L’évasion fiscale des 
particuliers sur fortunés est également considérable. Les écritures 
comptables passent d’un compte à un autre, dans l’opacité la plus totale, 
en trichant et en fraudant. À titre d’exemple, 60 milliards d’€uros sont 
ainsi détournés de France, chaque année. Ces hauts responsables sont 
évidemment très influents, dans les sphères chargées de prendre les 
décisions. Ils savent aussi comment faire pression, sur qui et comment 
faire taire les indiscrétions…  

Ce sont eux en fait qui décident des choix devant être pris… pour leurs 
propres intérêts bien sûr. Ce sont tous ces systèmes financiers crapuleux 
qui dirigent notre Société Humaine. Aucun État démocratique n’est en 
mesure de résister à leur influence. Les politiciens ne sont que leurs 
« hommes de main ». Ce sont les riches et les banquiers, toujours plus 
riches et toujours plus influents, qui décident sans partage. On appelle 
cela des « conflits d’intérêts ».  

Ils ont aussi appelé cette démarche « la globalisation » des échanges 
financiers. Tous ceux, témoins de toutes ces supercheries et des actions 
frauduleuses, qui chercheraient à parler de tels sujets, seraient vite 
réduits au silence, d’une façon ou d’une autre. Les systèmes judiciaires 
des Pays ne sont pas très prompts à y regarder de plus près. Les systèmes 
fiscaux de ces mêmes Pays, n’apparaissent pas non plus, 
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particulièrement courageux à chercher à comprendre ni à sanctionner 
les méthodes... La corruption serait-elle donc partout ?...  

Ces tricheurs professionnels, que sont certains cabinets d’avocats, font 
perdre tous les moyens d’organisations à la Société Humaine. Tous les 
Pays connaitront prochainement la faillite de leurs États respectifs. Ces 
États ne pourront plus fonctionner selon leur rôle. Ils ne pourront plus 
financer les Services Publics, les Infrastructures, la Scolarité, la Santé, 
etc... Ce sont les fraudeurs qui décideront. Ils plongeront les États dans la 
récession économique et créeront le chômage de masse. Ils menaceront 
aussi la stabilité et l’architecture des États. Ils laisseront, tout 
simplement, la dette s’accumuler sur les États, à la charge des 
générations futures. Pendant ce temps, les personnels chargés de réaliser 
ces montages illicites... sont très largement récompensés pour leurs 
compétences, leur efficience et pour leur dynamisme… 

Aucune mesure n’a encore été prise, en dehors des gesticulations des 
gouvernants politiques, parfaitement incapables à établir un ordre en la 
matière, quand bien même ils le souhaiteraient… Les tentatives 
correspondent plus à des stratégies de communication qu’à une réelle 
volonté… de changer quoi que ce soit. Trop d’acteurs divers tireraient 
profit de tous ces mécanismes si bien organisés !  

_ Dis-moi, tu n’as rien de plus gai... 

_ Ah, oui, tu nous pourris la journée… 

_ D’accord, je passe à autre chose… 
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 abriquer des pauvres, 

 

Il y a 20 millions d’enfants pauvres dans l’Europe des riches. 
Les répercussions, pour ces défavorisés, sont très 

importantes, en ce qui concerne la santé, l’école, le voisinage, le 
logement, la culture, les loisirs… 

Ces enfants n’ont pas droit à la même place que les autres dans la Société 
Humaine. Leur avenir est très compromis et celui de l’Europe également. 
En Espagne, un enfant sur quatre vit en-dessous du seuil de pauvreté. La 
Roumanie et la Bulgarie ont un taux d’enfants pauvres plus important 
encore. Les politiques d’austérités, décrétées dans les Etats Européens 
aggravent encore ces situations de précarité des enfants et bien sûr, par 
voie de conséquence, de leurs parents.  

Les politiques, précédemment choisies, ont leurs responsabilités dans ces 
désastres familiaux. La solidarité européenne joue la priorité pour les 
banques, pas pour celle des familles, ni celle des enfants. Les grands 
parents retraités, sont souvent sollicités pour leur permettre de pouvoir 
survivre. La plupart des Etats Européens n’ont pas mis en place des 
structures d’aides aux familles en détresse économique.  

_ Mais que masque ce « sauvetage » des banques, puisqu’elles font partie 
de ce système oligarchique ?  La poule ne peut pas effrayer le renard… 

_ Quel gâchis… 

_ Vos réflexions sont tout à fait judicieuses… mais je poursuis… 

La majorité des emplois proposés sont précaires. L’Allemagne, qui 
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possède le plus grand taux de croissance et se montre comme le leader de 
la relance économique, compte trois millions d’enfants pauvres. Là aussi, 
il s’agit d’une conséquence des décisions politiques qui ont été prises. Le 
marché du travail a été dérégulé au profit d’une libéralisation des 
Marchés Financiers. Dans le même temps, les emplois sont le plus 
souvent à temps partiels. 

Ce concept choisi a généré des riches toujours plus riches et a paupérisé 
les pauvres devenant encore plus pauvres. Aucune issue d’amélioration 
de leur statut de pauvre n’est envisageable. Ce sont les oubliés du système 
libéral, les laissés pour compte. Les traumatismes dus à ces situations 
parfaitement invivables sont énormes. Pendant ce temps, les politiciens 
continuent à faire de très belles promesses électorales à la télévision. Le 
résultat en est connu d’avance… rien ne change et au contraire, tout 
s’aggrave !    

A l’inverse des promesses, tout est organisé pour compliquer les 
situations des personnes qui chercheraient à se sortir de cette situation, à 
cause de Services Administratifs extrêmement déroutants. Il ne suffit plus 
de pouvoir travailler pour pouvoir survivre. Les emplois proposés sont 
toujours plus précarisés et les salaires devenus totalement indécents. En 
fait, cette pauvreté est fabriquée, elle est volontairement installée par les 
Elites.  

Personne n’est à l’abri de ce « rouleau compresseur » de la pauvreté, les 
Classes Moyennes d’aujourd’hui seront les pauvres de demain. Les 
conséquences sont désastreuses sur la santé des populations et sur la 
dégradation des villes. Elles sont devenues la cause des 
disfonctionnements de la Société Humaine. C’est également un risque de 
futurs grands désordres sociaux, dont chacun pâtira, y compris les 
classes sociales aisées. Les dommages collatéraux seront très importants. 
Les pauvres n’auront bientôt plus rien à perdre…  

En France, les « cités de banlieues », à majorité d’immigrés, sont un 
exemple de ghettoïsation et de zones de relégations. Elles sont devenues 
des « zones de non droits », totalement abandonnées des circuits 
économiques normaux et par l’Etat, sans aucun espoir d’amélioration. 
Elles sont laissées entre les mains de « Mafias », organisées en circuits 
économiques parallèles, avec tous les excès que l’on sait, de la drogue, 
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des viols, de la prostitution et de la violence.  

La France comptabiliserait, officiellement… deux millions d’enfants 
pauvres. On sait que les chiffres officiels ne sont jamais exacts. À 
Marseille un enfant sur deux est un enfant pauvre. Le chômage de 
masse, en France, est la principale cause de pauvreté. La France, Pays 
riche, est considérée comme possédant le meilleur système social 
d’Europe… liberté, égalité, fraternité… laïcité… pas pour tous…  

Un accident de la vie… un décès, un divorce, un licenciement, et la 
précarité prend le dessus. 13 millions d’allemands et 9 millions de 
Français, vivent en-dessous du seuil de pauvreté. En Espagne, un jeune 
sur deux est sans emploi. La nutrition est déficitaire alors qu’un tiers de 
la nourriture, en surproduction, est détruite. Les Etats se dégagent 
totalement de leurs responsabilités, dans la gestion des pauvres, en 
laissant ce soin aux organisations caritatives, lorsque celles-ci en ont les 
capacités !  Toutefois, dans le meilleur des cas, elles ne parviennent à 
aider qu’un dixième de la population, au mieux. 

L’Etat Social est en totale faillite. Des travailleurs Allemands sont 
contraints à accepter des travaux rémunérés à 1 €uro de l’heure en 
2014… et souvent moins, si l’on fait la moyenne du temps réellement 
effectué. Les personnes touchées par cette précarité ne comprennent pas 
ce désengagement de leurs hauts responsables. Ils se désocialisent 
progressivement. Ces populations deviennent anxiogènes, avec des 
traumatismes psychologiques très importants et parfois mentaux. Tout le 
tissu social est en voie de délabrement, avec son cortège d’indignation, de 
rage et de désespoir !   

Pendant le même temps, ces mêmes Etats injectent des milliards d’€uros, 
pour d’hypothétiques sauvetages de leurs banques… pour le profit de 
qui ?   Les opérations spéculatives sont très grassement récompensées 
pendant que les citoyens sont laissés à l’abandon. Les fraudes fiscales 
deviennent le sport favori des Entreprises de ces Pays. Le nombre de 
millionnaires est en constante augmentation et les niveaux de leurs 
richesses sont en constants accroissements. La concentration des masses 
monétaires est entre les mains de la minorité dirigeante, au détriment des 
autres. Le système éducatif, pour une réussite sociale, est lui aussi 
réservé aux Classes Dirigeantes.  
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Les enfants pauvres, par voie de conséquences, sont en constants échecs 
scolaires. De toute façon, les débouchés, en proposition d’emplois, sont 
nuls à leur sortie de scolarité, quel que puisse être leur niveau de 
performance. Le mécanisme scolaire est lui-même un processus de 
ségrégation. Les écoles, dites « périphériques », sont, elles aussi en 
précarités économiques. La scolarité étatique serait-elle devenue une 
usine à cancres ? 

Les systèmes d’orientations scolaires vers des emplois de prestiges sont 
des leurres utilisés cyniquement. Les moyens financiers nécessaires à de 
telles orientations sont beaucoup trop insuffisants. Les places sont déjà 
réservées à l’avance. Le système professionnel ne leur octroi aucune 
perspective d’espoir ni d’avenir. La pauvreté est l’obstacle principal à 
tout effort de réussite. Le système scolaire élimine et disqualifie. Pendant 
ce temps, les enfants des Dirigeants sont cooptés, quels que soient leurs 
niveaux de compétences.  

Pour toutes ces raisons la Société Humaine pourrait se retrouver au bord 
d’une révolte !  

_ Ah !  C’est de pire en pire...  

_ Je dirais même, tout près d’une révolte… 

_ Pas exactement, tant que les besoins basiques sont encore assurés… 

_ Allez, ce qui suit devrait mieux vous convenir… 
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a communication, 

 

Chaque mot, prononcé, lu ou écrit, a une très grande 
importance. Chaque phrase, tout particulièrement, dans la 

langue française, précise un mode de pensée très précis. Pourtant, sept 
pour cent seulement, de la communication passe par des mots. La plus 
grande partie de notre communication n’est pas verbale. Le ton de la 
voix, son volume, l’expression du visage, la posture du corps et les gestes 
de nos mains composent l’essentiel de notre communication.  La 
communication, au quotidien, est d’abord orale. Cependant, l’importance 
des mots ne réside que dans son écriture et dans sa lecture.  

Le rôle de la communication a son influence sur les personnes. Il y a 
d’abord l’influence du contexte lui-même sur la communication. Quelle 
est son importance ?  La communication est d’abord un mode d’échanges 
d’informations, mais plus souvent un mode d’influence, par la conviction 
apportée aux propos. Cela dépend souvent des capacités de conviction 
utilisées par chacun. Certaines personnes utilisent même leur talent 
d’orateur ou d’écrivain comme un pouvoir pour convaincre.  

Communiquer, c’est d’abord partager en une relation directe avec une ou 
plusieurs personnes, par une possibilité d’échanges ou pas. Pour qu’elle 
soit efficace, la communication doit comprendre un contexte spécifique, 
lié aux circonstances du sujet abordé. C’est le contexte qui justifie la 
valeur d’un message oral, par le lieu, l’environnement, le positionnement 
et la personnalité des intervenants. La durée, également accordée, mais 
aussi la relation sociale et les habitudes. Il convient aussi de comprendre 
que la réussite d’une communication est tributaire de son codage.  

L
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Le codage d’une communication dépend exclusivement de la culture 
sociale des personnes, de leur niveau hiérarchique et des valeurs 
intrinsèques de la langue utilisée. Mais aussi des systèmes de référence, 
laïque, religieuse et administrative. La façon de communiquer réside 
dans la capacité ou non de persuasion, selon tous les critères 
précédemment évoqués. La communication, par l’argumentation, a pour 
but de modifier la façon de penser d’autrui, par une influence et une 
persuasion. L’argumentation consistant à apporter tous les éléments 
inconnus à la personne à qui l’on s’adresse.  

Mais attention, l’intrigue, la manipulation, le mensonge et la 
malhonnêteté font partie des arguments de certaines personnes peu 
scrupuleuses. Le but consiste aussi, parfois, à empêcher les autres de 
pouvoir utiliser leurs propres référencements de valeurs. Le système de 
communication, très bien utilisé par les Religieux, les Politiciens, les 
Affairistes, consiste à persuader, en utilisant la séduction, la 
culpabilisation, l’émotionnel et l’affectif pour convaincre. Les références 
à un groupe, religieux, politique ou d’entreprise sont aussi des moyens de 
persuasion et de prosélytisme. Le contexte doit donc pouvoir, très 
rapidement, être discerné avec précision, pour éviter tout risque 
d’endoctrinement. Il convient de comprendre qu’il ne peut pas y avoir de 
neutralité au cours d’une communication.  

La communication écrite, au contraire de la communication orale, 
permet le libre arbitre. Elle est d’une compréhension moins influençable. 
Il est en effet possible de mieux comprendre le sens des termes utilisés, 
par le temps de lecture qui peut alors être octroyé. Le temps de la 
réflexion joue tout son rôle à l’inverse de l’oral. On comprend, plus 
facilement, pourquoi les dirigeants politiques et religieux facilitent 
l’expression orale, comme moyen de communication. Le langage écrit est 
un codage de la parole et aussi celui de la pensée. Il est donc très 
important de savoir bien lire, car c’est le meilleur moyen qui soit offert de 
comprendre parfaitement une communication, sans ambigüité possible.  

_ Le langage oral est aussi plus ancien que l’écriture et même les 
analphabètes peuvent être influencés par la parole. Donc plus de personnes 
sont touchées… 

_ Tu as tout à fait raison…  
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_ OK, néanmoins, je poursuis… 

Il faut, là aussi, vérifier les éventuelles manipulations. Les méthodes de 
lecture, utilisées par l’éducation nationale, sont de la plus grande 
importance. Il faut aussi savoir que 95% des enfants font des erreurs 
d’identification et de déchiffrage entre les lettres et leurs sons. C’est à 
l’évidence un constat d’échec total de l’enseignement scolaire 
républicain et laïque. Mais ne pourrait-on pas y observer, plutôt, une 
volonté délibérée de notre système d’éducation des masses populaires ? 
Certaines écoles privées, dont beaucoup sont religieuses seraient 
réservées aux enfants des Élites Sociales.  

_ Bon, tu es sûr que ton discours s’améliore ?... 

_ Je suis de ton avis… c’est de pire en pire… 

_ Allez, plus léger, mais toujours dans le désordre… je vous livre encore 
ceci… comme cela me vient… 

 

 

 

 

 

 

 

es religions, 

 

« Les religions sont nombreuses et très influentes. Le 
christianisme est divisé en trois branches, les catholiques, les 
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protestants, les orthodoxes. L’islam, l’est en deux, les sunnites et les 
chiites. L’indouisme. Le bouddhisme. Le confucianisme et le taôisme. Le 
shinto. Le judaïsme. L’animisme… Ce sont là les Religions, que l’on peut 
qualifier de Constitutionnelles, par leurs niveaux d’influence… et 
classées ici par leur importance numérique. Leurs répartitions, sur la 
Planète, sont très aléatoires. Il y a toutefois de grandes disparités dans 
ces organisations religieuses avec de nombreux sous-courants 
contextuels. Il y a aussi une très grande amplitude de courants religieux 
qui sont, la plupart du temps, répertoriés sous le terme de « Sectes 
Religieuses ».  

Tous ces religieux et religions sont assez dispersés à travers la Planète, 
certains sont centralisés sur un Continent, de façon plus ou moins 
homogène. Le judaïsme présente la particularité d’être particulièrement 
influente, en raison de sa dispersion et de son organisation économique. 
L’animisme, qui n’est pas une religion à part entière, a lui aussi une 
particularité, celle d’être le berceau ancestral des religions et elle est 
souvent métissée avec d’autres religions, avec des pratiques très 
divergentes entre ses pratiquants. »  

_ Oui, en effet… je comprends mieux… mais il faut pouvoir te suivre… 

_ Ah, il nous a prévenus… c’est dans le désordre… 

_ Bon, alors je continue… sur mon élan… 
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e langage, 

 

Le langage est un ensemble de modèles communs, reconnus, 
traduits, soit par une même gestuelle, soit par un même son. 

C’est un moyen d’exprimer un message à transmettre, donc de 
communiquer. Un son, à chaque fois différent, permet d’identifier un 
mot puis une pensée. Un apprentissage commun est indispensable pour 
échanger au sein d’une Société Humaine structurée. L’utilisation d’une 
syntaxe permet de nuancer l’expression par des formulations plus 
précises.  

Le langage permet d’augmenter une structuration de la pensée jusqu’à 
obtenir une infinité de structurations. Il permet l’interprétation et il 
accélère les modèles de la pensée. Des mutations génétiques échelonnées 
ont permis ensuite d’améliorer l’appréhension d’un langage de plus en 
plus élaboré. La création de sons, toujours plus fins, a contribué à 
l’élaboration d’un langage extrêmement précis. Le langage est ensuite 
intimement lié à la réalisation de groupes sociaux. Il permet de 
coordonner la transmission des informations. Il permet de soumettre 
d’autres formes de pensées.  

La connaissance de langues étrangères à celle de sa naissance, à celle de 
son groupe, permet d’appréhender une autre façon, de percevoir une 
même information évoquée par un autre groupe. Un lexique est créé pour 
désigner des objets, des formules, des notions, des éléments, etc. Le 
langage se structure au fur et à mesure et à partir des expériences 
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acquises. Les aptitudes se diversifient et les langages aussi. Les quelques 
milliards d’humains, peuplant notre planète, utilisent plusieurs milliers 
de langages. 

La plupart du temps, ces langages sont sans relation les uns avec les 
autres, sauf pour quelques similitudes. Des termes différents désignent 
exactement la même chose. C’est évidemment un lourd handicap vers 
une compréhension collective. Il serait si simple de tous s’accorder pour 
l’utilisation commune d’un même langage. Utiliser un apprentissage 
systématique et une même façon de s’exprimer. Cela permettrait, bien 
évidemment, une meilleure compréhension commune. Elle permettrait 
d’éviter tout quiproquo. Une meilleure communication est le seul moyen 
d’augmenter les capacités de compréhension. Cela ne peut pas être l’avis 
des oligarques qui profitent de l’incompréhension collective pour pouvoir 
mieux asseoir leurs pouvoirs. 

_ D’accord, c’est intéressant…heureusement que tu nous as, en effet 
prévenu que ton discours serait dans le désordre... 

_ Oui, mais comment se fait-il qu’une langue de communication émerge 
aux dépens des autres. Comme le latin, à une certaine période et même le 
français, en d’autres temps… 

_ Comme l’anglais actuellement… 

_ Oui, et peut-être l’espéranto, dans le futur… 

_ Et n’y aurait-il pas un langage pour les élites et un autre pour le 
peuple ?… 

_ Je dirai même des autres langages… moins les gens se comprennent et 
mieux les élites dirigent… 

_ Ah, puisque cela vous plait… je continue sur ma lancée… 
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a maladie, 

 

Nous considérions, par le passé, que la maladie était due à une 
suite de réactions biochimiques. Il pourrait s’avérer qu’une 

approche biophysique où des échanges électromagnétiques deviendraient 
l’essentiel de nos futurs champs d’investigation. Cette étude permettrait 
une meilleure compréhension du fonctionnement de l’organisme. Les 
organismes pourraient ainsi baigner dans un environnement leur 
permettant d’aller chercher les informations utiles à leur organisation 
globale.  

Des informations, de type électromagnétique, circuleraient, assurant la 
gestion et la coordination des fonctions métaboliques et génétiques. Les 
organismes émettraient et recevraient des ondes de diverses natures. La 
bio physique permettrait la réalisation de nouvelles méthodes de soins 
thérapeutiques. Des vibrations seraient enregistrées permettant d’évaluer 
les oscillations fastes de celles qui seraient néfastes. Il pourrait y avoir, 
d’abord, un enregistrement de diagnostic puis une partie de soins.  

Il s’agirait tout simplement de l’étude de « l’Hora » d’une personne, 
c'est-à-dire de son champ global d’émission d’ondes qui entourent son 
corps, pour déceler ses points de faiblesses. Une emprunte ancienne d’un 
défaut de santé laisserait des traces détectables, influençant encore cette 
santé qu’il conviendrait de traiter par thérapies électromagnétiques. Cette 
étude de la fonctionnalité d’un corps, par ses champs 
électromagnétiques, laisse entrevoir une autre approche, plus cellulaire, 
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des fonctions d’un organisme et de son fonctionnement.  

Les appareils de traitement électro magnétiques seraient des oscillateurs 
à longueur d’onde multiple, à partir du concept d’oscillation cellulaire. 
La cellule devant alors être considérée comme un système émetteur-
récepteur. Elle serait comparable à un émetteur-récepteur 
radiophonique. Des systèmes conducteurs de la cellule seraient en 
résonance avec des champs de force, externes à l’organisme lui-même. 
La cellule vibrerait et serait en mesure de dialoguer avec l’extérieur. Des 
tests, apparemment concluants, auraient été effectués sur des végétaux, 
des animaux et quelques humains avec une proportion positive de 
guérison.  

Une photographie des champs énergétiques enveloppant les organismes 
serait ainsi réalisée, par la résonnance électro magnétique. La 
connaissance ne sera plus axée sur la matière seule. Chaque organisme 
est, bien sûr, un ensemble de molécules, un ensemble de virus, un 
ensemble de bactéries, mais aussi un organisme qui diffuse et reçoit de 
l’information, à partir d’ondes électromagnétiques, émises et reçues. Ce 
seraient nos champs énergétiques qui pourraient ainsi être mis à 
contribution. Nous pourrions peut-être mieux comprendre la réalité des 
influences énergétiques du cosmos qui nous entoure... La pollution 
électromagnétique serait aussi un moyen d’étude des implications 
énergétiques.  

_ Tout cela ressemble à une extrapolation judicieuse… sur les possibilités 
d’utilisations du four à micro-ondes… 

_ Oui, en quelque sorte… un peu d’humour ne nuit pas… 

_ Là tu es reparti… dans du compliqué, non ?…  

_ Oh ! Excuse-moi je ne m’en suis pas vraiment…rendu compte… 

_ Tu peux quand même continuer… 

_ Au point où on en est… 

_ Merci… 
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’Association, 

 

L’Association est une organisation de personnes ayant une 
même volonté d’action, pour un même objectif. L’Association 

est à l’organisation sociale ce que la Famille est à l’organisation 
humaine. Les deux organisations vont dans le même sens. La famille est 
une cellule humaine, l’Association est une cellule sociale. La famille est 
une union entre deux personnes pour fonder une famille, c’est la cellule 
familiale. L’Association est une union entre plusieurs personnes pour 
fonder une cellule sociale. La cellule familiale est reconnue, 
juridiquement, par l’acte de mariage. Tout comme la cellule sociale est 
reconnue, juridiquement, par ses statuts. 

Dans sa conception, une Association a pour mission de réunir des 
compétences diverses afin de développer son rôle d’organisation. Dans la 
pratique, les Associations sont souvent utilisées, comme tremplin, pour 
une promotion personnelle. Une discipline rigoureuse y est souvent 
établie, n’ayant plus de références, avec son rôle principal de modèle 
démocratique. Sa vulnérabilité économique la contraint, généralement, à 
faire appel à des subventions locales ou des sponsorings.  

Dans l’exemple d’une Association de chanteurs, appelée « Chorale », des 
chants « sacrés » en latin peuvent être considérés comme une expression 
artistique. Des chants patriotiques, interprétés dans une langue 
étrangère, pourraient l’être également. Il en va très différemment 
lorsqu’il s’agit de chants religieux dont les paroles sont compréhensibles 
et qui s’apparentent ainsi à du prosélytisme religieux. Il en va de même 
pour les chants révolutionnaires dont les paroles seraient plutôt un appel 
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à de la haine raciale... lorsqu’ils sont interprétés dans une langue locale 
officielle.  

_ C’est aussi un groupement de personnes qui aspirent à partager et à vivre 
ensemble une passion commune… 

_ Oui, c’est tout à fait vrai… 

_ D’accord… 

_ Je le suis aussi, mais pas qu’à son sujet, si tu le veux bien !... 

_ Allez, à votre convenance... je vous écoute... 

_ Alors moi, je vais vous parler d’économie, maintenant !... 

_ Eh bien ! Nous t’écoutons… 
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CHAPITRE 2 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

e pouvoir des marchés financiers, 

 

Les marchés financiers jouent un rôle fondamental dans les 
équilibres budgétaires des États. Par exemple, les agences de 

notation, mais pas seulement elles, peuvent être un élément déclencheur 
de déstabilisation des États. Il est démontré que les Fonds Spéculatifs 
peuvent, eux aussi, par leurs prises de décision, déclencher des crises 
économiques au sein des États.  

L



46 

 

Les Spéculateurs, sont en fait, les éléments déclencheurs de ces crises 
économiques. Ainsi, des Spéculateurs américains et anglais, de manière 
concertée, ont un jour décidé d’attaquer l’€uro. L’attaque d’un des Pays 
Européens, même le plus petit, peut provoquer une panique auprès des 
marchés financiers, engendrant, par voie de conséquence, un effet 
« domino » qui fragilise les autres Pays de la Zone €uro. Il s’agit, en fait, 
d’un système de contamination, bien connu par les Agents Economiques. 

Ce sont donc des spéculateurs, qui pour s’enrichir d’abord, mais aussi 
pour provoquer volontairement une crise économique ensuite, seraient à 
l’origine des crises financières, d’une façon générale.  

Le mode de fonctionnement des spéculateurs est de provoquer des 
dysfonctionnements dans les marchés financiers, en achetant à très bas 
prix, les actions dont ils ont provoqué la chute, pour ensuite, pouvoir 
revendre ces mêmes actions, dès qu’ils les auront fait remonter au plus 
haut de leurs cours.  

C’est donc par la spéculation sur l’effondrement des marchés financiers 
que les spéculateurs s’enrichissent et provoquent des crises économiques 
sur les zones géopolitiques qu’ils entendent attaquer. 

Ces fonds spéculatifs, anglais et américains, en majorité ont une maitrise 
parfaite de cette arme spéculative. Ils ont ainsi créé des mouvements 
spéculatifs sur la dette grecque d’abord, puis sur les autres Pays de la 
zone €uro ensuite et engendré, de cette façon, des paniques boursières. 

C’est par la création de paniques boursières, sur la dette des États, que se 
met en place leur stratégie. Des stratégies qui permettent tout simplement 
de couler l’Économie des Pays visés. Quels sont alors les mécanismes qui 
se mettent en place ?   

Ce sont d’abord les taux d’intérêt accordés aux États qui grimpent à des 
niveaux devenant ingérables. Les Pays endettés ne peuvent plus faire face 
à leurs créances, ils sont alors déclarés en faillite, par voie de 
conséquence.  

Dès que l’obligation souveraine chute, le taux d’intérêt monte en 
proportion. Le Pays ainsi visé se retrouve éjecté, de fait, des marchés de 
capitaux. Il ne lui est plus possible d’emprunter de l’argent pour 
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continuer à faire tourner son économie.  

Il suffit ensuite de mettre en marge un Pays, par l’intermédiaire des 
« fonds spéculatifs », pour créer une faillite. L’effet en cascade 
provoquant la panique chez les autres investisseurs, comme des « fonds 
de pension », qui réagissent immédiatement aux effets provoqués.  

Le but est bien de déstabiliser le Pays ainsi visé. Le Pays atteint est alors 
contraint à se mettre en défaut de paiement et à sortir du marché des 
capitaux. Il peut, bien sûr, y avoir plusieurs Pays dans la « ligne de 
mire ». 

Donc, tout Pays, dont la dette est cotée sur le marché de la dette 
internationale, est extrêmement vulnérable aux attaques des financiers, 
qui, eux, sont sans scrupules et sans réglementation. Les « produits 
dérivés » utilisés par les spéculateurs financiers apparaissent hors 
d’atteintes possibles.  

Il s’agit donc là d’une dérive de la finance mondiale, totalement 
globalisée et indépendante. On assiste ainsi à une attaque économique de 
la part de la Grande-Bretagne et des États-Unis contre les Pays de la 
Zone €uro. C’est en réalité, d’une « Guerre Mondiale Financière » qu’il 
s’agit. Pour quelle raison ? 

C’est tout simplement parce que l’Angleterre et les États-Unis sont en 
totale faillite économique qu’ils ont orchestré cette stratégie. C’est cette 
stratégie qui a permis à la dette américaine et anglaise de pouvoir se 
fournir en capitaux, quasiment gratuits, jusqu’à maintenant.  

Bien évidemment, un tel fonctionnement n’est permis que par la 
coopération des moyens d’information qui relayent les transactions des 
spéculateurs financiers, par des articles mensongers et donc 
déstabilisants, envers les Pays attaqués. 

Un matraquage systématique et permanent est orchestré, afin de 
désorienter les acteurs financiers mondiaux.  Il y a ainsi une 
manipulation totale et outrancière, non seulement contre les Etats, mais 
également contre leurs banques et par voie de conséquence à l’encontre 
de leurs populations.  

Toutefois, la réussite de cette guerre mondiale économique n’a pas pu 
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être totale. C'est peut-être grâce à la Chine. À cause de l’achat massif de 
la monnaie européenne par les investisseurs Chinois, l’€uro a pu se 
maintenir à son niveau et rester une monnaie forte.  

La Banque Centrale chinoise est actuellement la plus puissante au 
Monde et elle contrarie fortement les spéculateurs internationaux. C’est 
elle qui, dorénavant, régit les taux d’intérêt internationaux.  

C’est parce qu’il a été extrêmement difficile aux Etats de comprendre ce 
qui se passe sur le « Marché de la Dette », que les marchés des « produits 
dérivés » ont interagi sur les marchés de la dette souveraine.  

Il s’agit de considérer que ce marché est particulièrement opaque et non 
réglementé. Il décide du sort de la dette souveraine des Pays. Quelques 
« Fonds spéculatifs » suffisent à faire écrouler la vie économique et 
sociale d’un État.  

Ils ont provoqué une récession aux conséquences gravissimes pour les 
habitants qui ont ainsi été pris en otages. Une politique d’austérité 
monstrueuse a été appliquée à ces États pour qu’ils soient contraints 
d’assainir leurs comptes publics. Cela a abouti à une récession 
économique totalement injustifiée. 

C’est bien, en fait, le choix de la politique globale d’une aristocratie 
financière qui crée la répartition des richesses des Pays à leurs seuls 
profits. La conséquence en est un appauvrissement toujours plus violent, 
au quotidien, pour les couches populaires les plus vulnérables de ces 
États.  

Il s’agit là, évidemment, des agissements d’une élite de la « Finance 
oligarchique » qui manœuvre et décide en coulisse. Ce sont des stratégies 
spéculatives concertées et volontaristes qui sont déployées. Cette finance 
sauvage et délinquante est devenue un pouvoir incontrôlable par les 
États, largement supérieur au pouvoir de la défense des États-Unis.  

En conséquence, les « Lobbys » financiers sont devenus tellement 
puissants que plus rien ne peut arrêter leur action ni leurs débordements 
intolérables. Ils sont une organisation pouvant établir un climat de 
terreur permanent, en se substituant à tout Système démocratique. Les 
représentants politiques sont ensuite désignés par cette organisation et 
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obéissent à leurs injonctions.  

Les modèles démocratiques ne survivront pas à cette organisation 
financière tentaculaire. C’est tout simplement un marché d’escrocs 
particulièrement féroces qui dirige les économies des Pays et décide de 
leur avenir économique. C’est la nouvelle aristocratie dominante et 
gouvernante des États.  

Un autre instrument de la spéculation financière est celui de l’évasion 
fiscale. C’est évidemment un produit économique réservé aux Acteurs 
financiers les plus riches. Ils utilisent, pour ce faire, un instrument 
technique appelé « trust discrétionnaire et irrévocable », également mis 
au point par les spéculateurs anglais et américains.  

Cet instrument se situe au-dessus des Lois des Pays, il devient le « trou 
noir » du Capitalisme. Tels sont les modes opératoires des escrocs 
capitalistes actuels. Un pouvoir bancaire qui est, dans les faits, une 
alliance de banquiers centraux et détermine les taux d’intérêt 
applicables, décidant ainsi du sort des États et de celui de leurs Peuples.   

_ Il est plus facile de comprendre pourquoi des personnalités, liées au 
monde de la finance, sont nommées à la tête des banques centrales des 
États et à la direction des États en faillite... 

_ C'est en effet une explication... 

_ Oui, mais seulement d’une… il y en a bien d’autres… 

Ce sont là les résultats des manigances d’un « Pouvoir opaque » utilisant 
toutes ses capacités de corruption pour parvenir à ses fins. Avoir ainsi 
laissé la maîtrise de la Monnaie à une Entreprise Privée, devenue aussi 
puissante est une folie dont les conséquences sont à peine décelables, 
mais dont les répercussions seront irréversibles pour le genre humain. 

Il serait dans la logique régalienne des États de pouvoir recréer leur 
monnaie pour faciliter les échanges des Biens et des Services. C’est pour 
cette raison que la monnaie a été créée à l’origine. Le mécanisme de la 
création monétaire, dans sa généralité, c’est du crédit. Dans ce 
mécanisme, il est important de savoir que c’est la banque qui crée la 
monnaie qu’elle vous prête par votre emprunt. Elle est ensuite censée la 
détruire lorsque vous avez remboursé votre emprunt.  
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Il convient de comprendre que l’État est un organisme mis en œuvre 
pour la sauvegarde des individus qu’il représente, afin de les protéger des 
oppresseurs éventuels. Les acteurs politiques sont donc élus, dans les 
Pays démocratiques, ou qu’il convient encore d’appeler ainsi, par rapport 
aux États totalitaires, pour représenter le peuple et subvenir à sa sécurité. 
A condition, bien sûr, de ne pas perdre le contrôle des représentants 
politiques et des acteurs économiques. La banque centrale, de ce fait, est 
une institution publique au service de l’État et, par voie de conséquence, 
au service des individus. Dans ce modèle, le remboursement par l’État se 
fait sans aucun intérêt sur le montant de la dette contractée.  

_ Ça n'était plus le cas aux États-Unis d'Amérique depuis le début du 
vingtième siècle. Son gouvernement d'alors ayant "livré" sa banque 
centrale au privé... 

_ Oui, et c'est ce modèle de financement qui a été préconisé en Europe... 

Or, toutes les difficultés actuelles résident dans l’abandon, 
malheureusement, de cette faculté d’emprunt, auprès d’une banque 
d’État, au profit des investisseurs privés, c'est-à-dire auprès des marchés 
financiers, donc auprès d’individus, immensément riches, contre le 
paiement d’intérêts.  

_ C'est depuis qu'une loi européenne a été votée en 1973, me semble-t-il ?... 

_ Oui, c'était pour éviter que les États ne se servent de la "planche à 
billets", par leur banque centrale... 

_ C’est, en tout cas, le prétexte qui avait été évoqué à l’époque… 

Cette situation a été permise, en ce qui concerne la France, par la 
traitrise de ses représentants, au plus haut sommet de l’État français. Elle 
a eu pour conséquence de provoquer, par ce seul fait, un asservissement 
total de l’État auprès des services financiers.  

L’État français, mais pas seulement lui a donc ainsi été privé de sa 
création monétaire. C’est la première conséquence de l’endettement, dès 
l’instant où un Etat est absolument obligé d’entreprendre et de financer, 
donc de créer de l’emprunt.  

Il suffit ensuite, pour faire entrer un État dans l’engrenage de sa 
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dépendance auprès des marchés financiers, de le contraindre à dépenser 
toujours plus qu’il ne gagne, afin de l’installer dans un système pervers 
de dépendances dont il ne peut plus s’extraire. Les élus, responsables 
politiques, en votant des budgets en déséquilibre, année après année, ont 
installé leur Pays dans un carcan. Ils savent aussi qu’il ne pourra plus 
s’en extraire, en raison du volume considérable de la dette ainsi obtenue 
et devenue totalement impossible à rembourser.  

_ Alors, pourquoi ne pas faire comme les entreprises privées et déclarer les 
États déficitaires en faillite et insolvables. Cela leur permettrait de repartir à 
zéro... 

_ Tu penses bien que cela n'arrangerait pas les "maniganceurs"...  

_ Ils se sont effectivement arrangés pour l’éviter... 

Ces mêmes élus prétendent que cela s’est produit par négligence, 
clientélisme, laisser-aller. Ces arguments ne sont pas recevables, ces 
responsables savent très bien où ils s’engagent et où ils engagent leur 
Pays, lors de la prise de leurs décisions.  

Les prêteurs savent aussi, pertinemment que le Capital ainsi emprunté ne 
sera jamais remboursé. Leur seule préoccupation : que les contribuables 
puissent continuer à rembourser les intérêts du capital emprunté, 
continuellement gonflés, d’année en année. C’est le remboursement de 
l’intérêt qui permet au système capitaliste de vivre sur le dos des 
assujettis.  

Cela nous amène à reconsidérer la légitimité des Élus. Mais pas 
seulement, nous devons aussi reconsidérer la légitimité des Institutions et 
des Constitutions et tout particulièrement de l’inconstitutionnalité de la 
Constitution européenne, imposée de force et qui maintient bien 
évidemment ce carcan : une impossibilité des Etats d’emprunter auprès 
de leur banque centrale.  

C’est très précisément l’article 123 de la Constitution européenne qui 
asservit les États aux marchés financiers. Les Représentants des États 
n’ont pas de solution pour mettre fin à ce sabordage économique des 
Etats, tant que cet article fait force de Loi. Il ne faut pas considérer que 
c’est le résultat d’un appauvrissement des institutions régaliennes, ni de 
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celui du pouvoir politique.  

Mais il convient de prendre en considération qu’il s’agit bien, cependant, 
du résultat de la traitrise des dirigeants situés au plus haut sommet des 
États.  

_ Et dire que la majorité des français ont voté "non" à cette constitution 
européenne comme d'ailleurs les Néerlandais et les Irlandais, mais pour 
quel résultat ?... 

_ Oui, le vote… est un devoir… inutile… 

_ C’est même pire puisqu’il permet de légitimer des actions totalement 
criminelles envers les peuples… 

Les Pouvoirs publics restent cependant très puissants. Mais ils ne sont 
pas et ne l’ont d’ailleurs jamais été, au service de l’intérêt général. Le 
pouvoir est entre les mains d’un groupe de personnes qui utilisent les 
Institutions, puisque ce sont elles qui les créent, pour établir leurs 
privilèges et aussi les renforcer en permanence. 

C’est, en fait le système de désignation des gouvernants qui est établi 
selon la volonté des dignitaires économiques. Les élections démocratiques 
n’existent pas, elles ne sont qu’un leurre. Le suffrage universel est un 
piège qui permet d’élire des responsables, déjà désignés par avance et mis 
en place par le système économique. L’élite économique décide pour ses 
seuls avantages, bien évidemment.  

Notre système est en fait une « Monarchie autocratique » et oligarchique 
qui cumule tous les pouvoirs. Ce système est établi sans contrepouvoir, 
sans « garde- fou ». Il aboutit immanquablement à la mise sous esclavage 
des populations. Il faut bien comprendre qu’un Pouvoir ne s’octroiera 
jamais de limite si on le laisse agir en toute impunité. Cela ne peut pas 
être lui qui puisse s’autoréguler, il ne fait que s’autogérer. 

Le rôle d’une Constitution représentée par un texte est logiquement placé 
au-dessus du pouvoir ou des pouvoirs, des gouvernants représentatifs. 
Les pouvoirs peuvent être utiles tant qu’ils sont au service de l’ensemble 
de la communauté humaine. Ils deviennent hyper dangereux dès l’instant 
où ils peuvent absolument tout décider, sans restriction ni contrôle. 
Seule, une Constitution, légitimement établie, peut réguler les pouvoirs et 
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les contrôler.  

Encore faut-il que ce ne soit pas les pouvoirs eux-mêmes qui rédigent 
cette Constitution. L’absurdité devient totale lorsque c’est effectivement 
le cas. Il faut comprendre que la Constitution actuelle est la 
reconnaissance de l’abandon des Droits des Citoyens. Il n’y a 
évidemment rien de démocratique à élire les décideurs qui eux-mêmes 
ont été désignés par un pouvoir occulte, il s’agit là d’une 
« Ploutocratie », c'est-à-dire un pouvoir des riches.  

_ Le plus triste, c’est qu’ils simulent un semblant d’alternance politique 
pour faire croire aux électeurs qu’il y a un choix possible…  

_ C’est une véritable farce…  

_ Qui est de moins en moins drôle… 

La démocratie doit être au service de l’ensemble de la Société Humaine et 
non au service d’une minorité de cette Société. Chacun doit avoir la 
prérogative de l’élection des règles qui régissent la Société et que chacun 
a ensuite le devoir de respecter.  

Il nous faut bien comprendre que nous sommes issus d’un système 
féodal, puis aristocratique, qui nous a conduits à un système 
« Ploutocratique » et que notre mode d’élection ne nous permet pas d’en 
sortir. Les dirigeants de nos Pays, appelés « démocratiques », sont tout 
simplement les Banques. Ce sont elles qui détiennent le pouvoir 
économique des États qu’elles représentent. 

Ce sont les banques, mais surtout les banques privées qui dirigent nos 
gouvernants. Les dirigeants sont à leur solde et ce sont elles qui désignent 
les moyens d’action à entreprendre. Il n’y a donc absolument rien de 
démocratique, dans ce système de gouvernance. 

Il est, maintenant, assez facile de comprendre que les élus ne sont pas là 
pour servir les intérêts d’une Nation et de ses habitants, mais qu’ils 
servent uniquement les intérêts des nantis possédant ces banques privées. 
Il s’agit, bien évidemment, d’un dogme totalement fallacieux qui 
organise l’endettement des États.  

Évidemment, le choix est fait, judicieusement, pour enrichir les plus 
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riches en leur octroyant encore plus de volume monétaire. Le système 
spéculatif, au lieu d’injecter l’argent dans l’économie réelle, c'est-à-dire 
dans le tissu économique des entreprises fait d’échanges de biens et de 
services, injecte des sommes colossales chez les Spéculateurs. 

Comme on peut le voir, l’impuissance des Citoyens est programmée par 
les Constitutions. Il est facile de comprendre que, si ce sont ceux qui 
rédigent les textes, qui sont ensuite chargés de les appliquer, de quelle 
façon vont-ils les écrire ? Il est bien évident qu’ils vont les rédiger 
d’abord pour eux, tout en faisant croire qu’ils les ont rédigés pour la 
Collectivité. Cette démarche s’appelle aussi un conflit d’intérêts.  

Ce n’est pas qu’il y ait un désir de malhonnêteté, à priori, en 
l’occurrence. Encore qu’on puisse aussi réellement en douter. 
Cependant, il ne peut pas y avoir, dans ce cas précis, où le rédacteur des 
textes sera celui qui est en charge de les appliquer, une quelconque 
volonté de loyauté envers la Collectivité.  

Le référendum d’initiative populaire serait la seule solution d’une 
démocratie efficiente. Ce n’est pas aux hommes détenant des pouvoirs 
exorbitants, d’écrire les règles du Pouvoir, programmant ainsi leur 
puissance, avec en corollaire obligatoire, l’impuissance des administrés.   

_ Nos amis Suisses appliquent très souvent cette forme de décision 
collective… c’est là, un exemple à suivre… 

_ Tout à fait, les Européens sont encore bien loin d’un tel exemple 
démocratique…  

_ Leurs responsables préfèrent, et de loin, pouvoir décider à la place des 
autres… 

C’est la raison pour laquelle les Institutions n’accordent aucun droit aux 
électeurs que sont les Peuples, en dehors de celui d’élire leurs Dirigeants, 
désignés par avance, chargés d’obéir servilement à une minorité de 
voyous, dont les intérêts sont totalement divergeant de l’Intérêt général.  

Constater les conséquences ne suffit pas. Ce qui importe c’est le motif 
constituant. Il est indispensable que ce ne soit plus les représentants des 
plus riches qui dictent leurs règles représentées par des oligarques 
menteurs et tricheurs décidant du sort du Monde, et la plupart du temps 
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par la corruption.  

Quelle serait alors la solution pour qu’une Constitution puisse établir les 
règles utiles à la population ? La solution ou plutôt les solutions sont : 
Communale, Nationale, Continentale, Mondiale, elles doivent être les 
mêmes pour toutes et pour tous. Il est facile de comprendre que pour la 
logique des décideurs, il convient de supprimer tout ce qui permet de 
contrôler les acteurs politiques et économiques. Il est aussi facile de 
comprendre que seuls les contrôles permettent d’éviter les abus de 
pouvoir et les injustices.  

Une Fédération de Communes serait une solution qui permette une prise 
de décisions à partir de la base. C’est ce qui s’appelle le suffrage 
universel où les textes établissant les règles sont discutés et écrits, par la 
population elle-même.  

Il n’est plus possible de continuer à utiliser les règles du jeu des 
tricheurs, ils auront toujours une très grande avance sur les gens 
honnêtes. Cependant, la partie n’est évidemment pas gagnée. Il faut bien 
comprendre que ce pouvoir obscur, qui détient tous les pouvoirs, dirige 
tout, actuellement… 

Il lui sera facile d’anéantir toute tentative, cherchant à se mettre en 
travers de sa route. Ces oligarques sont convaincus d’avoir en charge le 
destin de l’Humanité. Ils sont convaincus que ce sont eux, qui savent ce 
que doit devenir cette Humanité. L’émancipation de l’Humanité ne 
pourra jamais se faire avec eux… 

Pour parvenir à contrecarrer leurs pouvoirs absolus, il sera indispensable 
d’inventer un autre modèle d’organisation de la Société avec une 
structure des échanges, en dehors de leur système monétaire. Mais pour 
qu’un nouveau système d’organisation sociale puisse fonctionner, il est 
indispensable de rendre d’abord obsolète le système monétaire d’échange 
actuel, afin de leur retirer toute possibilité de nuire.  

La véritable démocratie ne peut fonctionner que par le tirage au sort des 
décideurs, révocables dès le moindre manquement à leur devoir envers la 
Collectivité. Ceci par opposition au modèle de l’élection actuel qui est 
obligatoirement aristocratique. Appeler démocratie un régime d’élus 
délégués aux pouvoirs illimités est une imposture. Il convient donc, en 
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premier objectif, d’établir une Assemblée Constituante, décidée et écrite 
par le Peuple.  

Qu’est-ce qu’une Assemblée Constituante ? Quel sont, son rôle, et ses 
principes ? Elle doit d’abord déterminer une séparation des pouvoirs, un 
contrôle total et permanent des actes avec une indispensable possibilité de 
révocation immédiate des gouvernants désignés, dotés de mandats courts 
et non renouvelables. Une Constitution doit être un texte protecteur pour 
l’ensemble des administrés.  

 _ C’est un peu compliqué, quand même… 

 _ Tu veux que je te fasse un résumé ?... 

 _ Ah, cela serait parfait !... 

 _ Alors, allons-y !... 

 

 

 

 

 

e pouvoir économique, 

 

La répartition actuelle des richesses réalisées par l’activité 
humaine est hypergéométrique. La relation est de type 

exponentiel inverse entre le nombre des individus et la richesse 
individuelle. Cela signifie que, plus la richesse s’accroît, plus le nombre 
de personnes à en bénéficier diminue. 

L
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Ainsi, actuellement, 0,2 % de la population se répartit l’essentiel des 
richesses produites. 10 % de la population s’octroie 46 % du patrimoine. 
50 % de la population, la plus faible économiquement, ne possède que 7 
% du patrimoine global. 

Seulement 15 % de la masse monétaire créée est utilisée pour les 
échanges quotidiens entre les personnes.  

_ C’est, en quelque sorte, mathématique !… 

_ Bien vu… 

 

 

 

 

e pouvoir politique, 

 

Le Pouvoir politique sert les intérêts d’une minorité d’ultra-
riches, contre l’intérêt général parce que l’élection permet 

seulement de choisir parmi des candidats déjà présélectionnés par des 
partis politiques, lesquels sont sous le contrôle de l’Oligarchie 
économique. 

 _ Oui, j’avais compris… 

Se servir du Pouvoir confié par le peuple contre l’intérêt général est un 
abus de pouvoir.  

 _ En effet… 

Un régime démocratique devrait, avant toute autre chose, protéger le 
Peuple des abus de pouvoir. Si la Constitution n’organise aucun contre-

L
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pouvoir, le peuple n’est pas protégé et la situation ne peut qu’empirer.  

 _ On est d’accord… 

Une véritable démocratie doit désigner des représentants par tirage au 
sort pour choisir ses serviteurs et non pas ses dominateurs. Dans une 
véritable démocratie, les mandats doivent être courts et limités. Et enfin, 
une véritable démocratie doit organiser des contre-pouvoirs efficaces.  

 _ C’est facile à dire !... 

 _ Oui, mais la Démocratie ne peut pas exister autrement… 

 _ Ah, bon ! Et comment alors ?...  

 

 

 

 

 

 

 

 

a Constitution, 

 

Chaque citoyen à partir de 18 ans (à déterminer) désigne 
parmi ses connaissances 3 personnes (ou plus) aux 

qualités compatibles avec l’intérêt général. Il ne s’agit pas forcément de 
compétence. Les qualités recherchées seront par exemple : l’honnêteté, la 
bravoure, le désintéressement, la patience, l’ouverture au débat, la 
capacité d’analyse, etc.  Nous en connaissons tous autour de nous.  

Contrairement à une élection, personne n’est candidat. Les 
Parlementaires, Ministres ou Juges, en exercices actuellement, ne 
peuvent être désignés. De cette liste, seront tirées au sort, les personnes 

L
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devant former l’Assemblée Constituante. Il s’agira, ainsi, d’une 
Assemblée Constituante désintéressée et représentative du Peuple. Leur 
mission sera d’écrire la nouvelle Constitution.  

A l’issue du processus d’écriture, le texte de la nouvelle Constitution sera 
soumis au Peuple par Référendum. Ceux qui auront écrit et voté la 
Constitution ne seront, par voie de conséquence, pas désignables pour 
assumer des charges publiques ultérieures.  

A l’issue de cette première étape, d’autres personnes seront désignées 
pour appliquer la Constitution. Nous aurons alors une liste de personnes, 
composée de femmes et d’hommes de toutes origines et de tous statuts 
sociaux.  

Chacune de leurs actions sera contrôlée et ils pourront être révoqués, 
selon un processus défini par la Constitution.  

_ Ah, oui, c’est déjà un peu plus cohérent, mais complètement utopique… 

_ A priori, oui bien sûr, mais rien n’est utopique tant que rien n’a été mis 
en œuvre ! 

_ Sauf que cela n’a jamais existé… 

_ Erreur, cela a déjà existé et a parfaitement fonctionné, mais évidemment, 
tout le monde n’y était pas intéressé…  

_ Oh ! quand et où ?... 

_ Ne t’affole pas, c’était avant la période antique… je poursuis… 
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’intelligence économique, 

 

Dans un contexte mondial, rude et hyper concurrentiel, les 
entreprises ont besoin d’outils pour préserver leur position ou 

conquérir de nouveaux marchés. Le renseignement économique, la 
protection des brevets, les pratiques d’influences, la diplomatie 
commerciale sont autant de moyens d’une intelligence économique au 
service des pouvoirs économiques.  

Tous les moyens sont mis en place pour capturer un maximum 
d’informations concurrentielles. Un des objectifs prioritaires des États est 
d’augmenter les performances économiques de ses entreprises. Il s’agit 
aussi de mobiliser de façon volontaire, simultanée, coordonnée, toutes les 
ressources du Pays. C’est donc la convergence des données, des actions, 
des décisions, qui permettent de réaliser les performances escomptées.  

Qui contrôle le commerce international ? Il existe une Organisation 
Mondiale du Commerce. Son rôle est d’établir une facilité commerciale 
de libres échanges avec une quasi-suppression des droits de douane entre 
les pays membres et de la réguler. 90% des flux commerciaux de la 
Planète transitent par cet organisme qui réunit 150 Pays environ. 

Elle a été créée en même temps que l’Organisation des Nations Unies, du 
Fond Monétaire International et de la Banque Mondiale. Cette belle 
théorie organisatrice est souvent bafouée par des mesures répressives, 
face à des politiques arbitraires de certains États. Des subventions 
accordées au détriment des autres Pays biaisent aussi les circuits de la 
concurrence.  

Les économistes divisent la Planète en trois secteurs d’influence. Les 
Pays dits développés, parce qu’ils ont une infrastructure industrielle. Les 
Pays dits en transition, de l’ancien bloc soviétique et les Pays dits en 
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développement. Le « G 20 » regroupe les puissances économiques les 
plus influentes de la Planète avec 90% du PIB, 80% des échanges 
commerciaux, 65% de la population mondiale.  

En revanche, aucun consensus n’a été réussi par tous ces partenaires, 
concernant les pollutions atmosphériques, terrestres et maritimes, ni le 
pillage systématique des ressources naturelles de notre planète. 
L’héritage, laissé aux futures générations, sera lourd de conséquences.  

_ Il y a de nombreux documentaires qui ont traité de ce sujet… 

_ Oui, c’est heureux que tout ne puisse pas être camouflé…  

_ Mais est-ce qu’il ne serait pas plutôt préférable que cela soit enseigné… 

L’enseignement supérieur représente un enjeu économique considérable 
pour les États et leurs Gouvernants. Il y aurait 160 millions d’étudiants 
en écoles supérieures, réparties sur la Planète, plus précisément en Asie, 
Russie, Europe, Amérique du Sud, Amérique du Nord, dont 3 millions 
d’étudiants à l’international.  

L’Afrique est particulièrement déficitaire, manquant d’infrastructures. 
C’est l’Organisation de Coopération et de Développement Economiques 
qui regroupe le plus d’étudiants supérieurs avec 50% des effectifs.   

_ Ah, tu nous en diras tant… 

_ On apprend des choses, avec toi… 

_ Je vois que je vous intéresse, je vous propose un autre sujet … il s’agit 
d’un extrait des bases fondamentales de notre Constitution… concernant la 
laïcité… et l’école de la République… 
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a République française, 

 

La République française est laïque. La Nation confie à l'École 
la mission de faire partager aux élèves les valeurs de la 

République. 

1. La France est une République indivisible, laïque, démocratique 
et sociale. Elle assure l'égalité devant la loi de tous les citoyens sur 
l'ensemble de son territoire. Elle respecte toutes les croyances. 

2. La République laïque organise la séparation des religions et de l'État. 
L'État est neutre à l'égard des convictions religieuses ou spirituelles. Il 
n'y a pas de religion d'État. 

3. La laïcité garantit la liberté de conscience pour tous. Chacun est libre 
de croire ou de ne pas croire. Elle permet la libre expression de ses 
convictions, dans le respect de celles d'autrui et dans les limites de l'ordre 
public. 

4. La laïcité permet l'exercice de la citoyenneté, en conciliant la liberté de 
chacun avec l'égalité et la fraternité de tous dans le souci de l'intérêt 
général. 

5. La République assure dans les établissements scolaires le respect de 
chacun de ces principes. 

6. La laïcité de l'École offre aux élèves les conditions pour forger leur 
personnalité, exercer leur libre arbitre et faire l'apprentissage de la 
citoyenneté. Elle les protège de tout prosélytisme et de toute pression qui 
les empêcherait de faire leurs propres choix. 

7. La laïcité assure aux élèves l'accès à une culture commune et 
partagée. 

8. La laïcité permet l'exercice de la liberté d'expression des élèves dans la 
limite du bon fonctionnement de l'École comme du respect des valeurs 
républicaines et du pluralisme des convictions. 

9. La laïcité implique le rejet de toutes les violences et de toutes les 
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discriminations, garantit l'égalité entre les filles et les garçons et repose 
sur une culture du respect et de la compréhension de l'autre. 

10. Il appartient à tous les personnels de transmettre aux élèves le sens 
et la valeur de la laïcité, ainsi que des autres principes fondamentaux de 
la République. Ils veillent à leur application dans le cadre scolaire. Il leur 
revient de porter la présente charte à la connaissance des parents 
d'élèves. 

11. Les personnels ont un devoir de stricte neutralité : ils ne doivent pas 
manifester leurs convictions politiques ou religieuses dans l'exercice de 
leurs fonctions. 

12. Les enseignements sont laïques. Afin de garantir aux élèves 
l'ouverture la plus objective possible à la diversité des visions du monde 
ainsi qu'à l'étendue et à la précision des savoirs, aucun sujet n'est à 
priori exclu du questionnement scientifique et pédagogique. Aucun élève 
ne peut invoquer une conviction religieuse ou politique pour contester à 
un enseignant le droit de traiter une question au programme. 

13. Nul ne peut se prévaloir de son appartenance religieuse pour refuser 
de se conformer aux règles applicables dans l'École de la République. 

14. Dans les établissements scolaires publics, les règles de vie des 
différents espaces, précisées dans le règlement intérieur, sont 
respectueuses de la laïcité. Le port de signes ou tenues par lesquels les 
élèves manifestent ostensiblement une appartenance religieuse est 
interdit. 

15. Par leurs réflexions et leurs activités, les élèves contribuent à faire 
vivre la laïcité au sein de leur établissement.  

_ Vaste programme…quand même...  

_ Oui, mais c’est notre avenir et celui de nos Enfants qui est en jeu…  

_ Bien, je vous propose un tout autre sujet ?… 

_ Et pourquoi pas… 
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es changements, 

 

La géo-ingénierie serait-elle une réalité ? Une technologie 
déguisée en observatoire pour une étude de l’ionosphère ? Le 

dispositif « HAARP » installé en Alaska est actuellement testé et pourrait 
être à l’origine d’événements collatéraux imprévus. Il s’agirait d’une 
arme militaire, aux pouvoirs insoupçonnés, propageant des ondes à très 
basse fréquence, mais de très grandes puissances, de plusieurs milliards 
de watts. Des événements naturels, de plus en plus violents se déroulent 
sur notre planète. Sont-ils si naturels qu’on cherche à nous le faire 
croire ?…  

_ Mais je croyais que les armes météorologiques étaient interdites par la 
convention de Genève ! Il me semble d'ailleurs que les États-Unis en sont 
signataires !... 

_ Là, je ne sais pas te répondre… 

_ Moi non plus… 

Des modifications du temps, des tremblements de terre, des raz de marée 
(tsunamis), pourraient déjà avoir été l’œuvre de ce dispositif. Une guerre 
climatique pourrait-elle menacer l’humanité ? L’utilisation, par les 
militaires nord-américains, Russes et Chinois, de ces nouvelles 
technologies scientifiques, auraient-elles amplifié les désastres naturels, 
déclenchés d’autres désastres, moins naturels ?   

La raison de telles utilisations aurait-elle, volontairement, pour 
conséquence principale de réduire les populations devenues ingérables ? 
Ce dispositif serait également susceptible d’émettre des ondes méga 
métriques capables d’affecter le cerveau des individus. Un chaos, ainsi 
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généralisé, permettrait-il de faire passer les réformes des grands 
décideurs ?  La réalisation du nouvel ordre mondial par un contrôle 
global sur la finance, l’énergie, les matières premières, l’alimentation… 
D’autres événements humains semblent devoir précipiter l’avènement 
d’un gouvernement planétaire. Mais ça n’est pas tout. 

L’implantation, sous-cutanée, d’une « puce » informatique, dans le bras 
des individus, aurait pour mission d’établir un registre d’identification 
des personnes, permettant un contrôle total de celles-ci. Le prétexte de la 
santé ayant été avancé dans ce projet, pour un marquage obligatoire. 
Cependant, il est possible de considérer qu’il s’agirait d’une manœuvre 
beaucoup plus sournoise et insoupçonnable permettant la mise sous un 
contrôle total des populations ainsi asservies.  

Il s’agirait d’une mise sous tutelle globale, aux possibilités illimitées, 
sans contestation possible, des populations. Il n’y aurait alors plus aucun 
risque de troubles à l’ordre public. Ce serait la réalisation de peuples 
dociles, sans revendications. Il s’agit là d’une manipulation globale sur 
l’humain par les maîtres du Monde. Comment comptent-ils opérer ?  
D’abord, par la réalisation d’une stratégie de diversion et en empêchant 
les peuples d’accéder aux connaissances essentielles de la science, de 
l’économie, de la psychologie, de la neurobiologie, de la cybernétique, 
etc.  

Puis, par un détournement systématique de leur attention sur des sujets 
sans intérêts. Ensuite, par la mise en œuvre d’une série de mutations 
décidées par les Élites. Créer des situations afin de déclencher des 
demandes de résolutions de problèmes, permettant d’appliquer les 
mesures que l’élite souhaite faire appliquer, tout en laissant croire à une 
organisation de la démocratie (violence urbaine, attentats, crise 
économique, etc.), afin d’obtenir des Lois sécuritaires et répressives. 
Avec, en corolaire, le recul et la suppression des droits sociaux, le 
démantèlement des services publics, tout ça au détriment des libertés.  

Pour faire accepter une mesure inacceptable, à priori, il suffit de 
l’appliquer progressivement, dans le temps. C’est de cette façon que les 
nouvelles conditions économiques et sociales ont déjà été imposées. Le 
chômage de masse, la précarité des populations, la flexibilité des emplois, 
la délocalisation des Entreprises, les salaires indécents, tous ces 
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changements, ont été réalisés en douceur, dans le temps, par des mesures 
d’accompagnements, afin d’éviter une révolte. Faire accepter 
astucieusement, des réformes impopulaires, en les présentant comme 
étant applicables dans le futur, en faisant croire qu’elles seront pour les 
autres générations et donc sans sacrifice immédiat, et que même, si cela 
s’arrange… ça pourrait être évité. Ce procédé laisse du temps aux 
populations de s’habituer tranquillement à de profondes réformes et de 
les accepter avec résignation.  

La monnaie européenne en est une triste illustration. La plupart des 
arguments, comme les slogans publicitaires, ont un discours et un ton 
très infantilisants. Le message est alors reçu, avec une forte probabilité, 
de totale absence de sens critique. Des études psychologiques ont 
démontré la particulière efficacité du processus. L’appel à l’émotionnel 
est une autre tactique permettant de supprimer toute analyse rationnelle. 
Il permet, en particulier, d’accéder par le subconscient à des réflexes de 
peurs, de pulsions et de comportements. 

Il devient alors très important de maintenir les populations dans 
l’ignorance et l’incapacité de comprendre. C’est aussi de cette façon que 
les religieux ont toujours agi pour maintenir les peuples sous contrôle. 

L’instruction et l’éducation dispensées aux classes sociales inférieures 
doivent être les plus complexes et les plus incompréhensibles possible, 
afin de les maintenir en situation de dépendance, sans possibilités 
d’accéder à des postes sociaux de décision.  

Une autre méthode est celle d’encourager les peuples à se complaire dans 
la médiocrité, en les incitants à la vulgarité et à l’inculture. Enfin, la 
méthode la plus efficace est de faire croire que l’individu est seul 
responsable de son malheur, à cause de ses incompétences, de ses 
incapacités, de ses ignorances et de sa fainéantise. De cette manière, les 
peuples, au lieu de se révolter contre les responsables de leurs situations, 
se culpabilisent et s’établissent en un état dépressif qui les installe en 
situation d’inhibition à l’action.  

Les progrès fulgurants des technologies, détenues par les seules Élites 
dirigeantes, leur ont permis d’élaborer une hiérarchie implacable. Les 
nouvelles connaissances en psychologie appliquée, en biologie et 
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neurobiologie, leur ont permis d’acquérir une parfaite maîtrise des 
populations et de les asservir physiquement et psychologiquement. La 
diffusion, en masse, des drogues sert aussi le système. Ce système de 
contrôle détient les pleins pouvoirs sur les peuples, grâce à toutes ces 
connaissances, totalement ignorées, par eux. Cela s’appelle une stratégie 
de manipulation des masses.  

La propagande des moyens d’information consiste d’abord en une 
stratégie de distractions. Elle est l’élément principal du contrôle des 
populations. Cela consiste à détourner l’attention des citoyens des grands 
problèmes et des grands changements orchestrés par les Élites.  

Il s’agit tout simplement d’inonder les systèmes d’information.  De les 
orienter par un déluge continuel de distractions et d’informations 
insignifiantes.  Il est important de comprendre les techniques élaborées 
permettant cette manipulation de la connaissance et qui consiste à 
truquer la vision des individus. Cela permet de cacher les évènements 
essentiels et la vérité sur les véritables problèmes sociaux. L’homme doit 
être et rester un robot docile au service des Élites dirigeantes.  

La définition de cette infrastructure des peuples, sous la dénomination de 
Gouvernance mondiale, s’appelle la Dictature globale. Elle est aidée par 
une totale « traçabilité » électronique des individus. Toutes les données 
collectées sont stockées et centralisées, par fichiers, dans les « banques de 
données ». Ils rassemblent tous les profils individuels, très précisément.  

Dans le cas d’un échec, toujours possible, il sera fait recours aux 
exécutions de masse ! Cette situation est créée pour le seul profit d’une 
Oligarchie veule et insatiable, se considérant comme seule élue des 
Dieux.  

_ On distribue aussi beaucoup d’informations négatives… pour maintenir 
les peuples dans un niveau de stress, d’anxiété et de peur irrationnels… 

_ Et que d’incertitudes… mais c’est quand même du lourd que tu nous 
envoies là… il faut pouvoir le digérer … 

_ Oui, mais que de risques aussi… bon, je change encore de propos ?… 

_ À ton bon gré… 
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es mafias, 

 

Les mafias sont des organisations criminelles. Elles sont 
situées en Europe, en Chine, au Japon et aux États-Unis, pour 

l’essentiel. Elles fonctionnent selon un modèle hiérarchique militarisé, 
dans la plus grande discrétion de ses cadres. Leurs activités criminelles 
sont très variées. Le « racket », la contrebande, les jeux illicites, les 
marchés publics truqués, les trafics de drogues, d’êtres humains, la 
prostitution, etc.  

Elles se sont installées et développées grâce à la complicité des Pouvoirs 
politiques de l’époque. Elles se sont implantées ensuite, grâce à 
l’immigration, par la création des réseaux locaux. Elles infiltrent les 
organisations politiques et tous les secteurs économiques.  

Elles utilisent, pour ce faire, un système bien connu, celui de la 
corruption. Tous les moyens sont bons pour parvenir à leurs fins. Elles 
gangrènent la quasi-totalité des économies des États. 

Les Mafias créent surtout de la précarité en paupérisant les populations. 
Elles s’enrichissent, sans créer d’emplois, sans redistribution de leurs 
richesses. Elles mettent en péril tous les modèles économiques locaux.  

_ Ah, eh bien, voilà autre chose… 
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_ C’est quand même cohérent avec ce qui précédait… 

_ Patience… je poursuis… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

es "banksters", 

 

Une banque d’affaires, implantée dans 32 Pays, avec 35.000 
employés, tous tenus au secret, a fait l’objet d’une enquête 

judiciaire !  Elle aurait contribué à fabriquer la crise européenne afin de 
pouvoir en tirer le plus de profits possible. Les protagonistes auraient 
trahi leurs propres clients et manipulé les marchés. C’est une banque qui 
serait plus puissante que les Gouvernements. Leur "affairisme" serait, 
tout simplement, d’arnaquer… mais n’y aurait-il qu’une seule banque 
?…  

_ Tu dis… une enquête judiciaire… c’est du folklore…  

_ Tu as raison…elle n’a aucune chance d’aboutir… 

_ Si, à un non-lieu… attendez la suite… 

Les banques seraient devenues de simples machines spéculatives. Elles 
spéculent, pour leurs clients, mais surtout pour elles-mêmes. On les 
appelle des banques d’investissement. Ce sont des sortes de « casinos », 
des usines à jouer avec l’argent des autres. Elles sont généralement 
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impliquées, lorsqu’une affaire litigieuse surgit… et elles y sont à 
l’origine.  

Chaque grande crise financière est l’œuvre d’une de ces banques. Leur 
stratégie consiste à stocker des matières, quelles qu’elles soient, pour 
faire croire à une pénurie, puis à les déstocker lorsque les prix sont 
parvenus au plus haut. Elles incitent leurs clients à parier sur des plus-
values ou des « crashs ».  

Cette organisation financière, extrêmement rentable, n’est pas du tout 
régulée !  Des employés, appelés « traiders » seraient de réels prédateurs. 
Ils seraient tout simplement des voleurs. Ils utilisent la crédulité humaine 
pour convaincre leurs victimes. Le marché des capitaux est le système qui 
permet le libre-échange entre l’offre et la demande.  

Les marchés des « « produits dérivés » sont des mécanismes anarchiques 
à l’origine des spéculations et des manipulations. Ils sont aussi à 
l’origine de l’endettement des États et des ralentissements économiques. 
Ils sont les responsables des politiques de rigueur, mises en place, par 
voie de conséquence. 

Les services financiers des banques avaient préalablement pour rôle de 
servir les entreprises, soutenir l’industrie, aider l’économie à se 
développer. Seulement, par leurs nouveaux fonctionnements, elles sont 
devenues des parasites du système économique. On appelle ça, 
l’innovation financière… Il est beaucoup plus rentable, pour les 
« banksters » de détruire l’économie que de la favoriser. De plus elles 
maîtrisent totalement les décisions des gouvernants. Leurs pouvoirs sont 
illimités dans tous les domaines. Des représentants de ces banques sont 
installés dans tous les postes décisionnels, dans tous les États. Ces 
institutions financières ne paient aucun impôt, d’aucune sorte, à aucun 
Pays !  

Elles organisent des guerres et ruinent les États. Leurs fraudes sont 
gigantesques. Plus elles font dévaluer les « titres » de leurs clients et plus 
elles s’enrichissent par les baisses des marchés. Une certaine banque 
internationalisée n’a pas hésité à ruiner d’autres banques, des 
compagnies d’assurances, etc. Et, on le sait depuis, c’est l’argent des 
contribuables qui les a toutes renflouées… C’est simplement de la fraude 
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financière !  

Il en va de même pour la maîtrise des échanges des denrées. Les 
transactions se font de banque à banque, sans aucun moyen de 
régulation, à partir d’ordinateurs hyper rapides et puissants. Par leurs 
spéculations financières, certaines banques décident du sort des 
Populations. Elles ont le Pouvoir de les affamer, sans aucun scrupule !  
Leurs influences sont particulièrement préjudiciables à l’Espèce 
humaine, dans sa généralité.  

Elles ont le pouvoir de manipuler et de tromper qui elles veulent, quand 
elles le veulent et où elles le veulent. Elles contrôlent tout et elles ont les 
pleins pouvoirs. Cela s’appelle de la délinquance économique. Leur 
impunité est totale. Les banquiers tricheurs ne font jamais l’objet 
d’aucune poursuite. Elles détruisent, de cette façon toutes les 
démocraties.  

Les banques sont suspectées de violer les Lois en permanence. Et cela se 
fait avec la complaisance, quand ceci n’est pas la complicité des 
dirigeants économiques et politiques des États. Il n’est pas facile 
d’expliquer la malhonnêteté des escrocs. Leur habileté est de se faire 
paraître parfaitement honnête. Il y a aussi, une totale incompréhension 
des mécanismes qu’ils ont installés, pour qui chercherait à les 
comprendre.  

Les « dominateurs » ont établi un programme de domination globale de 
l’économie de la Planète. Ils ont découpé leur zone d’action en quatre 
grands groupes (la Pacific Union), (l’American Union), (l’African 
Union) et (l’Européen Union).  

_ Euh… là, tu me files un coup de massue…  

_ Comme tu dis… 

_ Ce n’est pas tout, je vous livre la suite… 
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a surpopulation,  

 

Les inquiétudes des dirigeants, stigmatisant la surpopulation 
de certains Continents, est-elle fondée ?  Les études s’appuient 

sur la pauvreté pour justifier une surpopulation.  Le « malthusianisme » 
s’appuyait sur le fait d’une progression de population, toujours 
supérieure à leurs ressources alimentaires. Ce déséquilibre engendrant 
les disparités et provoquant des famines, des épidémies et des guerres.  

Il était même estimé que ces situations sociales étaient des régulateurs 
automatiques d’ajustement entre le niveau de population et celui de la 
nourriture. En fait, en deux siècles la population humaine a progressé de 
six milliards, soit six fois plus. Or, malgré ce constat, le pourcentage de 
population souffrant de malnutrition est en constante régression.  

Ce pourcentage est passé de 20% à 9%, soit actuellement 665 millions de 
personnes sous-alimentées. La croissance démographique ne serait donc 
pas la principale raison d’une sous-alimentation de la frange de 
population paupérisée et en déficit alimentaire. La famine actuelle est 
donc le résultat des volontés des inorganisations des dirigeants ou alors 
par leur volonté. Leurs systèmes de spéculations et leurs réseaux de 
distribution étant volontairement déficitaires. Il suffirait donc d’agir sur 
ces deux facteurs pour faire disparaître la malnutrition sur notre planète.  

Un autre sujet de préoccupation est l’approvisionnement en eau potable. 
À peu près les trois quarts des Continents ne s’approvisionnent qu’à 
hauteur d’un quart des ressources disponibles. Par contre certaines 
régions sont déjà déficitaires avec des prélèvements atteignant les trois 
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quarts des ressources et d’autres très critiques, puisqu’elles en dépassent 
les trois quarts.  

Si l’explosion démographique continue, une partie des populations 
manquera d’eau potable et c’est déjà le cas, notamment sur le Continent 
Africain. Il est estimé que 40% des Populations seront en pénurie d’eau 
au milieu de ce siècle. Notre planète ne manque pas d’eau, mais sa 
répartition est très inégalement partagée. Les infrastructures de collecte 
de l’eau sont soit inadaptées, soit inexistantes, soit mal utilisées. Ce sont 
souvent des eaux mal épurées. Pendant le même temps, l’agriculture 
consomme 60% de l’eau propre rendue disponible.  

Toutefois, aucun conflit causé par la pénurie d’eau n’a encore été 
constaté. La pénurie d’eau, pouvant le cas échéant s’ajouter à des 
conflits déclarés ou latents. Heureusement, des accords de coopération 
réciproques sont souvent utilisés pour résoudre les problèmes des 
approvisionnements. L’eau ou la malnutrition ne sont donc pas les 
raisons pouvant faire croire à la surpopulation de la Planète.  

Un troisième élément est toutefois à prendre en considération, c’est celui 
d’une hyper pollution de la Planète. La Terre nous fournit de l’eau, de la 
nourriture, des matières premières et des énergies fossiles, mais 
parviendra-t-elle à absorber et recycler nos déchets. En particulier ceux, 
extrêmement dangereux, situés dans la zone de l’orbite planétaire. 

Il est alors possible d’observer que notre planète n’aurait plus la 
possibilité de reconstituer naturellement les ressources que nous lui 
extorquons. Notre inconséquence en vient à épuiser notre Planète. Nous 
devrions alors considérer que seule une baisse drastique des populations 
permettrait à la Planète de se régénérer. Il nous faut surtout penser aux 
futures générations qui auront à gérer les pénuries. 

Et pourtant, si l’on compare la progression démographique, par rapport 
à la progression du modèle de vie, on peut observer que ce sont les Pays à 
faible progression démographique qui pillent les ressources de la Planète 
au détriment des Pays ayant une démographie galopante. En conclusion, 
il nous faut observer que plus le niveau de vie des habitants d’un Pays est 
élevé et plus sa captation des disponibilités est importante. 

Il convient de prendre conscience de nos modèles économiques actuels 
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pour pouvoir résoudre les difficultés qui ne vont pas tarder à se présenter. 
Nous devons tous nous responsabiliser, à devoir déterminer d’autres 
modèles, tenant compte de l’équilibre des capacités de notre Planète, au 
regard des exigences de l’Humanité.  

_ C’est plutôt encourageant… quand même…  

_ Ah ! Tu trouves ?… 

_ Allez, on prend un autre sujet ?... 

_ À ton bon cœur… 

 

 

 

 

 

 

 

 

es secrets, 

 

Pourquoi existe-t-il autant de secrets extrêmement gardés par 
les Élites des Pays ? Les hauts responsables des États semblent 

considérer que les populations ne sont pas en mesure de recevoir les 
informations qu’eux, détiennent. Il en va de même pour les responsables 
religieux. Cela permet notamment, aux élites, d’agir sans aucun 
consentement des populations, mais en leur nom.  

Des entrepôts secrets cachent un énorme volume d’informations, 
pourquoi ?  Les hauts responsables ont-ils des informations sur des 
technologies cachées pouvant avoir une origine non terrestre ?  
Auraient-ils des éléments physiques concrétisant les soupçons des 

L
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populations sur des visiteurs provenant d’autres systèmes stellaires ?   

Il apparaît que des expériences auraient été réalisées à partir d’humains 
non consentants, des « cobayes » malgré eux, à partir de programmes 
secrets, découverts depuis. Des expérimentations se seraient déroulées 
dans des bases militaires, des hôpitaux, des universités. Des programmes 
auraient été établis à partir d’irradiations. Des contrôles sur le mental 
par l’utilisation de substances hallucinogènes. Les conséquences 
collatérales en auraient été gravissimes.  

Des témoignages font référence à certaines expérimentations concernant 
des manipulations sur l’esprit et aussi sur des téléportations dans le 
temps et dans l’espace... Des appareillages auraient permis d’établir des 
fréquences vibratoires permettant de relier des points dans l’espace et 
dans le temps.  

Des radars à pénétration de sol auraient été utilisés, avec succès, afin de 
vérifier la véracité de certains témoignages qui faisaient allusion à des 
bases souterraines, comme étant des lieux d’expérimentation, à partir de 
dispositifs de très hautes technologies. Des personnes y auraient été 
enfermées, pour des expériences réalisées, sans leur consentement.  

De quels droits particuliers, les responsables de telles expérimentations 
utilisent-ils à l’insu des populations et à l’encontre de quels types de 
personnes ? De nombreux témoignages, de responsables actuellement à 
la retraite, précisent que des recherches auraient été effectuées à partir 
d’éléments physiques, provenant d’intelligences, non originaires de notre 
planète, et gardées dans le plus grand des secrets.  

De très vastes complexes sous terrains auraient été réalisés, dans le seul 
but de cacher les recherches et la vérité sur des êtres venus d’ailleurs. 
Des opérations cruciales, pour l’efficacité des Forces militaires et pour la 
sécurité, s’y seraient déroulées. Certaines des activités et des opérations, 
passées et présentes, sont « confidentielles et ne peuvent être 
divulguées », voilà, en substance, les arguments fournis par une 
administration en charge de ces zones.   

Des programmes seraient en cours d’étude par des chercheurs 
spécialisés, sur la rétro conception de véhicules dotés de technologies, 
incompréhensibles actuellement, se définissant comme possédant des 
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centaines de milliers d’années d’avance, par référence aux technologies 
humaines actuellement envisageables.  

_ Tu n’as pas l’impression que c’est un peu comme si on avait cherché à 
expliquer à un homme de Neandertal…  

_ À quoi servent les satellites que nous envoyons ?…  

_ Dans l’espace… 

Ces mêmes sources de témoignages parlent d’êtres, non originaires de 
notre planète. Il semblerait également qu’au moins une dizaine de 
groupes de représentants, tous différents, venant d’autres systèmes 
planétaires, auraient été contactés. Ils auraient pu fournir des 
informations, sur leurs zones d’origines, dans notre Galaxie. Ils auraient 
pu préciser leur avance technologique, leur modèle social, les raisons de 
leurs déplacements dans la Galaxie.  

Certains d’entre eux auraient pris possession d’autres planètes, situées 
en dehors de leur propre système solaire. Certains autres seraient déjà 
venus visiter notre planète, à plusieurs reprises, et y auraient installé des 
bases de contacts, en accord avec des civilisations antérieures. 

Plusieurs appareils, tous différents, ne pouvant pas provenir de notre 
ingénierie humaine seraient entreposés, à des fins d’études. Les 
recoupements d’informations donneraient une très grande probabilité de 
véracité, concernant ces témoignages. Ces zones sont gardées nuit et jour, 
par des militaires ayant l’ordre d’abattre, sans sommation, toute 
incursion non autorisée.  

Les personnels dont l’identité est tenue secrète y sont très sérieusement 
encadrés, avec une totale impossibilité de pénétrer dans certaines zones 
sensibles, dont ils n’ont pas à s’occuper. Ils ont pour consigne de ne pas 
dévoiler ni leur activité ni leur lieu de travail.  

Leur style de vie doit également être tenu au secret, leurs fréquentations 
sont très limitées et particulièrement surveillées. Certains d’entre eux 
auraient été contaminés par des matériaux toxiques et n’auraient pas eu 
de possibilités de se faire soigner.  

Des maladies inconnues ont été développées par certains d’entre eux. Des 
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quantités de déchets toxiques auraient été détruites sur place. Qu’y a-t-il 
donc de si important, pour que de telles mesures de sécurité et de silence 
soient ainsi observées ?  

Officiellement ces zones n’existent pas et ne sont pas répertoriées. Des 
recherches en ingénierie existeraient depuis, déjà, plusieurs dizaines 
d’années. Pourquoi les responsables ont-ils de tels secrets à cacher ? 
Pourquoi et où les cachent-ils ?  

Les élites religieuses catholiques du Vatican cacheraient, elles aussi, 
plusieurs dizaines de kilomètres d’archives sous terraines, consultables 
par eux seuls. Elles seraient une des organisations religieuses ayant 
apparemment réuni le plus de moyens d’informations, mais dans quel but 
et sur quels sujets ? 

Tous les États auraient des entrepôts secrets, pourquoi ? Leurs 
recherches sont-elles pacifiques ? Sont-elles réalisées pour le bien-être 
collectif ou seulement pour le profit de cette seule élite ? Détiendraient-ils 
des informations particulières sur le devenir même de notre espèce 
humaine ?  

L’exploitation, abusive, des moyens en ressources naturelles de notre 
planète mettrait-elle en danger les générations de populations futures ? Y 
aurait-il une impérative nécessité à devoir mieux contrôler l’expansion 
démographique ou à la stopper ?  

_ Le moyen le plus simple et le plus indolore serait de rendre les Humains 
stériles… 

_ Eh, tu n’as rien de mieux à suggérer ?... 

_ Eh, bien ! Il se pourrait que cela soit déjà mis en application… 

Le secret est la règle absolue, établie par tous les responsables de notre 
Société, c’est un constat ! Ils considèrent que les populations n’ont pas à 
connaitre les vérités cachées !  

_ C’est d’un silence… assourdissant… 

_ Oui, nous sommes tous manipulés… 

_ À l’évidence… 
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_ Bon, allez, moi je vais vous faire un petit cours d’astronomie… 

_ Eh bien, voilà autre chose... 

_ Le savez-vous ?... 

_ Nous allons te dire cela… 

_ Ne me perturbez pas… 
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CHAPITRE 3 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

a Planète, 

 

Rapidement résumée, notre planète est une sphère rocheuse, 
recouverte, à plus de 70% d’eau, possédant une zone 

magmatique et un noyau central métallique, qui, par sa rotation, crée un 
champ magnétique protecteur des vents solaires.  

L
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_ Oui, d’accord, tu ne nous apprends rien… 

_ On pourrait même étoffer un peu… 

_ J’y viens... 

Tournant sur elle-même d’une part et autour d’une étoile d’autre part, 
notre planète que nous appelons « la Terre » possède une atmosphère. 
C’est sa force gravitationnelle qui lui a donné sa forme sphérique. Elle 
possède un satellite naturel, la lune, qui gravite avec elle et autour d’elle. 
Elle fait partie d’un système planétaire à l’intérieur duquel gravitent 
quatre Planètes telluriques, rocheuses, qui sont les plus proches de notre 
étoile. 

 Puis, une zone, faite de débris, qui orbite au-delà de la planète mars, qui 
est une ceinture d’astéroïdes difformes. Puis, quatre Planètes gazeuses de 
gros volumes, possédant plusieurs satellites et ceintures de débris, et les 
deux plus éloignées qui sont glacées. Et pour terminer, une dernière 
ceinture, très vaste, constituée essentiellement de corps glacés et de 
planètes naines.  

Tout cet ensemble de satellites gravitant autour de notre étoile est 
enveloppé par une boule de matière. Ce système planétaire est situé sur 
une extrémité interne d’un des deux bras de notre Galaxie.  

_ C’est ce qu’on appelle la Voie lactée ?… 

_ Exactement, celle qu’on peut admirer par nos belles nuits d’été… 

_ Oui, je poursuis… 

Les étoiles sont, soit d’un volume identique à notre soleil, soit d’un 
volume très différent de notre étoile. D’ailleurs, beaucoup d’étoiles 
fonctionnent en couple. Ces étoiles se forment à partir d’immenses amas 
gazeux d’hydrogène, appelés nébuleuses.  

C’est l’effondrement gravitationnel qui va engendrer les protos étoiles, 
suivi de la fusion thermonucléaire qui garantira la stabilité de la masse 
de l’étoile.  

_ C’est une sorte d’implosion… 

_ Pour le commun des mortels, dont je fais partie… c’est un peu confus… 
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_ Implosion, pas précisément… 

Elles seront naines ou géantes. À la fin de la fusion nucléaire, les étoiles 
les plus importantes explosent en nébuleuses ou en supernovæ. Leur 
effondrement crée la matière et la formation des éléments qui permettra 
la réalisation chimique des futures générations stellaires.  

_ Ce phénomène que tu décris, ne serait-il pas à l’origine de la formation 
des planètes, comme notre bonne vieille terre, par exemple… 

_ Eh bien, oui, précisément… 

_ Oui, mais pas seulement… 

Ces éléments seront constitutifs à la création des briques de la vie, telle 
que nous la connaissons sur notre planète.  

Il apparaît que tous les objets, dans l’Univers, sont soumis à la gravité. 
La gravité signifie que chacun des corps célestes est attiré par un autre 
ou plusieurs autres, plus ou moins proches et plus ou moins volumineux. 
Une rotation maximale peut engendrer une densité maximale qui a pour 
conséquence, à terme, en ce qui concerne certaines étoiles massives, à 
une explosion, puis à une hyper concentration de leur matière résiduelle, 
dont la conséquence est d’empêcher la lumière de s’en échapper.  

_ Tiens, tiens, tu me fais penser à un trou noir… 

_ C’est justement de lui qu’il s’agit… laisse-le continuer… 

Ces zones qui sont hyper massives sont dotées de forces gravitationnelles 
hyper puissantes et leur attractivité absorbe tout ce qui est à proximité de 
leur gravitation.  

_ Gagné, j’avais bien compris ta description… 

Cette étoile devient alors un objet noir absorbant absolument toute la 
matière se trouvant à proximité. Il en existerait un très grand nombre 
dans chaque Galaxie et une, dans chaque centre galactique, de très grand 
volume, autour duquel chaque Galaxie semble graviter.  

_ Je ne comprends pas… au centre de quoi ?... 

_ Sois attentif… au centre de chaque Galaxie… 
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_ Bon, d’accord, continue…  

Tous ces processus s’effectuent à différentes échelles de temps. De ce fait, 
des systèmes planétaires sont encore en construction, pendant que 
d’autres n’ont pas encore commencé leur organisation, et que d’autres 
ont déjà disparu.  Beaucoup de ces systèmes sont bien plus anciens que le 
nôtre. 

De grands nombres d’étoiles sont réunis en amas, ce qui n’est pas le cas 
de la nôtre, qui semble être indépendante.  Un amas de plusieurs milliers 
d’étoiles a un champ de gravité spécifique. Notre Galaxie pourrait 
contenir à peu près cent milliards d’étoiles. Il s’agit d’une galaxie très 
modeste dans son volume en comparaison d’autres Galaxies beaucoup 
plus importantes.   

_ Ce qui est déroutant, en astronomie, c’est la démesure des chiffres… 

_ Tu as raison… en modeste terrien que je suis, moi aussi… j’ai toujours 
un peu de mal à me représenter une échelle, de ce monde que tu décris… 

_ Emporté, dans un tourbillon… en quelque sorte… 

Pour ce qui est de la structure de l’Univers, tout y est tellement 
gigantesque, à notre échelle, qu’il nous est très difficile de nous 
représenter son organisation ! Il nous faut la ramener à notre niveau de 
compréhension. La toile cosmique, c’est ainsi qu’est appelée l’apparente 
organisation des impressionnants amas de Galaxies, serait entourée 
d’une matière noire, appelée ainsi parce que nous ne la voyons pas, bien 
que nous soyons conscients de sa réalité.  

Il apparaît que la gravité est insuffisante pour maintenir l’Univers dans 
son état. La cohésion des Galaxies n’est possible que par l’existence de 
cette matière que nous ne voyons pas. C’est ce qui explique la vitesse 
constante de la rotation des étoiles, à l’intérieur des Galaxies, quel que 
soit leur niveau d’éloignement, par rapport au centre de ces Galaxies. La 
force gravitationnelle, en l’occurrence, n’a donc pas d’influence. Ce qui 
est vrai, à l’échelle d’un système solaire, également appelé planétaire, 
concernant la vitesse de rotation proportionnelle à l’éloignement du 
centre, ne l’est plus, à l’échelle galactique.  

Une masse cachée permet donc aux étoiles de se mouvoir à la même 
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vitesse, quelles que soient leurs positions, sans risquer d’être éjectées.   

_ Par la force centrifuge ou centripète… je confonds toujours les deux… 

_ La force centrifuge… elle s’exerce quand ta machine à laver… essore le 
linge… 

_ Tu veux que je te fasse une confidence… c’est plutôt ma femme qui s’en 
sert… de la machine à laver le linge… 

_ A mon avis… tu n’es pas le seul…  

_ La force centripète… elle, elle a une valeur égale, mais opposée à la force 
centrifuge… elle est toujours dirigée vers le centre de rotation… 

_ Ah… tu m’en diras tant… 

C’est cette anomalie, parmi d’autres, qui nous permet d’appréhender 
l’existence d’une matière, ainsi détectable. Nous ignorons son origine et 
sa nature. Nous ne pouvons comprendre sa réalité qu’en constatant ses 
effets sur la gravitation et son environnement. Cette conséquence est 
appelée la déformation de l’espace-temps, produit par la matière, ou effet 
de lentille gravitationnelle. Un objet étant suffisamment dense et massif 
pour courber les rayons lumineux. On appelle ce phénomène, la 
déformation d’arc gravitationnel. Il est, de ce fait, possible d’évaluer le 
volume et la densité de la matière noire qui entoure les Galaxies et de la 
détecter. C’est ce qui permet de mesurer et d’évaluer sa présence.  

_ Donc, si je te suis toujours… un trou noir absorbe tout ce qui se trouve 
sur son passage… 

_ Oui… plus exactement, tout ce qui se trouve… dans son champ 
gravitationnel… 

_ … et la matière noire « régulerait » la vitesse gravitationnelle des 
éléments qui tournent dans l’Univers… 

_ Tu dis qu’on peut mesurer sa taille… par la courbure des rayons 
lumineux… 

_ OK, mais comment en déterminer sa densité ?... 

_ C’est, en effet là, que réside toute la difficulté… 
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C’est le phénomène de distorsion qui permet de comprendre sa réalité. 
Cependant, sa matière n’est pas constituée d’atomes et elle nous est 
complètement inconnue. Il s’avère que l’Univers ne nous apparaît pas 
muni d’un centre et que sa composition décelable représente moins de dix 
pour cent de sa masse globale. La théorie de l’Univers physique ne décrit 
donc qu’une toute petite partie de cet Univers. Il nous faut aussi 
comprendre que, quelle que soit la position d’un observateur dans un 
quelconque endroit de l’Univers, il se considèrera toujours situé au 
centre de cet Univers. 

_ C’est un peu comme un iceberg… dont on ne voit que la masse 
immergée… 

_ Non… la masse émergée… 

_ Ah, oui… excuse-moi… 

_ C’est effectivement comparable… 

Les simulations, par ordinateurs, permettent de comprendre la réalité de 
l’intervention de la masse noire, dans la réalisation de notre Univers 
physique. Nous sommes, à l’exemple de l’Univers, constitué d’atomes, 
mais de quoi d’autre encore serions-nous constitués ?  Puisque nous 
ignorons la nature même de l’essentiel de notre univers, nous pouvons 
considérer que nous sommes, nous aussi, constitués d’un autre type de 
matière que nous ignorons. Cela nous donne au moins la conscience de 
notre niveau d’ignorance…  

Cette présence, invisible à nos moyens de détection, mystérieuse, à notre 
domaine de compréhension, constituerait, au moins, quatre-vingt-dix 
pour cent de la masse globale de l’Univers.  

_ Attends… comment peut-on estimer le pourcentage de quelque chose 
d’invisible… d’impalpable…  

_ C’est vrai… c’est complètement fou… ton hypothèse…  

_ Vous êtes gentils… mais je ne me permettrais pas de m’attribuer… ce qui 
ne m’appartient pas… c’est évidemment le résultat des recherches des 
scientifiques… pour tout comprendre, sur leurs déductions… il faut être 
soi-même chercheur… et ce n’est pas mon cas… 
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Les amas de Galaxies semblent être reliés entre eux, à l’image des 
neurones de notre cerveau, comme si ces Galaxies pouvaient 
communiquer entre elles. Il y a aussi des rassemblements de ces amas de 
Galaxies, appelés des super amas. La gravitation les retient ensemble et 
elles tournent en orbite les unes autour des autres.  

Notre Galaxie elle-même appartient à un amas galactique qui lui aussi 
fait partie d’un super amas. Cependant, des régions de l’Univers ne 
possèdent pas de super amas galactiques. La structure de la toile est donc 
constituée d’agglomération de Galaxies et d’agglomération de vides. Les 
Galaxies sembleraient pouvoir se former à partir de bulles énergétiques 
extrêmement chaudes. Nous pouvons, là aussi, faire une comparaison 
avec la réalisation de la structure neuronale du cerveau. Il s’agirait 
d’une constante dans l’organisation de la matière.   

_ Attends… tu es en train de nous dire que l’Univers est structuré comme 
un gigantesque cerveau…  

_ Je te rejoins… son histoire est de plus en plus intéressante… nous 
t’écoutons… 

_ A un détail près… c’est que le cerveau humain… pourrait plutôt 
s’apparenter lui-même à la structure de l’Univers… allez, je poursuis… 

C’est en raison de ces particularités que l’Univers est dénommé toile 
cosmique. Il convient, toutefois, de considérer qu’il s’agit d’une 
structuration exponentielle, se répandant dans toutes les directions. Cette 
organisation remonterait à l’origine de la réalisation de l’Univers, à son 
point zéro. Tout cela se serait alors mis en place, de la même façon, que 
tout se met en place, à l’intérieur d’un œuf qui a été fécondé. Cependant, 
l’architecture de cette toile cosmique présente la particularité de ne pas 
avoir une structure continue dans l’espace.  

En effet, la toile de matière cosmique ou structure filamenteuse n’a pas 
une force gravitationnelle assez puissante pour la maintenir en un seul 
endroit. Le seul moyen que nous avons d’en appréhender sa réalité, c’est 
sa forme gravitationnelle. C’est le comportement des objets qui 
remplissent cette matière qui nous permet de l’identifier.  

Mais, comme rien n’est simple, à notre niveau de compréhension, un 
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autre élément est, lui aussi, indispensable à la concrétisation de cet 
univers physique. Il s’agirait d’une force, l’énergie noire, qui apparaît 
devoir constituer les trois quarts de l’énergie de notre Univers. C’est là 
un mystère encore plus incompréhensible que celui de la matière noire.  

_ Décidément… c’est un roman noir… ton histoire… 

_ Tu as raison… trou, matière et pour finir énergie… 

_ Je pense que les astrophysiciens ont encore de belles nuits blanches 
devant eux… 

_ Je dirais même des nuits noires… et pas seulement que pour eux… 

C’est la prise en considération de cette énergie fantomatique qui permet 
d’expliquer que l’Univers, au lieu de ralentir son expansion, comme il 
était logique que nous le supposions, ne fait que l’accélérer. Il s’agirait 
d’une propriété spécifique à l’espace, dont nous ne comprenons rien de 
sa réalité. Il s’agirait d’une force de répulsion s’opposant à la force de 
gravitation. Cette énergie noire constituerait soixante-dix pour cent de 
l’ensemble de l’Univers.  

En conséquence, nous ignorons, tout simplement, de quoi sont faits les 
quatre-vingt-quinze pour cent de notre Univers physique… les lois et nos 
enseignements de la physique classique, concernant la gravité et la 
relativité générale, ne permettent pas de nous donner une explication 
rationnelle sur sa réalité et sur notre vision du cosmos. 

Pour comprendre, ce qu’est notre Univers physique, il nous faut le 
ramener à notre échelle de compréhension. Ainsi, l’existence de 
l’Univers peut, pour nous être compréhensible, être découpée en 12 mois. 
Afin d’en comprendre sa structure, dans le temps, par rapport à notre 
propre existence (dans cette échelle de temps : deux, de nos secondes 
représente 10 siècles) ! 

Nous allons considérer que la réalisation de l’Univers s’est concrétisée 
au point zéro ou estimée comme telle. Au cours du premier mois, des 
Galaxies se sont organisées, c'est-à-dire que des amas d’étoiles se sont 
réunis. La principale quantité des Galaxies s’est ainsi organisée. Une 
Galaxie étant constituée de plusieurs centaines de milliards d’étoiles. 
Leurs formes sont variées et certaines se télescopent. Elles font, elles-
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mêmes, partie d’un ensemble de plusieurs Galaxies. 

Au cours du second mois, c’est notre Galaxie qui a pris forme. Il s’avère 
aussi que la majorité des étoiles, si ce n’est la totalité, représentent elles-
mêmes, un ensemble. En effet, autour de chaque étoile s’est organisé un 
système planétaire à peu près comparable au nôtre. Plusieurs planètes, 
telluriques ou gazeuses gravitant autour d’un astre produisant de 
l’énergie. 

Toujours dans notre échelle de temps de 12 mois, le neuvième mois voit 
apparaître notre système solaire. Le sept décembre, après diverses 
évolutions, l’atmosphère terrestre se compose exclusivement d’oxygène. 
Quelques jours plus tard, une vie commence à se développer dans l’eau. 
Dix jours plus tard, c’est l’apogée des dinosaures et des petits 
mammifères. Le trente décembre, les dinosaures disparaissent assez 
brutalement. Le dernier jour du mois de décembre, l’humain 
préhistorique commence à se répartir sur la planète et à y évoluer. A dix 
secondes de minuit, l’esprit créatif de l’humain a créé l’écriture et les 
pyramides... Telles sont nos déductions actuelles.  

_ Tu n’aurais pas oublié le petit Jésus… le 25 décembre…  

_ Moi, j’y crois encore… au père Noël…  

_ Finalement, je me sens très jeune encore… si on tient compte de ton 
échelle de temps…  

Toujours dans cette échelle de temps, notre planète sera détruite le 15 
avril, de l’année suivante. C’est parce que notre étoile sera devenue une 
géante rouge et que sa circonférence de rayonnement aura anéanti la 
Terre, notre planète. Notre système planétaire aura cessé d’exister, dans 
la seconde qui suit.  

_ Tu es sûr que ça ne sera pas le premier avril… 

_ Et nous, qu’est-ce qu’on devient… 

_ Eh bien, si l’espèce humaine existe encore, soit elle aura migré, soit elle 
sera anéantie…  

_ Ton précis d’astronomie est un peu succinct et imprécis !... 
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_ Tu as tout à fait raison et c’est volontaire, de nombreux travaux 
permettent à quiconque, toi y compris, de connaître ce sujet dans le 
détail… 

_ Et puis aussi, sur la façon dont s’est développée la vie sur notre planète… 

_ Oui, et peut-être surtout, se serait-elle développée partout, sur d’autres 
systèmes planétaires, dans notre Galaxie et dans toutes les autres 
Galaxies… 

_ Je vois que cela vous convient… alors je continue sur l’Astronomie ?... 

_ C’est une bonne idée… 

_ Allez, voyons de plus près ce que l’Univers signifie, ou plus exactement 
ce qu’on appelle l’Univers physique ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

a physique de l’Univers, 

 

Un certain nombre de théories, élaborées à partir de schémas 
mathématiques, vérifiés dans leur réalité, par les 

expérimentations, ont permis de nous expliquer le fonctionnement de 

L
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notre Univers physique dans sa conception, apparemment, infiniment 
grande.  

Les principes de gravitation, les raisons des trajectoires qui sont courbes, 
la propagation des ondes. Ce sont là des équations qui expliquent la 
mécanique, appelée classique, permettant ainsi de prévoir le 
comportement des éléments en présence dans l’Univers astronomique, 
avec certitude.  

Tout apparaissait ainsi parfaitement logique, par des explications 
donnant la nature fondamentale du monde physique. Toutefois, nos 
tentatives d’explication sur le fonctionnement de la lumière ont abouti à 
des résultats pouvant mettre en doute certaines de nos certitudes.  

_ Oh, là je perds pied… 

_ Moi aussi… 

_ Je vais essayer d’être plus précis !... 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

a physique classique, 

 

La physique permet de comprendre ce que l’on appelle les L
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phénomènes naturels et de déterminer des lois.  

Des unités de références sont alors utilisées, comme la gravitation 
universelle. Par exemple, il a été défini que le temps n’était pas une 
valeur absolue, mais relative, dans le sens où il dépend de la vitesse et de 
la zone d’observation, ce phénomène s’appellerait la dilatation du temps.  

 Il découle de cette observation que ni le temps ni l’espace ne peuvent être 
des valeurs absolues. L’espace et le temps peuvent apparaitre différents 
pour deux observateurs et sont liés aux différentes vitesses des 
observateurs. Cette théorie a été appelée la relativité restreinte.  

La compréhension actuelle de l’Univers réside dans le fait que l’on est 
parvenu à établir une théorie cohérente de sa naissance supposée jusqu’à 
son apparence actuelle. Est-ce qu’il pourrait y avoir aussi une gravité 
variable ?  

 _ Est-ce que tu as la réponse ?... 

 _ Non, la question reste posée… voyons plus loin !... 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

e quoi est fait l’Univers ? 

 

Pour simplifier, il est commun de dire que l’Univers est 
d’abord constitué d’atomes, mais ces objets entrent aussi 

D
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dans notre composition !   

Tout, dans l’Univers serait constitué d’atomes. C’est l’unité de 
fabrication ! Mais ce n’est pas aussi simple. En effet 96% de notre 
Univers ne correspondrait pas à cette construction.  

La stabilité des Galaxies, évaluées à plusieurs milliards d’exemplaires au 
sein de notre Univers, semble poser un problème. Ce sont, plus 
exactement, des modélisations de cet Univers qui auraient révélé des 
anomalies dans notre compréhension classique de son organisation.   

En effet les Galaxies, ainsi construites virtuellement, ne sont pas 
stables… cela laisse présumer que pour que leur stabilité soit assurée, il 
faut que de la matière assure leur gravité.  

Une notion, celle de la matière noire a, de ce fait, été prise en 
considération. Elle permet d’expliquer la stabilité des Galaxies. 
Seulement, comme son nom l’indique, cette matière est invisible et 
jusqu’alors impossible à détecter.  

Pourtant tout obéit à la gravité. La vitesse de rotation d’une planète, 
autour d’une étoile, est fonction de sa masse et de sa distance par rapport 
à celle-ci. Cette courbe de rotation, étant fonction de la force 
gravitationnelle exercée par le volume de l’étoile.  

Les Galaxies fonctionneraient, elles aussi, de la même façon. Sauf qu’il 
faut alors prendre en considération, qu’il s’agit des étoiles, contenues 
dans cette Galaxie, qui gravitent autour d’un centre galactique, appelé 
trou noir, dont le champ gravitationnel, est particulièrement intense.  

Toutefois, des anomalies constatées laissent supposer l’existence d’une 
matière invisible. Cette matière, qui est appelée matière noire semble 
avoir une masse.  Cette masse exercerait une force de gravité sur les 
objets situés dans la Galaxie. La masse des étoiles et des objets présents 
dans chaque Galaxie ne représenterait qu’un cinquième de la quantité 
nécessaire au maintien des Galaxies dans l’Univers !  

Des Particules, encore hypothétiques et qui seraient dotées d’une masse, 
pouvant exister dans tout l’Univers, pourraient constituer les composants 
de la fameuse matière noire, coïncidant avec le volume manquant de 
notre Univers.  
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La théorie du « big bang » prévoit une masse de l’Univers. La masse des 
étoiles et des objets dans les Galaxies, représenterait quatre pour cent de 
la masse totale. Cela signifie que quatre-vingt-seize pour cent de 
l’Univers serait la supposée… masse noire.  

Or, les calculs effectués sur la masse noire ne correspondent pas avec 
ceux des simulations. La logique ne serait donc pas une constante dans 
l’Univers... jusqu’à plus ample informé… 

La gravitation, qui aurait dû avoir pour conséquence un ralentissement 
de l’expansion de l’Univers, selon la théorie du big-bang, n’apparaît pas 
être confirmable. Il semble, au contraire, être démontré que l’expansion 
de l’Univers s’accélère, au lieu de stagner ou de ralentir.  

L’énergie étant proportionnelle à la masse correspondait aux soixante-
quinze pour cent manquant de la masse de l’Univers. Il a donc été décidé 
d’appeler ceci de l’énergie noire.  

L’univers apparaîtrait donc ainsi, être composé de cinq pour cent 
d’atome (qui est la matière visible), de vingt-cinq pour cent de matière 
noire et de soixante-dix pour cent d’énergie noire. Les simulations 
informatiques semblent corroborer ce schéma. Il serait le modèle 
standard.  

_ Tu nous en as déjà parlé, mais c’est un peu compliqué quand même ton 
affaire...  

_ Je te l’accorde, mais le plus difficile à comprendre reste à venir !... 

_ Tu m’inquiètes… 

_ Pourtant j’essaie de vulgariser du mieux possible. Les sujets traités par 
les chercheurs sont bien plus difficiles à appréhender !... 

_ Oui je veux bien te croire. Quand on leur pose une question et qu’ils en 
ont donné la réponse, on ne comprend plus la question qu’on avait posée… 

_ Plus logiquement, une question posée suggère souvent plusieurs 
réponses, qui, à leur tour, provoquent, en retour, plusieurs questions ! C’est 
là, tout l’intérêt de la recherche scientifique fondamentale !... 

_ Très intéressant … c’est un jeu de questions-réponses… mais cela 
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m’apparaît exponentiel… 

_ Oh, attendez la suite… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 =MC², 

 

Cette équation signifie que la masse mesure la quantité 
d’énergie. Elle ne mesure pas la quantité de matière d’un 

corps. L’implication signifie que l’inertie d’un corps, c'est-à-dire la 
difficulté de sa mise en mouvement, ou sa résistance au mouvement, est 
égale à l’énergie cinétique d’un corps, nécessaire à sa mise en 
mouvement.  

Cela précise qu’il existe, en physique, une vitesse qui ne peut pas être 
dépassée, c’est celle de la lumière et qui explique aussi, que la trajectoire 
d’un corps massif, dans un champ de gravitation, ne dépend pas de sa 
masse. C’est donc la masse de gravitation qui établit le poids. Seulement 
la masse inerte mesure la résistance au mouvement du corps. La 
trajectoire d’un corps dans un champ de gravitation ne dépend pas de sa 
masse. Or, la chute annule le poids.  

Cela permettrait d’expliquer la masse des particules. Cela permettrait 
aussi d’expliquer la présence d’une particule élémentaire, correspondant 
à un champ, partout présent dans l’Univers, auquel toutes les autres 
particules seraient couplées et dont le couplage leur donne leur masse. Il 

E 
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s’agit alors de pouvoir déterminer l’énergie des particules. 

La pensée oscille ou ondule entre des contraires : le bien et le mal, le vrai 
et le faux, etc. La pensée est d’abord immanence, sans dissociation du 
temps et de l’espace. L’action et son résultat représenteraient l’élément 
présent dans l’Univers physique. À l’inverse, la transcendance apparaît 
comme étant une autre élaboration de la pensée, représentant une sorte 
de réconfort, visant à se répartir dans une vie, située au-delà, de 
l’Univers physique. 

Il s’agit là d’une philosophie idéale de notre existence, par une 
répartition entre l’Univers physique et un « Univers structurel de la 
Conscience ». La pensée serait donc un modèle ondulatoire entre la 
Physique et sa structure, permettant à chaque être d’organiser sa 
conscience, par des phases successives. 

L’électron particule serait une onde de potentialité. Tout est en tout, mais 
rien de potentiel ne peut exister, sans notre observation. Il y a bien une 
superposition de possibilités, en expansion, mais rien n’est défini 
réellement. C’est à partir de cette énergie sous-jacente que se crée le 
monde imaginaire que nous connaissons. C’est simplement l’intention 
d’être qui crée.  

En effet, plus on observe la réalité de l’Univers physique et plus il 
apparaît absent. Les éléments n’apparaissent que dans leur rapport avec 
les autres et entre eux. Au fur et à mesure que nous nous enfonçons dans 
la structure de la matière, nous nous apercevons que l’existence des 
objets est fictive. Il n’y a plus que des relations, sans localisation ni 
espace.  

Notre réalité n’est alors qu’une construction par nos perceptions. La 
matière n’étant qu’énergie, elle n’est qu’apparence. En raison de la 
réalité du point de départ où tout était réuni, tout reste réuni malgré 
l’espace apparent. C’est l’énergie qui constitue la matière qui nous 
connecte. Nous constituons nos perceptions en modèles. Nous créons une 
réalité en fonction de nos moyens d’observation.  

La réalité, elle, est tout autre, elle est l’énergie des masses en 
mouvements. Chaque être est le résultat d’un conditionnement et de sa 
connectivité à l’ensemble. La conscience de soi n’apparaît alors que 
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comme une résonnance. C’est un concept d’information. Nous nous 
trouvons dans un modèle gravitationnel et relationnel.  

_ Ah oui, très intéressant… mais les bras m’en tombent… 

_ Tu m’excuseras… mais je n’ai rien compris… 

_ D’accord, alors… je continue... avec autre chose… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

’inconscient, 

 

L’inconscient est la représentation rapide d’évènements à 
partir des récepteurs sensoriels. C’est la représentation, en 

simulation, de ce qui nous entoure. Nous vivons à l’intérieur de notre 
cerveau. Ce sont les signaux électrochimiques qui restituent, de façon 
inconsciente, notre environnement. Notre conscient est limité aux sujets, 
envers lesquels nous décidons de nous consacrer. Le cerveau fait le tri de 
ce qui nous est principal. De nombreux gestes du quotidien sont réalisés 
sans le recours au mode conscient.  

Le conscient n’a pas la capacité de faire le tri de ce qui nous est 
important, c’est notre inconscient qui s’en charge. Notre inconscient 
traite jusqu’à deux cent mille signaux simultanément. Quinze milliards 

L
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de neurones peuvent former de nouvelles connexions en une fraction de 
seconde. Tout, comme pour notre respiration, il ne nous est pas 
nécessaire de penser pour exécuter, tout s’exécute automatiquement. Le 
cerveau, qui est notre inconscient, réalise de nombreuses tâches d’une 
manière totalement autonome.  

Cette particularité facilite notre organisation immédiate. L’analyse des 
données, ainsi automatisée, aussi complexes qu’elles puissent être, est 
immédiatement réalisée, sans que notre conscient n’ait à intervenir. 
Notre attention est donc réservée aux éléments qui nous apparaissent les 
plus importants. Nous nous déplaçons, comme des somnambules, 
inconscients de la volonté de nous mouvoir. 

Il se crée un décalage entre l’inconscient et le conscient. Le conscient 
étant beaucoup trop lent à la réaction, alors que notre inconscient réagit 
dans l’immédiat. C’est notre mémoire qui a enregistré les évènements 
susceptibles de se réaliser. La réaction est donc automatisée, bien avant 
l’intervention de notre conscience.  

Notre cerveau peut enregistrer six millions d’informations 
simultanément. Seulement quarante, parmi celles-ci, le seront d’une 
manière consciente. L’information visuelle occupe l’essentiel du cerveau. 
Or, l’acuité visuelle traitée est de l’ordre du centimètre cube. Si notre 
cerveau devait traiter l’ensemble de notre acuité visuelle, il lui serait 
nécessaire d’avoir une capacité volumétrique cinq cents fois supérieure. 

Cent millisecondes suffisent à nous représenter la personnalité d’une 
personne, rencontrée pour la première fois. Un tel jugement ne peut pas 
être exact. Il a seulement l’avantage de nous renseigner immédiatement. 
C’est donc l’apparence et notre connaissance des précédentes 
expériences, qui nous guident dans nos jugements immédiats.  

Un processus de classement des évènements est donc réalisé, auxquels il 
est ensuite fait référence. Toutefois, le degré de leur reconnaissance sera 
fonction du degré d’émotion, préalablement suscité. La compatibilité fait 
le reste, pour ce qui est des choix, entre les possibilités offertes. 
Cependant, un autre élément entre en jeu lorsqu’il y a une nécessité 
rapide de choix, c’est l’intuition.  

Des automatismes se mettent en place pour résoudre des problèmes, 
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avant même que nous ayons conscience de leur réalité. C’est la banque 
de données de notre cerveau qui fait l’analyse, de ce qu’il est propice de 
mettre en œuvre. C’est notre inconscient qui réagit à l’imprévisibilité des 
évènements. Notre conscient n’aurait pas les compétences pour nous 
permettre de réagir aussi instantanément. Il serait vite dans l’incapacité 
de savoir et de pouvoir gérer, en raison des situations d’insécurités 
occasionnées.  

_ Cela aussi me plait bien... mais il faut s’accrocher… 

_ Il existerait donc, en quelque sorte, une hiérarchisation, dans le 
fonctionnement de notre cerveau… 

_ Une répartition des tâches… être conscient et inconscient… 

_ Ou inconscient… là, je suis incapable de te dire… si c’est mon conscient 
ou mon inconscient qui te parle… 

_ D’accord, alors je continue sur ma lancée... 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

’Univers Quantique, 

 

L’étude de la matière, dans ce qu’elle est de plus intime, c'est-L
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à-dire dans sa structure, nous démontre notre étroite liaison avec son 
ensemble. Elle se présente en tant que superpositions de possibilités. Rien 
n’y est absolument défini. L’énergie et la lumière s’y confondent pour y 
former un Univers imaginaire. C’est la physique des probabilités. Les 
réponses qu’elle apporte ne sont ni claires ni réconfortantes. Tout, dans 
l’Univers, n’est que mystères et énigmes. Nos réalités ne sont que des 
séries d’expériences. 

La réalité, constatée à partir d’hypothèses vérifiées, démontre une 
inexistence de la matière, en apparente totale contradiction avec les 
théories de la Physique classique. Le fait même d’observer des particules 
qui apparaissent à la fois en tant qu’ondes et en tant que particules les 
ferait changer d’attitude. Plus on observe une particule élémentaire et 
plus on se rend compte que son existence ne peut être observable. Ce 
n’est que lorsqu’elle est en rapport avec d’autres éléments de l’Univers 
dans son entier qu’elle se découvre.  

Cela peut signifier que plus on observe la nature de la matière et plus sa 
réalité s’évapore. Ces observations nous démontrent que tout objet, tel 
qu’il nous apparaît, n’existe pas. Il n’est qu’une relation, sans 
localisation et sans cette notion de temps, que nous lui accordons. Toute 
la matière qui nous apparaît sous une forme de matière solide n’est 
qu’une apparence, sans réalité. Quelle serait alors la réalité ?  

C’est notre cerveau, à partir des signaux émis par les sens, qui créerait 
cet Univers tel que nous le percevrions. C’est lui qui crée ces 
hologrammes, images à trois dimensions, nous faisant croire à une 
réalité qui n’existerait pas. Chaque hologramme n’est qu’une métaphore, 
c'est-à-dire une image, qui crée les quatre dimensions, la longueur et la 
largeur, le volume et le temps, que nous accordons à notre 
environnement. Cela serait tout simplement la traduction d’informations 
en plusieurs dimensions.  

Une mise en réalité d’une invraisemblable partie de ce concept. Ce sont 
des catégories conceptuelles ou notions qui décrivent une réalité, réalisée 
par des phénomènes mentaux. La réalité de l’Univers quantique devient 
un calembour, sorte de plaisanterie, absolument déroutante pour nous 
qui sommes attachés à cette réalité fictive, présentée par notre cerveau.  
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L’étude de la matière, dans son environnement quantique, nous 
démontre qu’elle est connectée physiquement, puis séparée 
ultérieurement, par son énergie. Cela veut dire que tout l’Univers est 
ainsi inter connecté et lié, puisqu’il était une unité à son point de départ.  

Cette évidence nous oblige à considérer que l’Univers ne serait pas un, 
mais se constituerait en « Pluri Univers parallèles ». C’est la théorie du 
Quantique qui nous oblige à prendre ce modèle en considération. Une 
théorie de « l’Univers parallèle », à partir du constat de la théorie des 
« électrons parallèles », considérant que nous sommes, nous aussi, des 
constructions d’atomes et que les atomes existeraient dans plusieurs 
endroits à la fois, nous fait considérer que nous aussi, nous existerions 
dans plusieurs endroits, simultanément.  

Tout serait donc ainsi interconnecté. La réalité individuelle qui nous 
apparaît ne serait donc qu’une simple illusion. Une simple illusion dans 
notre conscience physique. Cette illusion n’est pas à être cherchée 
ailleurs que dans notre mental. Il s’agit, bien sûr, d’une nouvelle façon 
de penser l’individu en tant qu’unité. Ce sont les infinités de cette 
nouvelle conception qui établissent les perspectives de l’infinité de la 
pensée et de la conscience.  

_ Est-ce que c’est ce qu’on appelle… les Univers parallèles… 

_ En quelque sorte… des dimensions cachées… pour chaque élément 
conscient… 

_ Comme si, chaque élément… pouvait se trouver… ailleurs… 

_ Où nos sens utilisés ne seraient pas suffisants… pour comprendre… la 
réalité des autres sens, que nous n’utilisons pas…  

_ En serait-il fini… de la notion de l’être unique… tant adulé… 

Nos perceptions sont limitées et elles ne nous permettent pas 
d’appréhender l’Univers, dans sa réalité. Nous essayons de percevoir des 
niveaux de la réalité, à partir de méthodes ou de méthodologies. 
Cependant, ces méthodes ne peuvent pas nous permettre d’appréhender 
l’Univers dans son exactitude. Nos notions matérialistes et 
fondamentales, dans leurs apparences, données par nos sens, nous 
empêchent d’accéder à la connaissance globale qui nous permettrait de 
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comprendre une autre réalité.  

_ Est-ce qu’il s’agit là… d’une équation insoluble… 

_ Oui… pour le moment, en tout cas… 

Il nous faut donc comprendre les vrais événements, avec ceux qui sont 
purement illusoires. Comment comprendre un Univers physique, montré 
par nos sens, à partir des signaux électriques transmis à notre cerveau, 
en tant qu’image, par rapport à un Univers conceptuel, exclusivement 
énergétique, par l’apport d’informations. La conscience apparaît alors 
comme un rêve qui serait le prolongement de notre imagination. Notre 
réalité ne serait-elle donc qu’une illusion ?  Où se situe alors notre libre 
arbitre ?   

« L’endocausalité » serait la manifestation du libre arbitre, c'est-à-dire le 
pouvoir de décision, soit la liberté, la souveraineté et la créativité, non 
maitrisable, par ailleurs. Cependant, les liens qui sont créés par les inters 
connexions, de solidarités invisibles, et qui nous unissent, seraient une 
« holo matière », soit une « exocausalité ». Tant qu’il n’y a pas 
d’observation, il y a des superpositions de possibilités. Dès lors qu’il y a 
observation, il ne reste qu’une seule possibilité. Toutes les possibilités 
sont là, jusqu’à ce qu’une seule soit définie.  

Qu’est-ce que le Quantique, c'est-à-dire ses faits, son interprétation ? Le 
quantique précise qu’une particule peut se trouver dans plusieurs 
endroits et plusieurs états, à la fois.  Les éléments qui nous entourent ne 
seraient que des mouvements possibles de la conscience. Qu’est-ce que la 
conscience et son schéma explicatif ?   Où seraient, les éléments qui 
pourraient survivre à notre départ, de l’Univers physique ?   Est-ce que 
les acquis de notre passage dans le Physique seraient stockables ?  Ne 
serions-nous là que pour capter ce qui nous entoure ? Ou bien, avons-
nous une possibilité d’interaction ?  Quelle est la puissance de la pensée 
sur les éléments, sur les évènements. Ne peut-il y avoir, en fait qu’une 
interprétation, sans certitudes ? 

Cela pourrait être un raccourci entre le conscient dans l’Univers 
physique et l’inconscient, dans un autre modèle vibratoire, en dehors de 
l’organisation de la matière !  Cela pourrait expliquer la notion des 
mémoires cellulaires, constatées chez les personnes ayant bénéficié de 
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greffes d’organes.  On touche là, à un état aléatoire, de l’état quantique. 
C’est la relation entre « l’immanence » et « la transcendance ». Tout ceci 
remet en cause tous nos concepts de logique habituelle, sur la matérialité. 
Il nous faut alors entreprendre, un tout autre cheminement, pour 
comprendre et « réconceptualiser » notre « conception » de l’Univers 
Physique.  

_ Tu veux dire… comme inventer de nouveaux « outils »… 

_ Pour comprendre… ce dont nous sommes faits… 

_ Et aussi… ce qui nous entoure !... mais, je poursuis… 

Cependant, ce type de démarche est particulièrement enrichissant, dans 
la construction intrinsèque du soi. Il s’agit, bien sûr, d’un tout autre 
modèle de raisonnement. C’est une démarche consistant à tenir compte 
du ressenti et de l’intuitif, sans tomber dans l’imaginaire, ni dans la 
fiction. Ces dernières démarches débouchant, généralement vers les 
concepts des sectes religieuses, institutionnelles ou pas. Il convient de 
conserver une logique conceptuelle. La réalité des observations se trouve 
dans leurs interactions, pas dans leurs aspects.  

_ Peut-être… mais comment délimiter la frontière ?... 

_ C’est évidemment là que se trouve la difficulté… 

La notion « d’holomatière », dont les éléments sont purement 
immatériels, permet de comprendre, la relation qui peut exister entre des 
perceptions sensorielles particulières, développées chez certaines 
personnes, en opposition avec le vécu du quotidien. Elle permet de 
déboucher vers des notions totalement inconnues, appelées « para 
normale », faute d’une autre définition. Notre physique classique, 
beaucoup trop étroite, ne nous permet pas d’identifier les autres éléments 
d’inter connexions.  

L’intemporalité des phénomènes pourrait nous faire prendre en 
considération une possibilité d’existence, non seulement, d’une 
continuité, au-delà du physique, mais, plus surprenant encore, au-delà de 
l’existentiel. Y aurait-il alors, une possibilité d’acquisition totale des 
connaissances, nous permettant d’atteindre un niveau d’immortalité de la 
conscience ?  S’agirait-il, tout simplement d’une forme de science de la 
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conscience, cérébrale ou autre ?  La physique quantique nous permet 
ainsi d’appréhender un autre niveau de la physique classique. Il nous 
faut considérer que tout n’est que possibilité de la conscience. 

Les neurosciences et la métaphysique ou l’anthologie du conceptuel nous 
permettent d’appréhender notre niveau de conscience. Cela pourrait nous 
permettre de comprendre comment le cerveau établit les potentialités de 
la conscience. Ces différentes considérations nous permettent justement 
de comprendre la possibilité d’une création de consciences artificielles. 
Le cerveau, que l’on peut considérer comme une organisation de la 
conscience, peut nous faire comprendre l’utilité de la maîtrise d’une 
conscience quantique… par le pouvoir décisionnel qu’il représenterait. 

Cette nouvelle considération de notre Univers débouche inexorablement 
vers la notion de santé. Nos soins sont ordinairement accès sur des 
apports chimiques permettant de soigner localement. Il serait possible 
d’envisager une médecine pré quantique, par des soins moléculaires, 
apportés par d’autres niveaux de médications.   

_ Bien, mais justement… dans le cas des médicaments chimiques… on 
entend souvent parler de recherches en « nouvelles molécules »… 

_ Tu as raison… notre phraséologie porte, quelques fois, à confusion… 

Une autre médecine serait dite quantique, par l’apport de machines 
électro magnétiques, pouvant soigner sans dégâts collatéraux. Une 
nouvelle médecine appelée, elle, supra quantique ou thérapie quantique 
interactive, et qui serait susceptible d’exploiter les liens de solidarité avec 
la matière. Enfin, une médecine, nommée « miraculeuse », qui serait en 
totale contradiction avec notre conception de notre Univers et de son 
acception, mais pour laquelle, des faits sont constatés, sans explications 
rationnelles.   

La modification des équilibres, par les interactions vibratoires, 
ondulatoires informationnelles, énergétique… participerait aux 
changements. Les phénomènes d’intrication et d’interconnexion 
interagiraient sur des implications réciproques. Il s’agit là, de la capacité 
réactive à la nécessité de survie, en raison de la capacité des implications 
qui en découlent.  
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_ Oh là, c’est très dur… j’ai de nouveau bien du mal à suivre… 

_ On est même deux… 

_ Oui, je l’avoue… l’Univers quantique est à l’Univers classique, ce que 
les Fondations sont à un Édifice… c’est, pourtant, aussi simple que çà… je 
continue… 

 

 

 

 

’ADN 

 

Chaque organisme détient des informations génétiques 
encodées dans une molécule. Il s’agit d’une séquence 

d’information moléculaire qui comporte l’enregistrement de tout ce qui 
est nécessaire pour construire l’organisme et à le faire fonctionner. Ce 
sont quatre « briques » de constructions chimiques appelées : Adénine, 
Tinine, Citosine, Guanine. Leurs dispositions créent le code génétique, 
c'est-à-dire les instructions permettant de construire un corps, à partir de 
protéines et d’autres composants. Cependant, une partie du code n’est 
pas utilisée.  

Un surplus génétique de rebu, en quelque sorte, qui permettrait d’y 
cacher un message codé, sans compromettre la fonctionnalité d’un 
organisme. En effet, l’ADN est le code universel. Existerait-il un lien 
entre les espèces de notre planète et d’autres espèces dans l’Univers ? 
C’est effectivement ce que révèlent des fragments de météorites, 

L
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« chondrites carbonées », contenant des molécules organiques qui sont 
les bases nucléiques, permettant d’établir le lien direct avec les acides 
aminés. Elles sont parvenues jusqu’à nous et datent de l’origine de notre 
Système solaire. Ces bases azotées dites nucléiques sont, en fait les quatre 
composantes « A, G, C et T » de l’ADN, ces molécules qui relient les deux 
brins de la double hélice de nos chromosomes.  

_ C’est un peu, comme si l’Univers envoyait… dans toutes les directions… 
des « mini kits »… de création de la vie… 

_ Cela ressemble effectivement à çà… 

_ Bon… mais quelle en est alors l’origine ?… 

_ C’est peut-être à partir du chaos… que tout s’organiserait ?… 

Or, ces météorites s’éparpillent partout dans l’Univers. L’organisation de 
toutes les formes exponentielles d’espèces est donc réalisable, dès lors 
que les conditions, permettant cette organisation, sont réunies. Tous les 
organismes sont ainsi construits à partir des mêmes 
briques élémentaires.  

_ Ah, bon… 

_ Alors, qu’est-ce que vous en dites… 

_ C’est un peu mieux… 

_ Oui, j’apprécie également… 

_ Tu peux continuer, cela nous intéresse… 

_ Allez, je vois que cela vous plait… je poursuis… 
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e corps humain, 

 

Le corps humain pourrait être considéré comme possédant 
trois enveloppes : une enveloppe physique, une enveloppe 

spirituelle, une enveloppe de la conscience. La matière n’est que de 
l’énergie. L’énergie peut devenir de la matière. La structure matérielle a 
besoin d’une grosse quantité d’énergie pour se maintenir sous une forme 
matérielle. C’est cette importante quantité d’énergie qui maintient notre 
enveloppe physique. Les flux et les champs d’énergie sont repérables 
autour de la matière physique.  

Il en est de même pour les plantes et les diverses variétés animales dont 
l’humain fait partie. Des champs lumineux sont repérables autour de 
chacun de leur corps. De nombreux appareillages ont été réalisés afin de 
pouvoir étudier les implications de ces champs énergétiques entourant les 
êtres. Il est devenu possible de mesurer ces quantités d’énergie et leurs 
significations. Les images obtenues s’appellent des bios électros graphies, 
aussi appelées effet « Kirlian », maintenant traitées par informatique. 
Ces champs lumineux sont des effets quantiques, intégrants, de la 
physique des particules. Chacun d’entre nous et tout être vivant émettant 
des photons.  

_ Ah oui, je ne le savais pas… c’est intéressant… c’est comme une sorte 
« d’aura »… qui nous entourerait… 

L
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_ Les Asiatiques n’appellent-ils pas cette chose le « Ki » ou « forces 
vitales » ?... 

_ Je n’en ai pas entendu parler… 

_ Bien, alors je continue ?... 

 

 

 

 

 

’intelligence venue d’ailleurs, 

 

Une intelligence intégrale existerait-elle ailleurs sur d’autres 
Planètes, appartenant à d’autres Systèmes planétaires ?  

D’autres êtres, nous ressemblant ou pas, pourraient-ils avoir participé à 
l’élaboration de messages, sur notre Planète ?  Des monuments, des 
gravures, auraient été réalisés, à des époques où l’humanité ne nous 
semble pas avoir été en mesure de les réaliser ?  À l’évidence, d’autres 
Sociétés se sont épanouies sur d’autres planètes, bien avant que 
l’Humain ait pu coloniser sa planète que nous appelons, la Terre.  

Selon certaines études, des Entités parcourraient le cosmos. Quelques-
unes auraient une apparence humanoïde, d’autres seraient 
extraordinairement différentes d’aspect. Parmi les humanoïdes, les liens 
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de ressemblance avec nous seraient assez diffus. En existerait-il qui 
peuvent passer inaperçus ?  Autrement dit, certaines de ces entités 
pourraient-elles se confondre parmi nous ? À l’évidence, non, leur 
langage serait obligatoirement différent du nôtre et quelques 
particularités nous permettraient, sans doute, de les identifier.  

Nous savons les risques encourus à prendre en considération des 
témoignages. Cependant, parmi les centaines de milliers de témoins, il est 
assez facile, à partir de certains critères d’études, de déterminer les 
affabulations et les erreurs. Lorsque ce premier tri a été effectué, d’autres 
critères peuvent être pris en considération, tels que la valeur intrinsèque 
du témoignage. Il reste ensuite à faire les rapprochements avec ce que 
l’on connaît déjà, afin de comprendre quel est l’apport complémentaire 
sur la connaissance préalablement acquise sur le sujet. Nous pouvons 
donc, sans difficulté, définir les faux témoignages volontaires ou pas et 
déterminer des schémas de comparaisons permettant de définir de 
nouveaux apports d’informations, pouvant être pris en considération.  

La difficulté majeure, concernant une étude très sérieuse de cette 
hypothèse, qui depuis longtemps n’en est plus une, est l’extrême 
discrétion de ces éventuels « invités ». On peut considérer que leur 
morphologie, pour un grand nombre d’entre eux, ne leur permet pas de 
respirer sur notre planète, sauf à être revêtus d’un scaphandre de 
protection.  

Pour les témoignages concernant des appareils volants s’enfonçant dans 
l’eau, on peut présumer que leur possible déplacement est aussi 
aquatique… Des milliers de dessins, particulièrement élaborés, recueillis, 
un peu partout sur notre terre, semblent nous soumettre des niveaux de 
connaissances, ou vouloir donner des références. Ils auraient pu avoir 
été laissés, ainsi, volontairement dans la nature. Pourraient-ils aussi 
laisser présager une impossibilité de contacts, de leur part, quand il s’agit 
des « cercles dans les champs »  

Des contacts auraient-ils pourtant été établis ?  C’est évidemment 
possible et supposable. Pourquoi, alors, le mystère est-il entretenu ?  
Pourquoi y aurait-il une coalition des différents responsables des 
organisations sociales à taire cette réalité ?  Ce pourrait-il que des 
niveaux de connaissance aient été transmis à certaines autorités 
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scientifiques, militaires, religieuses ?   

Les responsables semblent s’être accordés pour taire ou ridiculiser les 
témoignages, pourquoi ?  En sauraient-ils bien plus qu’ils ne le laissent 
croire ?  Est-ce que cette réalité est incompatible avec leurs prérogatives, 
leurs privilèges... Chercheraient-ils tout simplement à préserver leurs 
« prés carrés » ? 

Le principal obstacle, à notre compréhension, de leur existence, est la 
distance et le temps que nous considérons devant séparer les Systèmes 
planétaires entre eux. Auraient-ils, tout simplement trouvé le principe 
physique, leur permettant de naviguer, quasiment instantanément, à 
l’intérieur du Cosmos ?  Quels types d’appareils ont-ils réussi à réaliser, 
pour atteindre les extraordinaires vitesses de déplacement, mesurées par 
les radars ?  Leur technologie nous apparaît incompréhensible.  

Notre compréhension sur le déplacement de la lumière, sur son 
implication, en tant qu’énergie, est-elle trop loin de leur niveau de 
maîtrise ?   Parviennent-ils à se déplacer instantanément, entre les 
Systèmes stellaires, sans que le temps, qui nous sert à mesurer l’Espace, 
n’ait d’influence ?  Notre définition du temps est-elle une erreur ?   

_ Parviendraient-ils, tout simplement… à se déplacer… à la vitesse de la 
lumière ?... 

_ La vitesse de la lumière, elle-même, serait un frein à des déplacements… 
au sein de notre Galaxie… 

_ Oui, seule, une hypothétique « courbure du temps »… pourrait nous 
permettre de comprendre le franchissement de telles distances… mesurées 
en centaines de milliers d’années-lumière… 

_ Donc, d’après toi… ils se déplaceraient plus vite que la lumière… 

_ Ce n’est pas ce que j’ai dit… simplement… ils pourraient détenir… un 
autre moyen de raccourcir l’Espace… et le temps… 

Leur évidente discrétion est peut-être tout simplement liée à notre niveau 
d’évolution, trop éloigné du leur. Quel intérêt aurions-nous, par exemple, 
à faire participer les milliards de sociétés de fourmis qui nous 
environnent, à notre niveau d’évolution, alors qu’elles ignorent tout de 
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notre existence. Notre niveau évolutif est-il trop inférieur, par rapport au 
leur, pour qu’ils puissent nous accepter dans leur club des « Entités du 
Cosmos ».  

Attendent-ils, tout simplement, que nous parvenions à un niveau évolutif 
supérieur ? Quelle serait alors la raison de leur venue. Voyagent-ils, tout 
simplement, pour pouvoir établir des relations avec d’autres Sociétés, 
supérieurement évoluées ?  Sont-ils à la recherche de Planètes qui 
pourraient leur permettre de s’établir ?  Seraient-ils des voyageurs 
permanents ?  Comment ont-ils résolu leurs problèmes énergétiques ?  
Existe-t-il un programme global d’une intelligence supérieure ?    

_ Comme tu y vas, si je te suis bien… rien de ce que tu nous dis n’est 
vérifiable…  

_ C’est absolument vrai… et si ce silence est « organisé »… par ces 
« entités » elles-mêmes… c’est peut-être qu’elles nous trouvent encore trop 
primaires pour nous dévoiler leur existence !... 

_ Ou, peut-être que leur apparence, leur physiologie, leur anatomie, leur 
structure… ne leur permettent pas de nous appréhender… 

_ Oui… pour certaines d’entre elles c’est envisageable, je poursuis… 

 

 

 

 

 ne autre physique, 

 

Une énergie éternelle, captée, est-elle la clé ?  L’intégralité U 
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universelle et l’action des attractions opposées formeraient un tout unifié. 
Toute force aurait une force égale et opposée. De ce fait, à tout 
processus, il existerait un processus égal et opposé. Cette possibilité qui 
s’appelle « les miroirs de conjugaison » permet d’envisager une nouvelle 
structure de la Physique classique. Une utilisation nouvelle de l’énergie 
découlerait de cette structure. Il s’agirait là, d’un nouveau modèle de la 
physique, permettant de réaliser, ce que nous considérions, jusqu’alors, 
irréalisable.  

La mémoire serait inhérente à toutes les structures du minéral jusqu’à 
nous. Il y aurait un rapport de cause à effet, par la résonnance des 
formes. Il s’agirait d’un processus éloigné dans l’Espace et le Temps, qui 
constituerait une mémoire collective, sans impact des distances. Il y 
aurait un modèle de structure, indépendant de notre environnement 
matériel, pouvant changer et restructurer cet environnement et en 
particulier celui de l’humain.  

Chacune de nos connaissances individuelles serait rattachée à une 
connaissance collective. La séparation individuelle ne serait alors qu’une 
illusion. Il pourrait aussi y avoir une conscience cosmique, en relation 
avec l’ensemble de toutes les formes de la pensée, qui habiterait toutes les 
formes d’organisation, à travers les sens ou les résonnances. Il y aurait 
un modèle global derrière les structures et les formes.  

Il s’agirait d’un modèle dynamique, sans lien ni cause, agissant en 
réciprocité. Il y aurait donc affectation d’un ensemble, vers un autre 
ensemble, par transmission instantanée de l’information. Il y aurait une 
interdépendance et une conscience universelle.  

L’Univers renfermerait les ressources utiles afin de parvenir à structurer 
l’ensemble, selon les nécessités. Une certaine approche 
électromagnétique pourrait permettre de pénétrer la réalité physique 
pendant qu’elle est encore en état de probabilité. Il s’agirait d’un calcul 
probable, d’une façon déterministe, d’une réalité physique, elle-même.  

Cette faculté a pour conséquence, d’annihiler le matérialisme par le 
changement d’état de la matière. C’est là un nouveau concept de la 
réalité. Le concept de perception est une abstraction permettant de 
modeler cette perception, qu’elle soit mentale ou physique.  
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La prise de conscience, par l’ensemble de l’humanité, peut seule nous 
permettre d’obtenir le niveau de connaissances indispensables à notre 
évolution parmi ces éventuelles « Entités cosmiques ». Seule la 
connaissance globale, sans ambiguïté, sans exclusion, peut permettre une 
avancée technologique supérieure. Le plus difficile, pour y parvenir sera 
le changement des comportements chez l’Humain.  

Il sera nécessaire de changer les modèles culturels, philosophiques, 
politiques, religieux, économiques et ceux de la recherche fondamentale. 
Il devient indispensable de penser notre avenir, dans le modèle cosmique, 
sinon nous disparaitrons, tout simplement. Notre insouciance et notre 
inconstance actuelles nous propulsent vers l’abime. Nous sommes 
actuellement en totale insécurité.  

_ Attends, attends un peu… on ne peut pas disparaître… puisque tu viens 
de nous expliquer… que nous étions virtuels… 

_ Ou que nous existerions aussi ailleurs… 

_ Ah, vous noircissez mon tableau… mais je n’abdiquerais pas… vous 
voulez que je passe à tout autre chose ?… 

_ C’est une bonne idée… 

_ OK, je poursuis… 
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a naissance d’Israël, 

 

Le congrès de Bâle en 1897 décide la colonisation de la 
Palestine par le mouvement nationaliste Juif. Cette 

colonisation sera assurée par l’Empire britannique de l’époque, intéressé 
à installer des colons entre la partie Est et Ouest du monde Arabe, en 
contrôlant le Canal de Suez qui est la route vers leur Empire des Indes. 
Cet embryon colonisateur ayant besoin d’un soutien sécuritaire. A cette 
époque-là, les colons européens se partagent une grosse partie du Monde.  

La création d’Israël était donc d’abord un projet colonial. Le prétexte 
invoqué par les Juifs pour un retour sur leur sol dont ils auraient été 
chassés, dans des temps anciens... Il s’avère qu’en fait, les Juifs d’alors 
n’auraient jamais été chassés. Ces Israéliens actuels seraient simplement 
des sionistes européens, réunis par leur religion commune.  

Une première révolte des Palestiniens envers ces Juifs qui s’installèrent 
et colonisèrent leurs terres les plus fructueuses a eu lieu en 1920, très 
fortement réprimée, par les Anglais, avec l’appui des Juifs. Les 
Palestiniens ont donc été chassés et expulsés de leurs terres, par la 
violence et la terreur. La Constitution de l’État actuel d’Israël ne définit 
pas de frontières, il serait donc un projet d’expansion sans limites, ce qui 
n’a rien de démocratique, en tant qu’État légal.  

Un État de ce genre est une dictature colonialiste. L’aide actuelle, sans 
limites, de l’impérialisme nord-américain qui est accordée à Israël sert à 

L
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y préserver leurs propres intérêts économiques particuliers. Israël joue, 
en l’occurrence le rôle de contrôleur local, pour l’Amérique du Nord. 
Mais pas seulement, car l’Europe soutient également les efforts de guerre 
de l’État israélien. La stratégie, clairement définie, est de semer la haine 
et la violence dans cette partie du Monde.  

L’occupation israélienne n’aura toujours, pour seul résultat, que 
d’entretenir un climat conflictuel avec la Palestine, par l’occupation, 
sans cesse, de nouveaux territoires. Pourtant, l’Organisation des Nations 
Unies, autorise, dans ses textes, le droit à tous les Peuples, en état 
d’occupation, de résister à l’envahisseur, par tous les moyens pouvant 
être mis à sa disposition. La résistance, par la violence, du peuple 
palestinien, est donc ainsi légitimée, par cette occupation israélienne.   

_ Je n’avais jamais entendu parler de cette vision, un peu particulière… me 
semble-t-il… de la naissance de l’Etat hébreu… 

_ Il convient aussi de rajouter, qu’une fois, les Palestiniens refoulés… les 
Israéliens s’en seraient pris… au colonisateur britannique… pour pouvoir, 
ensuite, occuper seuls… le terrain… 

_ Je ne sais pas, si c’est dans cet ordre que cela s’est passé… en tout cas… 
ce fut l’occasion, d’établir, les premiers attentats « terroristes » de notre 
histoire… 

_ Bon… et si on changeait de sujet ?... 

_ Pourquoi pas…  

_ On y va, c’est encore de l’Univers dont il s’agit, mais il va falloir vous 
accrocher… 
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CHAPITRE 4 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

’irréalité de l’Univers Physique, 

 

Mathématiquement, physiquement, traditionnellement, notre 
Univers semblerait ne pas avoir de réalité. La Physique 

quantique pourrait le démontrer. L’Univers physique pourrait n’être 
qu’une reproduction mentale. Certains théoriciens considèreraient 
même, que ce qui nous entoure n’est constitué que d’ondes. Cela 
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semblerait pouvoir permettre de vérifier, qu’à partir des ondes, il serait 
possible de concrétiser une réalité que l’on désire réaliser.  

_ Tu n'aurais pas plus simple, comme définition... 

_ Oui, on a du mal à te suivre... 

_ Eh bien, je fais ce que je peux... 

Autrement dit, si cet Univers n’est qu’une construction mentale, il ne 
s’agirait pas d’un Univers, mais de notre Univers en particulier. Ainsi, 
chacun de nous aurait son Univers, en fonction de son identité et de son 
intériorité. Notre conscience réaliserait-elle des créations ?  Il nous faut 
donc apprendre à penser différemment de la logique habituelle et faire 
intervenir la notion de « Champs ». 

La définition de la physique classique pour un champ : c’est une 
structuration de l’espace. Un champ physique serait alors électro 
magnétique et il serait présent dans chaque cellule.  

Il est possible d’observer que les « particules » qui sont la structure du 
noyau d’atome ont une des particularités qui est d’être une « onde » et 
une autre particularité qui est d’être une … particule ayant une fonction 
de communiquer avec toutes les autres particules, de façon intime et 
immédiate.  

Cela signifie que, par notre construction atomique, chaque unité que 
nous représentons est rattachée à l’ensemble et que cet ensemble 
représente aussi une unité. Dans ce cas de figure, lorsque l’unité que 
chacun de nous représente n’a pas de directive particulière, c’est 
l’ensemble, autre unité, qui prend les initiatives.  

Cela signifie aussi que ce qui est vécu, dans l’immédiat, ne peut être 
changé. Nous serions, de ce fait, prisonniers de nos pensées, actuelles et 
passées, qui se réactualiseraient. Or, actuellement, nous projetterions 
vers l’avenir les conséquences du passé. Les choses seraient-elles, tout 
simplement, ce qu’on pense d’elles ?  Chacun de nous pouvant ainsi 
devenir ce qu’il pense…  

Il y aurait donc, à l’intérieur de chaque cellule, un champ physique 
électro magnétique, un champ de mémoire situé en dehors de l’espace et 
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du temps. Il serait même situé dans un autre Univers où tous les 
phénomènes seraient simultanés, mais non matériels et enfin un 
troisième champ qui pourrait effectuer la liaison entre les deux et qui 
aurait pour conséquence de transformer l’onde en énergie. Dans ce cas 
de figure, l’énergie serait un support de l’information.  

Toute source d’énergie ne serait, dans ce processus, qu’une somme 
d’information ingérée. Elle ne serait que le support de l’information. 
L’information immatérielle serait donc partie intégrante des formes. 
Toutes les formes possédant leurs informations, qui définissent les limites 
de ces formes.  

Le fait de changer une forme changerait aussi son information. Il se 
pourrait également qu’il y ait, par voie de conséquence, une mauvaise 
gestion des informations qui nous parviennent, notamment, dans 
l’absorption de l’énergie.  

Chaque forme informerait l’environnement et serait informée des 
changements dans l’environnement. Les informations sont exprimées au 
niveau physique. L’incapacité à gérer l’information reçue aurait, par ce 
fait, des conséquences et des répercussions. Cela pourrait expliquer les 
zones de conflits, les difficultés à les gérer et leurs conséquences. 

Lorsqu’un nombre restreint de personnes apprend une nouvelle façon de 
penser, de vivre ou d’agir, ce nouvel apprentissage reste connu des seuls 
intéressés ou initiés. Il suffit qu’un plus grand nombre accède à ce 
nouvel apprentissage, pour qu’une nouvelle conscience atteigne 
l’intégralité d’un groupe. Cela s’appelle la mutation ou le basculement de 
la conscience collective.  

_ Alors là… moi qui ait déjà la migraine… 

_ Et moi, je suis en train de l'attraper... 

_ Ne vous effrayez pas, attendez la suite…parce que c’est en fait de 
l’Univers quantique qu’il s’agit… ou plus exactement, de ce qu’on essaie 
d’en comprendre…  
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 ne structure quantique, 

 

L’Univers quantique serait à l’Univers physique ce que les 
fondations sont à un édifice ! 

Nous ne pouvons comprendre la façon dont est réalisé un édifice que si 
nous connaissons l’organisation de ses fondations. Les fondations sont, 
généralement, conçues pour un modèle bien précis d’édifice. Aucun 
édifice ne peut reposer sur des fondations inadaptées. 

La façon dont sont réalisées les fondations doit ainsi pouvoir expliquer 
pourquoi l’édifice est construit de cette façon. Toutefois, est-ce que la 
construction des fondations peut servir à la réalisation de différents types 
d’édifices ?   

Que pouvons-nous déterminer si nous reportons cette hypothèse de la 
construction pluri réalisatrice des fondations de l’Univers à la réalisation 
de cet Univers physique dans lequel nous nous trouvons ? 

Nous pouvons envisager que la mise au jour des fouilles de notre 
Univers, puisque c’est ainsi que nous pouvons interpréter la Physique 
quantique et qui serait les fondations de l’Univers, apparaissent comme 
étant organisées, pour permettre la mise en œuvre de divers modèles 
d’Univers physiques. 

U
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Notre Univers a donc ses fondations, nous les avons découvertes et 
comprises à partir des théories élaborées que sont les Schémas 
mathématiques des théories quantiques. Il s’avère que tous les schémas 
mathématiques ont pu être corroborés par diverses expériences 
confirmant chacune des théories émises. 

Dans ce que nous considérons comme l’infiniment petit, chaque théorie 
nous a permis de vérifier un fonctionnement différent, du 
fonctionnement de la physique traditionnelle, dite classique.  

Les schémas de la Physique quantique permettent notre compréhension 
de ce qui définit la matière elle-même. Ils nous expliquent comment 
chaque particule atomique, dont tout est constitué, fonctionne ! 

Un objet quantique, une particule de l’atome en l’occurrence, se présente 
sous une définition surprenante de doubles dimensions, une dimension 
matérielle plus une dimension ondulatoire. La lumière, qui en résulte, 
sera alors considérée, soit comme une onde, soit comme une particule. 
Elle apparaît donc, à la fois matérielle et immatérielle, selon notre 
modèle d’observation.  

Les particules des atomes présentent aussi d’autres comportements très 
surprenants. Malgré cette apparente contradiction, les expérimentations, 
élaborées à partir des schémas mathématiques envisagés ont toutes, de 
façon irréfutable, permis de vérifier le bien-fondé de ces schémas. Toutes 
les expériences réalisées ont continuellement confirmé chacune des 
théories avancées.  

Il convient de comprendre que tout ce qui est expliqué, au niveau de la 
structure de la matière, régie tout ce qui nous entoure, y compris nous-
mêmes. Il convient aussi de bien comprendre quelle est la structure de 
l’unité qui est à la base de toute organisation, dans l'Univers physique.  
Cette unité, c’est l’atome, soit un noyau ayant un ou plusieurs électrons 
gravitant autour de lui et puis, surtout, la composition elle-même du 
noyau atomique.  

_ Enfin, quelque chose que j’arrive à comprendre… 

_ Ah tu as de la chance… j’ai l’impression qu’il parle dans une autre 
langue… 
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_ Non, rassure-toi… pour moi c’est pareil… je voulais parler de sa dernière 
phrase… 

_ Oui, c’est toujours ça de gagné… je continue… 

C’est sans doute là que commence l’impossible comparaison de 
« l’infiniment grand » avec « l’infiniment petit » et vice versa. En effet il 
apparait facilement explicable que, dans un système solaire, ce soient des 
planètes qui gravitent autour d’un noyau central rayonnant, appelé 
« soleil » ou étoile, dont chaque trajectoire de ces planètes est facilement 
prévisible et explicable.  

Il n’en va pas de même pour l’orbite supposée de chaque électron, qui, 
d’une part, ne peut se trouver que sur une orbite bien spécifique, et qui, 
d’autre part, apparait doué de la faculté d’être en mesure de quitter sa 
trajectoire initiale, pour une autre, et ce, de façon spontanée.  

Malgré cette incohérence, un rayonnement lumineux d’une longueur 
d’onde très précise peut être créé. Cette faculté de changement de 
trajectoire, instantanée, se fait apparemment sans que l’électron n’ait à 
traverser l’espace qui le sépare d’une trajectoire à une autre. On appelle 
ce phénomène un « Saut quantique » possédant, au passage, une énergie 
quantifiée, mais jusqu’à maintenant, inexpliqué.  

_ Tu ne trouves pas qu’il y a là une certaine analogie avec la 
« téléportation »… 

_ Comme dans une célèbre série de Science-Fiction… 

_ Bon, ne brûlez pas les étapes… il s’agit, en l’occurrence de 
« téléportation quantique »… 

Cette mécanique quantique a permis d’élaborer un certain nombre 
d’hypothèses, dont les figures d’interférence : le principe de probabilité et 
le principe d’incertitude, montrent qu’une particule peut se comporter 
comme une onde. Il s’agirait donc d’une onde de probabilité où 
l’amplitude d’une onde a une position donnée, qui prédit qu’un électron 
se trouve à une certaine position.  

L’électron apparaît alors comme doté d’une multitude de possibilités. 
Une équation permet justement de trouver l’onde de probabilité d’un 
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électron, permettant d’établir ainsi avec certitude quel sera son 
positionnement, à partir de l’utilisation d’un nombre important 
d’électrons. Les équations de la mécanique quantique sont donc très 
précises, dès l’instant qu’il s’agit de probabilités. C’est le pouvoir des 
probabilités qui est alors mis en exergue. 

Il convient cependant de comprendre qu’à partir de la mécanique 
quantique, l’Univers physique est gouverné par la probabilité et non par 
la certitude. C'est-à-dire que la nature fondamentale de la réalité est 
déterminée par le hasard et surtout pas par l’intuition. Ce qui implique 
que rien ne puisse être affirmé avec certitude. Les équations quantiques 
sont pourtant à la base d’un grand nombre de nos avancées 
technologiques.  

_ Tu n’as pas d’exemple à nous donner… 

_ Oui, cela serait plus compréhensible… 

_ Le meilleur exemple est celui de l’équation de Schrödinger… qui précise 
que « - L’utilisation du principe de correspondance permet l’évaluation des 
niveaux quantifiés d’énergie de l’électron dans l’atome d’hydrogène et 
permet d’expliquer les raies d’émission de l’hydrogène… elle repose sur 
une analogie formelle entre l’optique et la mécanique…) 

_ Ouf… tu m’en diras tant… 

_ C’est de pire en pire… 

_ Voilà… vous n’êtes pas plus avancés… les copains… 

Certains calculs semblent démontrer un phénomène d’implication et 
d’indéterminisme entre les particules. Une particule affectée impliquant 
un comportement à une autre particule, même si rien ne semble les relier 
et quel que soit leur éloignement dans l’espace, dans ce rôle des 
particules impliquées.  

Les particules peuvent ainsi être corrélées à travers l’espace, quelles que 
soient les distances les séparant. Cette singularité a pour objet de ne pas 
pouvoir appréhender les phénomènes particuliers de la mécanique 
quantique. La particularité de corrélation est trop étrange à notre 
compréhension, elle sous-entend qu’une particule est susceptible de 
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tourner dans n’importe quel sens, sans qu’on puisse le déterminer, sauf à 
l’affecter et par voie de conséquence, à affecter une autre particule qui se 
trouverait en corrélation.  

Il peut donc être déterminé, que c’est ainsi que cela fonctionne, mais il 
n'y a pas d’explication à donner. S’agit-il d’expliquer les mécanismes de 
« téléportation ». Des mécanismes qui consisteraient en une extraction 
d’un état quantique et de sa reconstitution intégrale, ailleurs.   

_ Ah, eh bien… tu vois que j’avais raison… 

_ Ne te réjouis pas trop vite… 

_ L’analogie avec la « téléportation quantique » n’est pas si évidente… 

Autrement dit, il s’agirait d'une information qui serait téléportée et non 
de la matière. Cette information serait ensuite restituée, reconstituante de 
ce fait, de la même matière. 

Ce qui surprend, ce sont les incertitudes observées sur le fonctionnement 
de l’Univers micro-corpusculaire. Le niveau quantique de celui-ci 
divergerait dans son fonctionnement, dès lors que nous l’observons. 
L’Univers macro-corpusculaire, dont nous faisons partie intégrante, 
correspondrait-il à ces caractéristiques particulières ? 

Pourtant des possibilités qui existent dans l’Univers quantique micro-
corpusculaire, se retrouveraient dans l’Univers classique macro-
corpusculaire, où chaque possibilité récupèrerait son aboutissement. Il 
s’agit donc d’un Univers de potentialités et, qui plus est, en état potentiel. 
Toutes ces hypothèses nous amèneraient-elles à soupçonner l’existence 
d’autres Univers ?...  

_ Alors là, j’ai vraiment mal à la tête… 

_ Tu me reprochais d’être un peu léger, lorsque j’ai abordé le sujet… 

_ Ah, oui, mais là, ça me dépasse… 

_ Rassure-toi, tu n'es pas tout seul...  

_ A t’écouter… j’ai l’impression que nous sommes à un stade de 
connaissances… aussi révolutionnaire que lorsque nos aïeux… tels Newton 
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ou Galilée élaboraient de nouvelles théories… plus ou moins comprises… 
par la plupart de leurs contemporains… 

_ Je dirai même… surtout incomprises… 

_ Bon, je vais essayer d’être plus clair... la « téléportation quantique » serait 
un protocole de communications consistant à transférer l’état quantique 
d’un système vers un autre système similaire… Je poursuis… 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

e transfert d’informations,  

 

Le transfert d’informations d’un atome vers un autre atome 
est appelé : téléportation. Les corrélations entre particules sont 

permanentes, quelles que soient leur situation dans l’espace, on dit 
qu’elles ont un état intriqué. Ce comportement global neutralise toute 
tentative d’explication. Les particules posséderaient, chacune en propre 
et à l’avance, la propriété qu’on a décidé de mesurer.  

_ Tu veux que je te dise… cela neutralise même une grande partie de mes 

L
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neurones… 

Il nous faut prendre en considération que les concepts qui nous sont 
devenus familiers, pour pouvoir être compris, doivent être remplacés par 
des concepts mathématiques abstraits, c'est-à-dire des équations 
expliquant la fonctionnalité de chacun des éléments. Les différents états 
physiques d’un système. Par exemple, l’électron possède différents états 
possibles. Pour pouvoir l’étudier, il suffit de représenter ces différents 
états physiques possibles par des entités mathématiques, cela s’appelle le 
principe de superposition. 

Qu’est-ce que la réalité ? Existe-t-il une réalité ? Pour comprendre la 
réalité, il faut avoir recours à des structures mathématiques qui ne sont 
pas dans la réalité. Seule, pour le moment, cette éventualité permet de 
comprendre le fonctionnement de notre Univers, tel que nous le 
percevons. 

La théorie quantique montre que chaque élément n’a de propriété que 
celle que nous lui voyons au moment où nous l’observons. Avant de 
l’observer, nous ne pouvons pas connaître sa réalité. Cela serait donc 
l’observation qui produirait la réalité.  

Autrement dit, les éléments observés peuvent être des éléments différents, 
avant qu’ils soient observés. Les éléments quantiques ne deviennent ce 
qu’ils sont qu’à partir du moment où ils sont observés. Ça serait donc 
bien l’observation qui produirait la réalité. Quelle serait alors notre 
implication dans la réalité visible de notre environnement physique ?  

_ Si je te suis bien… à un instant précis… correspond une réalité… qui sera 
différente… l’instant d’après… 

_ On peut le dire ainsi… 

L’implication des particules, dans l’Univers quantique, signifie que la 
modification d’une particule modifie une autre particule, dès lors 
qu’elles sont liées entre elles, même si elles sont séparées dans l’espace.  

Cette implication permet la transmission d’états dits « quantiques », 
appelée des téléportations. Il ne s’agit pas d’un transfert de matière dans 
l’espace ni même d’une particule. Il s’agit de la transmission des 
propriétés d’un photon sur un autre photon, ils deviennent alors des 
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photons intriqués. Il s’agit donc d’un transfert d’information, de 
particule à particule. Ils sont appelés des vecteurs de communication. 

Il convient de déterminer le concept de l’information et le concept du 
savoir. Il s’avère que c’est l’information qui est l’élément constitutif de 
chaque élément et non pas l’élément lui-même. La matière, vue sous cet 
aspect particulier de la perception, n’est plus matérielle, mais elle est un 
volume d’informations, rassemblées en un endroit distinct.   

_ Comme une sorte de cliché instantané… 

_ Sauf… qu’en numérique… il n’y a plus de cliché… mais un fichier… 

Ainsi, chaque unité est une somme ou un volume d’informations.  
Chaque élément étant un volume d’informations qu’il représente et non 
un élément en soi. L’aspect d’un élément n’est pas représentatif de 
l’information qu’il représente, ce n’est qu’un aspect. Ce qui importe c’est 
le volume d’informations contenu dans l’aspect de l’élément observé.  

_ Tu es sûr que c’est plus clair, j’ai encore plus de mal à te suivre… 

_ Et là encore, tu n'es pas tout seul... 

_ Rassurez-vous, vous n'êtes pas les seuls à rencontrer des difficultés 
concernant ce sujet, de nombreux chercheurs sont surpris par la complexité 
de l’Univers quantique…  

_ Pour ce qui est de la complexité, j’ai encore quelque chose pour vous… 

_ Je m’attends au pire… 

_ Et moi donc... 

_ Vous pouvez... écoutez plutôt ça !... 
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a complexité, 

 

Certains très Grands édifices ont été réalisés à des époques où 
les moyens de transport et les moyens techniques, semblant 

avoir été utilisés, ne permettaient pas la réalisation de tels édifices. Les 
explications apparemment rationnelles avancées, officiellement, par 
rapport à ces époques, ne peuvent pas être prises en considération, parce 
qu’elles apparaissent totalement irrationnelles, justement, dès qu’elles 
sont étudiées dans le détail !  

La situation se complique, en plus, dès lors qu’il n’est pas autorisé à faire 
les investigations qui s’imposent et qui permettraient d’apporter les 
éclaircissements indispensables à la compréhension. Comment expliquer 
alors leurs réalisations, puisque ces Édifices sont là, alors que les 
technologies ayant été supposées être utilisées à ces époques ne nous sont 
toujours pas accessibles aujourd'hui ?   

Cela n’a évidemment rien à voir avec les explications de certains 
responsables, historiens ou délégués officiels, utilisant des théories 
dominantes invérifiables, parce qu’irréalistes, ayant réponse à tout, dont 
les justifications sont tellement incohérentes, qu’ils ne peuvent y croire 
eux-mêmes ! 

Certains de ces grands ouvrages, millénaires, apparaissent plus comme 
des langages et des démonstrations mathématiques, chargés d’enseigner 
des réalités de géométries dans l’espace, de découvertes astrophysiques et 
astronomiques, comportant des connaissances astronomiques 
particulièrement pointues, plutôt que la simple réalité de leur existence.  

L
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Le génie de leurs conceptions ne peut que nous interpeller, au regard de 
nos prétentions d'explications totalement injustifiées, compte tenu des 
éléments mathématiques qu’ils représentent et qui nous sont encore 
inconnus. A savoir, des nouveaux théorèmes et des axiomes 
mathématiques particuliers, qu’il conviendrait d’étudier. Il est, par 
ailleurs, primordial de remarquer qu’il y a une cohérence d’ensemble, 
lorsque plusieurs édifices sont localisés, d’une part, ou dispersés sur 
l’ensemble de la Planète, d’autre part.  

_ Ouf… heureusement que tu nous as prévenus…  

_ Il y aurait une certaine incohérence dans les approches officielles !...  

_ Ne bougez pas, je n’ai pas fini… 

 

 

 

 

 

 

 

 

es cercles de culture, 

 

L’enseignement scolaire a, pour principe, d’informer et de 
former les futurs agents et les futurs responsables de la Société 

Humaine. Il n’est pas dans les habitudes d’un enfant de vouloir mettre en 
doute ce qui lui est enseigné. Du reste, le pourrait-il ? 

Notre parcours, dans la vie, nous amène à rencontrer des situations, qui, 
d’une part, remettent en cause nos acquis, d’autre part, déstabilisent nos 
convictions ! 

L
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Les « crop circles » ou cercles de cultures, selon la traduction française, 
nous devrions dire, des cercles dans les cultures, et plus particulièrement, 
dans les champs céréaliers, avant les moissons, sont l’objet d’étranges 
dessins hyper sophistiqués, dont l’origine, de par la complexité de leurs 
réalisations, nous laissent particulièrement perplexes.  

Ces étranges motifs, toujours plus complexes les uns par rapport aux 
autres, n’ont pour nous aucune signification précise apparente. Sont-ils 
une forme de communication ?  Quelles en sont les origines ?  Sont-ils 
porteurs d’informations ou de tentatives d’enseignements. Seraient-ils, 
tout simplement, des tests de valeurs sur nos capacités de compréhension 
?   

Ces dessins, géométriques, sont réalisés avec une précision déconcertante 
!    

_ D’accord… mais qui en sont les auteurs… 

_ Ah, oui… moi aussi j’aimerais bien savoir… 

_ Désolé… je n’ai pas la réponse… 

S’agit-il d’élaborations mathématiques ? D’abord, simples de conception, 
ces dessins sont devenus de plus en plus complexes, couvrant toujours de 
plus grandes surfaces, au cours du temps.  

Leurs observations, dans leur intégralité, ne peuvent être envisagées 
qu’en vision aérienne. Ils sont, généralement, dessinés de nuit, mais pas 
toujours. Certains ont pu être observés en cours de formation, alors que 
la zone géographique était survolée par des disques argentés et lumineux. 
On ne connait pas la provenance ni l’origine de ces disques dont il est 
apparu difficile de définir les volumes.  

La rigueur géométrique, avec laquelle ces dessins sont tracés, démontre 
une volonté de message. Ce que nous appelons des pictogrammes semble 
être en relation avec l’apparition de ces supposés objets volants. L’étude 
de certains de ces dessins géométriques, représentés à deux dimensions, 
se serait avérée accessible en trois dimensions, grâce à l’imagerie 
informatique. 

Certains de ces témoins, ayant pu observer ces réalisations en direct, ont 
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vu l’apparition d’un faisceau lumineux, venu du ciel, ou encore de 
sphères se déplaçant dans le ciel ou au ras du sol, dessinant les figures 
observables. Couchant les tiges céréalières, en les tressant, sans les 
casser, avec une grande précision géométrique. Aucune explication, par 
des phénomènes d’origine naturelle, ne peut corroborer de tels 
évènements. Toutes les tentatives d'explications, par des interventions 
volontaires de supercheries, sont également irrecevables. 

La complexité avec laquelle ces dessins sont réalisés, à partir des tiges de 
céréales, ressemble plus à un tissage et en aucun cas à un écrasement. 
Par ailleurs, les analyses chimiques réalisées sur ces zones feraient état 
de modifications, dues à d’intenses sources de chaleur extrêmement 
brèves, comparables à des micro-ondes. Plusieurs radioéléments rares à 
courtes durées de vie, appelés isotopes, n’existant pas à l’état naturel, y 
auraient été relevés sur place !   

Plus surprenant encore, des micros billes, d’un fer très pur auraient été 
retrouvées à l’intérieur de ces cercles, alors qu’elles n’étaient pas 
présentes à l’extérieur. Il s’avère aussi que la structure énergétique des 
plantes en cause, aurait eu une structure chimique modifiée, au niveau 
même de leurs parois cellulaires.  

Toutes les tentatives d’explications de la Communauté scientifique n’a 
pas permis d’élucider les mystères entourant ces phénomènes de « crop 
circles ». Les « fractales » ainsi constituées apparaitraient toujours de 
plus en plus complexes. Il semble logique de dire qu’aucune compétence 
humaine n’est capable de réaliser ces modèles de dessins, ni de les 
expliquer, ni de les comprendre... 

Ces dessins sont réalisés sur plusieurs endroits de notre planète et aucun 
Pays ne semble y échapper, même si les sources officielles restent 
profondément silencieuses, à leur encontre. S’agit-il de la manifestation 
d’une forme d’intelligence extérieure à notre planète ?  La précision avec 
laquelle ces dessins sont réalisés ne permet pas d’envisager une 
supercherie ou une intervention technique, à partir de nos satellites ni 
d’une origine naturelle.  

Certaines figures, de petites dimensions, font appel à des réalisations 
d’une grande précision mathématique. Les figures les plus complexes 
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semblent démontrer des symboles de géométrie dans l’espace, d’une si 
grande complexité, que certains ne sont, pour le moment, pas accessible à 
notre niveau de compréhension.  

Des physiciens, à partir de quelques dessins, ont pu établir de nouvelles 
figures et symboles mathématiques leur permettant d’étendre leurs 
champs de connaissances en créant de nouvelles théories et en 
établissant de nouvelles disciplines, dans le domaine de la physique et des 
mathématiques, permettant le prolongement de nos connaissances 
actuelles. 

Pourtant, certains de ces dessins, après diverses études, par diverses 
sources compétentes, semblent vouloir, d’abord, nous démontrer une 
origine d’une très grande sagesse, d’une intelligence et d’un talent qui 
nous sont, actuellement, indéchiffrables. Leur créativité ensuite est 
continuellement étonnante. S’agirait-il alors d’une tentative de 
communication avec les humains que nous sommes ?  Ou s’agirait-il de 
messages destinés à d’autres visiteurs ? 

S’agit-il d’entités venues d’ailleurs ?  Cherchent-ils à nous transmettre 
un savoir ?  Sont-ils conscients que notre avenir est compromis ?  Où en 
sont-ils tout simplement convaincus ?  Quelles sont les origines de tous 
ces « agro glyphes » et quelle est cette forme de communication ?  Si 
l’information, ainsi transmise, ne nous est pas destinée, à qui l’est-elle ? 

Ou, s’agirait-il, comme certains scientifiques le pensent, de nouveaux 
théorèmes mathématiques, vérifiés comme inconnus de nous, qui 
pourraient nous être transmis volontairement, pour élever notre niveau 
de compétences ?  Il pourrait même s’agir d’une mise à niveau qui nous 
permettrait d’utiliser des sources d’énergies actuellement inconnues de 
nous, selon l’avis de certains chercheurs !   

Pourquoi, les militaires et certains hauts responsables sont-ils si avides à 
chercher tous les indices concernant ces phénomènes, tout en nous 
cachant, par tous les moyens, leurs réalités. Ils nient, le plus souvent, les 
évidences et cherchent constamment à ridiculiser les témoins qui 
apparaissent de bonne foi. Ils s’efforcent constamment de mettre en 
avant les charlatans et les faussaires ! 

Ces figures ou inscriptions, devenues de plus en plus complexes et 
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symboliques, telles des formes de communications, sont-elles un lien avec 
les lieux où elles sont réalisées. Certains scientifiques considèrent qu’il 
s’agirait de théorèmes mathématiques pouvant nous être utiles pour notre 
recherche d’énergies naturelles ne faisant appel à aucun combustible.  

Il pourrait ainsi s’agir d’un symbolisme universel et multidisciplinaire. Il 
y aurait, semble-t-il, une certaine évolution dans la teneur des messages 
au cours du temps. Les messages adressés sembleraient aussi présenter 
leurs auteurs, leurs situations planétaires, au sein du Cosmos et leurs 
relations à notre égard. Ils auraient ensuite changé d’orientation en 
essayant de nous communiquer des idées, des Lois universelles.  

D’une certaine façon, leurs comportements ne peuvent que nous 
rassurer, rien de néfaste n’apparaît dans leur tentative de nous 
renseigner !  Leurs communiqués sembleraient même s’adresser aux 
divers courants de la pensée humaine, sans à priori, et c’est assez 
rassurant !  

Leurs conceptions et leurs diversités, dans les modèles, dans les lieux et 
dans les surfaces, témoignent d’une forme indéniablement d’une 
intelligence supérieure.  

_ Alors ça, je n’irai pas le répéter… 

_ Tu nous rapportes de ces trucs… j’en ai le souffle coupé… fais gaffe à 
qui tu en parles … on va te prendre pour un « extraterrestre »… 

_ Cela n’est pas étonnant que ta femme dise toujours que tu vis dans un 
autre monde… 

_ Eh ! Avouez que c’est passionnant, non ?... 

_ Euh, j’ai du mal à partager ton enthousiasme… même si, effectivement, 
ces faits interpellent... 

_ Allez, encore un sujet très sérieux... 
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e dopage, 

 

L’organisation de notre Société et ses exigences de 
concurrence individuelle permanente impliquent des réflexes 

de dopage comportementaux. En temps de guerre, mais pas seulement, 
les militaires recevaient des rations de tabacs et d’alcools. C’était aussi le 
cas, en France, lorsque le Service militaire était une obligation citoyenne. 
Ces deux produits sont des drogues utilisées volontairement, par la 
hiérarchie militaire dans un but de dopage caractéristique. Toutes les 
autres substances, appelées « drogues » sont aussi, des produits dopants 
quelles qu’en soient les conséquences.  

Dans les administrations, les entreprises et bien d’autres lieux, il y a 
toujours une bonne raison « d’arroser un événement ». Les résultats 
euphorisants des drogues en font des substances dopantes. Elles sont à 
l’origine d’exigences sociales, banalisées, s’adressant à tout le public. 
Cependant, les conditions de travail étant devenues particulièrement 
contraignantes justifient l’utilisation, auprès de toutes les catégories 
sociaux-professionnelles, des deux sexes, de substances dopantes 
permettant de réduire le stress, de réduire la fatigue, d’augmenter la 
productivité et la performance. 

Le sport et plus particulièrement celui de compétition résulte d’une 
culture de l’exploit. Le sportif de compétition est encadré par une 
organisation sportive qui lui dicte ses responsabilités. Sans doute, les 
jeunes enfants qui font du sport dans un club n’ont pas conscience de 
devoir respecter les règles d’un contrat. C’est pourtant bien un contrat 
qui détermine la marche à suivre d’un sportif. La prise de substances, 

L
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notamment médicamenteuses, détournées de l’usage normal pour lequel 
elles ont été élaborées, et dans un but d’amélioration des performances, 
est une transgression à l’éthique sportive. Il y a là, en quelque sorte, une 
rupture volontaire du contrat sportif.  

Les règles d’équité, envers la discipline sportive, d’une part, et envers les 
autres participants aux épreuves, d’autre part, ne sont plus respectées.  

_ Il ne peut y avoir d’éthique... lorsqu’il y a une culture de l’exploit… 

_ C’est en effet un point de vue… 

Par ailleurs, un code déontologique mondial de lutte, contre la prise de 
substances dopantes, précise officiellement les dérives à ne pas 
commettre. Il y a bien sûr un énoncé des substances interdites, trouvées 
dans l’organisme d’un sportif, par prélèvements urinaires ou sanguins. Il 
énonce également des procédés illicites de camouflages volontaires des 
substances prises, appelées produits masquant, et aussi de tous procédés 
interdits, sans prises de substances médicamenteuses interdites. Il y a 
alors des sanctions de prises, en cas d’établissement d’un test positif, ou 
du refus à se soumettre à un contrôle antidopage.  

L’usage d’un ou de plusieurs de ces procédés de dopage représente un 
très gros risque, non évaluable sur le long terme, de détérioration de la 
santé du sportif, ce qui est contraire à la volonté d’une pratique sportive. 
Le sport est prévu pour améliorer ou maintenir les conditions physiques 
du sportif et surtout pas pour les détruire. Quelles sont les catégories de 
sportifs et quels sont les sports qui prennent le plus de risques à se 
doper ?  Aussi paradoxal que cela puisse paraître, tout le monde est 
concerné. Ça va du sport-loisir, jusqu’à la recherche de l’exploit le plus 
prestigieux des professionnels. Mais cela va bien plus loin encore, car des 
personnes non sportives se dopent aussi, quel que soit le prétexte invoqué.  

Les produits dopants dits sociaux sont eux aussi interdits par la Loi, à 
part ceux qui sont implicitement autorisés, comme les boissons 
alcoolisées et les substances inhalées, qu’elles contiennent ou pas des 
nicotines. Des substances médicamenteuses, prescrites par des médecins 
puis délivrées par des pharmaciens, telles que celles prévues pour 
l’amélioration des performances sexuelles, féminines ou masculines, 
doivent aussi être considérées comme des produits dopants, étant 
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détournées de leurs usages prévus par les laboratoires. Tous dopés… 
pourquoi ?  Pour gagner... ou bien… pour ne pas perdre…tous les motifs 
sont bons !  

_ C’est le résultat de la mise en concurrence permanente de tous les 
individus… d’une même société… et ceci, dès le plus jeune âge… 

_C’est à peu près ça… 

Qu’en sera-t-il des dopages génétiques, actuellement pratiqués sur les 
cellules musculaires ?  Des procédés de fractionnement et de 
remplacement des identités génétiques, dans le codage du génome, 
seraient déjà envisagés. Certains compléments alimentaires peuvent aussi 
prêter à confusion. Des autorisations d’usages de produits interdits, pour 
des soins logiques, sont également des sujets à caution. Les sportifs, 
même ceux de très haut niveau, peuvent être atteints de maladie, il faut 
bien qu’ils soient soignés. Sauf que, s’ils sont reconnus malades, ils ne 
devraient plus avoir le droit à participer à des compétitions, pendant le 
temps des soins nécessaires. Ils doivent donc être mis en congé de 
maladie, comme tout malade en a le droit.  

Quelles sont les conséquences des produits pharmaceutiques ?  Tous les 
médicaments dits efficaces présentent des effets secondaires indésirables. 
Qu’en est-il des conséquences des doses administrées à un compétiteur, 
qui sont jusqu’à 500 fois supérieures à une prescription, normalement 
préconisée. Ces « cobayes » que sont les sportifs bénéficient-ils d’un suivi 
médical ?  Oui, tant qu’ils sont des sportifs, obtenant des résultats. Il 
s’agirait alors, plus, d’une assistance au dopage, mais pas du tout sur la 
recherche des conséquences à long terme. Les médecins du sport de haut 
niveau sont des alchimistes irresponsables et inconscients.  

_ Ou plutôt conscients de la notoriété et de la manne économique 
générée… 

Ils connaissent les risques secondaires des produits qu’ils proposent à 
leurs sportifs. Il est même possible de les désigner comme des 
« dealeurs », aux pratiques mafieuses. Une médecine d’amélioration 
étant mise en exergue et prenant le pas sur une médecine thérapeutique 
permet de cacher le vrai sujet.  
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De plus lorsqu’ils ne sont plus dans le circuit de la compétition les 
sportifs n’existent plus. Aucun suivi ne permet de déterminer l’exacte 
nocivité des substances ainsi utilisées et surtout des mélanges, de produits 
ou de méthodes, aux conséquences dévastatrices. Les dégâts peuvent être 
physiques, mais aussi psychiques et psychologiques avec des 
répercussions irréversibles. Si vous rencontrez un ancien sportif, ne lui 
demandez pas s’il s’est dopé… il vous suffira d’observer son état de santé 
à son âge. La pratique d’un sport, même de haut niveau, améliore d’une 
façon radicale, les performances physiques et de longévité, s’il n’y a pas 
eu de dopage.  

Qui profite réellement des dopages administrés aux sportifs… ou qu’ils 
s’administrent eux-mêmes ? D’abord les Industries pharmaceutiques, qui 
de plus en plus souvent, créeraient de nouvelles molécules, dans le seul 
but du dopage des sportifs. Elles en tirent un profit double, puisqu’elles 
vendent des produits extrêmement onéreux, à des personnes qui leur 
servent gratuitement de « cobayes humains ». Elles sont surtout 
inconséquentes, quant à la reconnaissance des liens entre les pathologies 
particulières et spécifiques liées aux produits utilisés, quand ce n’est pas 
une négation totale. Or il s’agit, souvent à long terme, de déficiences de 
santé extrêmement lourdes et parfaitement répertoriées par les anciens 
sportifs, mais aussi pour les déséquilibres économiques causés dans les 
structures des soins, en général. Des études épidémiologiques très bien 
structurées ont été réalisées, dans ce but, avec d’excellents résultats. Il 
convient de mettre en garde les responsables sportifs sur les valeurs 
d’organisation de la Société Humaine et de ses structures. 

Ensuite, les organisations des approvisionnements sont mafieuses, par 
voie de conséquences, puisqu’illégales. Ce sont, généralement, des 
structures internationales de production, de conditionnement et de 
reconditionnement. Et, bien sûr de distribution avec la nécessité, en fin 
de parcours de filières du blanchiment de l’argent par les sommes 
colossales récoltées. Il convient aussi d’observer que l’entourage du 
sportif qui se dope est complice, volontaire ou non, à son insu ou de son 
plein gré. Il s’agit de la famille, mais surtout des responsables de clubs ou 
d’équipes, des équipementiers, des organisateurs d’épreuves, des médias 
d’information ou de diffusion des épreuves ou des comptes rendus et 
enfin des distributeurs de produits dérivés.  
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Un autre élément est à prendre en considération, c’est celui des paris, et 
surtout des paris truqués qui sont la clé de voute de tous les abus, y 
compris celui du dopage obligé. Il ne s’agit plus là, du simple truquage 
dans les sports, mais de la mainmise de la criminalité internationale sur 
tous les sports avec toutes les conséquences que l’on ne peut que 
déplorer, y compris la corruption des plus hautes instances dans les 
Fédérations nationales et surtout internationales.  

Existe-t-il des moyens efficaces pour lutter contre le dopage. Les Services 
de Police, de Gendarmerie et de Douanes se sont mobilisés pour identifier 
les réseaux de distribution. Les Gouvernements ont plutôt tendance à 
faire semblant de lutter. Des organismes tentent de se mobiliser, avec 
d’énormes difficultés, en face des Systèmes mafieux très opérationnels et 
tout particulièrement fonctionnels. La tolérance a longtemps été la règle 
et elle continue toujours à l’être, pour le plus grand nombre des 
disciplines sportives dont la question du dopage est très efficacement 
éludée.  

Quelques résultats ponctuels ont quand même été obtenus, mais pas dans 
tous les sports, malgré les pressions exercées de toutes parts. Certaines 
Fédérations sont beaucoup trop puissantes économiquement. Il s’y est 
instauré une culture du dopage qui neutralise toute tentative 
d’assainissement. On fait surtout semblant de contrôler, pour faire croire 
à une honnêteté sportive, dont personne n’est dupe. Lorsqu’un sportif est 
pris la main dans le sac, c’est souvent un concurrent de niveau inférieur, 
ou... qui dérangeait. Les plus rusés, si on peut les appeler ainsi, ne sont 
jamais pris. Sauf s’ils ont la prétention de vouloir se lancer en 
politique… auxquels cas les sanctions sont alors immédiates… Toutes les 
instances du sport, de haut niveau, sont convaincues de l’inefficacité des 
contrôles anti dopage. Mais il y a plus grave, parce que la plus grande 
majorité des dopés ne se situe pas dans le haut niveau du sport. Le 
dopage s’effectue surtout, dans une très large proportion de population 
échappant à tout contrôle, qui utilise des produits médicamenteux ou 
autres, particulièrement dangereux.  

_ C’est pour cela, entre autres, que je me suis toujours refusé à participer à 
une quelconque compétition… 

_ Moi aussi… je préfère pratiquer le sport pour ses bienfaits… et ne me 
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battre que contre moi-même… c’est déjà difficile comme ça… 

_ Oui… vous avez bonne mine… quand je roule à vélo… avec vous… 
celui qui tire la langue… c’est moi… 

Pourtant, en raison de notions éthiques, éducatives et surtout de santé des 
sportifs, il devient impératif de combattre, le mieux possible, ce fléau 
social qu’est le dopage sportif. L’éthique sportive est bien compromise 
par la tricherie et la négation d’une pratique prohibée. Cependant, si 
l’éthique est d’abord le résultat de considérations particulières, d’un 
instant, d’une géographie ou encore d’une rhétorique, le dopage prend 
alors une tout autre dimension. L’image du sport est dégradée par son 
potentiel économique malsain.  

Le dopage détruit le potentiel biologique. Le dopage prive les sportifs des 
vraies valeurs du sport et hypothèque très sérieusement leur santé, dans 
le long terme. La répercussion des informations, sur le dopage et sur les 
dopés, de la part des médias, nationaux et internationaux, est 
particulièrement arbitraire, selon le sportif et la catégorie des sports 
répréhensibles. Et par ailleurs aussi, dans le comportement même des 
commentateurs sportifs qui optimisent les performances et les records. Il 
est pourtant possible de démontrer, pourquoi il est si important de ne pas 
se doper, au cas par cas.  

Il n’y a, actuellement, aucun modèle sérieux de prévention et d’éducation 
des sportifs, à quelque niveau que ce soit. Il n’y a que très peu d’espoir 
qu’une prise de conscience de ce fléau social soit sérieusement 
entreprise, prochainement. Le problème du dopage soulève aussi d’autres 
interrogations ?  Une personne adulte a-t-elle le droit de faire ce qu’elle 
veut de son corps, de choisir, en toute connaissance de cause, de 
s’exposer à un danger probable, pour un profit déterminé ?  S’agirait-il 
d’une forme de suicide ?  A-t-on le droit de se suicider de cette manière ?  
Ce sont là des systèmes de valeurs de l’humain, très difficiles à 
déterminer !  Une vie longue, sans préférences ni déterminisme, 
dépourvue de projets et d’ambitions, est-elle préférable à une vie, 
risquant d’être plus courte, aux ambitions démesurées ?  À défaut de 
longévité, la gloire est-elle préférable ?  

La sélection des compétiteurs, pour une épreuve d’un nombre limité, 



137 

 

n’est-elle pas la première démarche vers des abus de valeurs, à partir de 
prédispositions intrinsèques ?  N’en est-il pas de même, pour une 
sélection d’embauche d’un employé ?  Est-ce que, pour autant, les 
valeurs puissent-elles être démontrables, rationnellement ?  Si, en 
matière de valeurs, il n’est pas possible de décider, c’est le choix de 
chacun qui prévaut !  Comment peut-on alors compenser les infériorités, 
quelles que puissent être leurs natures ?  Quelles sont donc ces 
améliorations artificielles recherchées ? Des améliorations 
morphologiques, de l’endurance, de la puissance musculaire et de la 
concentration. D’inhiber la douleur à l’effort, par de la perte de graisse 
au profit des muscles, pour masquer les molécules artificielles. 
L’inaccessibilité de certains records a démontré leur dangerosité, par les 
accidents qu’ils ont occasionnés, pour des sportifs n’ayant pas respecté la 
logique physiologique. Les risques de toxicologie, à la fin de la carrière, 
font également partie des dangers répertoriés.  

Le sport doit être le simple arbitre des inégalités naturelles. Même à 
partir d’un entrainement intensif et que ce soit le meilleur qui gagne !  
Où peut-on alors situer le moment de la transgression des valeurs 
répertoriées, si le sport sert à défendre l’égalité des chances ?  La liberté 
d’une personne est pourtant en concurrence avec l’égalité des chances, 
devant être accordée à chacun et la fraternité envers tous. Il ne faut 
surtout pas oublier que l’essence du sport de compétition est d’abord la 
recherche d’une maximisation des performances dans le dépassement de 
ses propres capacités !   La lutte anti dopage a eu pour première 
conséquence de professionnaliser les « tricheurs ». Or, les Industries 
pharmaceutiques multinationales ont toujours une vingtaine de 
substances d’avance, indécelables par les contrôles, pour plusieurs 
années.  

Des pratiques de stratégies commerciales, parfaitement élaborées, pour 
« doper » les ventes, sont mises en œuvre auprès de leurs commerciaux 
avec des systèmes de primes. C’est en parfaite connaissance de cause 
qu’ils œuvrent dans tous les réseaux sportifs, y compris auprès de leurs 
médecins, afin d’améliorer les ventes. Une politique du silence règne en 
maître, dans tous les secteurs des sportifs amateurs.  

Les produits pharmaceutiques dopants, à usages humains ou 
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vétérinaires, sont devenus très facilement accessibles, par de multiples 
filières. Des campagnes d’incitations y sont organisées avec des 
prévisions de gros profits directs ou indirects. Ce sont les Clubs 
d’amateurs qui approvisionnent, en concurrents, les Équipes 
Professionnelles Internationales. D’autre part, les grandes firmes 
médicamenteuses s’attaquent, maintenant, aux enfants des Clubs 
sportifs, pour accroitre leurs bénéfices. Il apparait alors totalement 
illusoire que l’éradication du dopage puisse exister prochainement.  

_ Ah, oui… j’ai eu écho d’un parent qui a pu constater… du dopage… dans 
des équipes de jeunes… 

Cependant, hors de tout dopage, la dangerosité du sport, par accident, 
n’est plus à démontrer, quel que puisse être le niveau de sa praticabilité.  
À contrario, il ressort d’études très pointues et qui ont beaucoup surpris 
qu’une espérance de longévité de vie est très largement supérieure à la 
moyenne des autres individus, pour ce qui concerne tous les sportifs 
ayant pratiqué d’une manière particulièrement intense et surtout les 
sportifs de haut niveau.   

_ Quelles sont donc alors les perspectives ?... 

_ Il n’y en a tout simplement pas, dans l’immédiat…  

_ Le dopage est à l’évidence un véritable fléau… 

_ Qu’est-il possible de faire ?... 

_ Y aurait-il seulement une volonté de chercher à changer la situation ?... 

_ il est effectivement possible d’en douter… 

_ Allez, je change de sujet… 
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es demi-dieux,  

 

Les individus qui détiennent des pouvoirs, les plus exorbitants, 
n’ont plus aucune retenue, d’aucune sorte. Ces personnes-là 

considèrent ne plus avoir à respecter aucune règle édictée par 
l’organisation de la Société. Ils établissent un jeu consistant à répertorier 
l’étendue de leurs pouvoirs, avec tous les abus que cela comporte, dans 
tous les domaines, sans aucune responsabilisation de leurs actes, 
pourtant des plus répréhensibles. Cela leur permet tous les excès, dans 
une course effrénée vers le pire, jusqu’aux plus graves systèmes de mises 
à mort, par simple jeu. C’est là, une mise en place d’un système 
tyrannique.  

Tous ces hauts personnages n’ont pas à rendre compte d’aucun de leurs 
actes. Ils se permettent d’organiser des cérémonies rituelles, avec des 
expériences collectives, des sexualités de groupes, des prostitutions de 
mineurs, relevant de la barbarie, avec de la torture, des sévices divers, des 
assassinats de « Sans Domiciles Fixes » et d’enfants, maquillés ensuite 
en suicides. Ces hauts personnages ne seraient pas, à priori, atteints de 
troubles comportementaux ou psychiatriques, ni de pathologies 
particulières, ils ne font pas partie d’un environnement 
socioprofessionnel particulier.  

Des témoignages, issus des rangs de hauts fonctionnaires, précisent que 
des « Notables », tels que des magistrats, des hommes politiques, de 

L
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grands pontes de la finance, des universitaires, des responsables de 
médias, se regrouperaient par parrainages, de génération à génération, 
ainsi incorporés dans des systèmes mafieux. Ces témoignages, après 
recoupements, apparaissent absolument dignes de foi, malgré la 
« dureté » de telles révélations. Ils précisent une très grande organisation 
concernant des maquillages d’assassinats (plusieurs centaines) et des 
rapports de décès, réalisés par des experts appartenant eux aussi à ces 
groupes de délinquants en "col blanc". 

Le « Pouvoir des Juges », par exemple, est notamment tout aussi 
exorbitant. Tous ces gens de pouvoir s’amusent avec la vie des autres, par 
leur cupidité, sans avoir jamais aucun risque de devoir répondre de leurs 
décisions. Ils ont le pouvoir d'agir à tous les niveaux de l'organisation 
d'une famille, d'une entreprise ou d'une structure sociale. Ils peuvent 
agir sur tous les plans, qu'ils soient économiques, structurels, législatifs 
ou sociaux. Ils peuvent s'octroyer toutes les prérogatives, y compris les 
plus mafieuses, sans jamais avoir de comptes à rendre, à qui que ce soit. 
Les autorités judiciaires symbolisent de nombreuses dérives et dénis de 
justice ainsi que beaucoup d’abus. Les prises de décisions sont souvent 
arbitraires, entachées d’erreurs intentionnelles, de calomnies et de 
violations d’indépendance et d’impartialité. Des atteintes à la dignité 
humaine sont continuellement reprochées aux organisations judiciaires. 
Les Systèmes judiciaires, en particulier, ont été créé pour servir la 
Société, mais ce n'est pas le cas dans la pratique. Or, les 
dysfonctionnements de ces systèmes sont flagrants. Ils représentent une 
violation de la légalité et le système s'avère totalement irréformable.  

Il est devenu un système totalement irrationnel, synonyme d’outil de 
torture et d’oppression, qui porte une grave atteinte à la dignité humaine. 
Une poignée de responsables, juges, huissiers, experts, tuteurs, services 
sociaux, parviennent à briser la vie de leurs coreligionnaires, en toute 
impunité, par leurs seuls abus de pouvoir. Il n’existe aucun moyen de 
lutte contre la tyrannie judiciaire. Ce système, qui a été détourné de sa 
fonction, est dans sa réalité, un moyen d’asservissement des Populations. 
Comment est-il possible que dans des Pays dits « démocratiques », se 
prévalant comme « États de droits », des systèmes institutionnels, 
puissent s’adonner à de telles pratiques morbides, datant du Moyen Age ?  
Que valent alors tous les mécanismes institutionnels des droits de 
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l’homme… or, tous les pouvoirs publics, quels qu’ils soient, émanent du 
peuple. 

Il s’agit, maintenant, pour ces Populations, de préserver leur liberté, leur 
propriété, leur sureté et, de leur devoir de résistance à l’oppression. Ces 
constats de pouvoirs illégitimes sont assimilables à du génocide. Il est bon 
de rappeler que le génocide est un acte tentant à détruire une collectivité 
humaine, par une atteinte physique ou mentale. Aucune personne ne doit 
être l’objet d’immixtion, d’ingérence ou d’intervention dans sa vie privée, 
sa famille, son patrimoine ni atteindre à son honneur ni à sa réputation. 
Toute personne a droit à une protection à l’encontre de telles ingérences, 
y compris au droit de pensée, de liberté d’opinion et d’expression. Il est 
primordial de rappeler que la famille est l’élément naturel et fondamental 
de la Société Humaine. Elle doit faire l’objet d’une protection, sans 
failles, de la part des organismes étatiques. Il est, du devoir de chaque 
citoyen, de résister à tout pouvoir arbitraire, institutionnalisé. Il apparaît 
toutefois, évident que ceci ne peut être réalisé qu’en collégialité. Seule, 
l’union permet la force. C’est donc à chaque État démocratique, de faire 
respecter l’honneur dû à chaque personne. 

_ Ce n’est quand même pas un appel à l’insurrection ?… 

_ Surtout pas… il ne s’agit que de prévention au contraire... 

_ Oui, on l’avait bien compris… d’autant… qu’ils n’attendent peut-être que 
cela… l’insurrection… pour pouvoir justifier plus de Lois « liberticides » et 
imposer encore plus de contrôles sur les Peuples… 

_ Je poursuis… 
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e plan,  

 

Des étapes intermédiaires seraient nécessaires avant de 
pouvoir atteindre l’objectif final. Des zones, dans les Pays, 

constitueraient des bases d’exercices du « grand pouvoir », au niveau des 
Régions. Chaque Région serait dotée de bases militarisées disposant de 
Centres Spéciaux installés sur des zones isolées et difficiles d’accès. Ces 
bases sont des centres de formation à la guérilla, au contrôle des foules et 
à l’usage d’armements.  

Des effondrements d’États importants seraient programmés. La 
planification de leurs effondrements serait méthodiquement orchestrée. 
Le premier objectif serait une grande dépression, à partir des marchés 
financiers. Elle résulterait de manipulations conjointes à partir 
d’Institutions Financières et des principales banques, sur les marchés 
financiers. Un remboursement des dettes des États les précipiterait vers 
un chaos mondial. Les « États de droit » seraient remplacés par des 
dictatures militaires, à partir de la nécessité de les sauver de l’anarchie, 
engendrée, par des Populations en révolte.  

La manipulation des foules serait faite à partir des « gens de main » du 
« Pouvoir Global » mis en place par les réseaux militarisés. Des 
programmations militarisées seraient déjà en service. Ces réseaux 
seraient prêts à intervenir en cas de soulèvements, à partir des foyers de 
résistance. Cette éventualité est enregistrée, en tant que certitude. Des 
milices seraient entrainées au combat, à l’encontre de toute forme 
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d’opposition. Des programmes précis d’actions, codés, seraient utilisables 
pour des tâches extrêmes et particulières. Des bases militarisées seraient 
déjà fonctionnelles, bien qu’elles ne soient pas encore opérationnelles.  

Chaque localité serait sous la responsabilité d’une hiérarchie, 
actuellement occulte, qui devra rendre des comptes. 1% des Populations 
suffirait à contrôler la situation et à maîtriser l’organisation. Si cela 
parait peu, ce pourcentage représenterait deux millions et demi de 
paramilitaires surentraînés et surarmés venant en appui dans les zones 
de rébellions. Parfaitement programmés psychologiquement, à une 
obéissance aveugle, ils seraient suffisants pour le contrôle des 99% de la 
population. Il serait aussi prévu, que les armées régulières, prises par 
surprises, devraient être rapidement neutralisées. Il convient aussi de 
prendre en compte, que de Hauts Cadres militaires feraient partie 
intégrante, du « Super Pouvoir », dont le rôle serait de subjuguer leurs 
moyens de défense. Après la maîtrise par le pouvoir militarisé, les 
populations n’auraient plus d’autre choix que d’adhérer ou de mourir.  

Les Dirigeants de ce pouvoir global mondialisé seraient persuadés d’être 
des élus des Dieux, plus intelligents et plus clairvoyants, envoyés pour 
gouverner les Peuples de la Terre. Particulièrement arrogants, vaniteux 
et présomptueux, ils considèreraient les autres Humains comme des 
« quantités » animales inintelligentes, que seules des dictatures 
pourraient amener à la raison. Cette attitude permet de mieux 
comprendre pourquoi, certains peuples sont autant asservis. 

Les hauts responsables financiers, de la Planète, seraient prêts à 
« sauver » l’économie mondiale qu’ils auront eux-mêmes, précipitée dans 
le néant. Du reste, ce serait, selon toute évidence, les mêmes « dignitaires 
financiers » qui auraient orchestré la prise de pouvoir du troisième Reich 
dans l’Allemagne de 1933 à 1945 et financé ses efforts de guerre afin de 
détruire l’hégémonie économique européenne grandissante. Ce fut aussi 
le cas pour ce qui concerne la Première Guerre mondiale. 

  

Un nouveau système économique serait aussi prévu, ainsi qu’une 
monnaie mondiale qui assurerait le « Nouvel Ordre » organisé. Le plan 
initial comprendrait encore bien d’autres dispositions. Les organisateurs 
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de ce plan auraient tout programmé jusqu’ à l’enseignement de leurs 
doctrines à leurs héritiers.  

Leur approche actuelle serait une infiltration systématique dans tous les 
Pouvoirs décisionnels, des principaux médias, aux systèmes éducatifs, 
aux systèmes bancaires ainsi que ceux de gouvernements. Ils se seraient 
déjà infiltrés dans des sectes religieuses institutionnelles, ainsi que dans 
des organismes de recherches appliquées ou fondamentales. Ils œuvrent 
d’une façon systématique et cynique.  

Leurs activités sont secrètes et particulièrement discrètes. C’est souvent 
sous l’apparence d’hommes d’affaires, très respectables, qu’ils œuvrent, 
tout en s’octroyant une attitude hors de tous soupçons. Convaincus qu’ils 
sont d’être des élus de Dieu, ils affichent leurs convictions religieuses, en 
toute bonne foi… et s’organisent en réunions de groupes, pour convenir 
de leurs stratégies philosophiques.  

_ J’ai entendu parler du « Cercle du Siècle »… 

_ Oui, c’est un club très select des élites françaises… 

« Ils se créent ainsi une réputation de hauts personnages très 
respectables localement. Leur charisme, leur ouverture d’esprit, leur 
esprit d’analyse et leur charme y sont très appréciés, dans les mondanités, 
et en tous lieux. Ce sont des personnes charmantes, au quotidien. Nul ne 
peut envisager leur machiavélisme !  Ils ne sont pas détectables, en 
raison de leur double personnalité. Ils sont très soigneusement ordonnés. 
Ils ne seraient pas tous conscients de la dangerosité de leurs futures 
actions.  

Pour parvenir à une telle finalité, ils n’hésiteront pas à faire alliance 
avec d’autres groupes sectaires, qui seraient déjà fonctionnels. Ils 
favorisent leurs pénétrations dans leurs propres zones d’influences afin 
de pouvoir mieux diviser les secteurs d’influences. Toutes les sociétés 
secrètes seraient, volontairement, adhérentes à leur mouvement, car ils 
seraient considérés parmi les plus compétents.  

Ils leur octroieraient une technicité et des formateurs, en échange de 
leurs loyautés et de leurs soumissions. L’anarchie créant le chaos leur 
permettra d’établir leur ordre. Ils armeraient les protagonistes dans tous 
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les conflits actuels afin de mieux pouvoir les organiser. Ils se 
considèreraient, eux-mêmes comme protagonistes d’un grand échiquier. 
Ils seraient convaincus, que c’est à partir des combats, que devront 
émerger les plus forts.  

Ils se seraient organisés pour s’octroyer les pleins pouvoirs. Leurs 
objectifs sont dévoilés, leurs vraies personnalités sont démontrées. À tous 
ceux, qui sont lucides du modèle organisationnel des « dominatori ». 
Mais également de leurs implications sur l’Humanité, il leur importe de 
se préparer à combattre et à lutter contre un tel avènement, avant qu’il ne 
soit trop tard. Le reste de l’humanité n’en a pas conscience… lorsqu’elle 
se rendra compte de cette réalité… il sera beaucoup trop tard…  

_  Tu enfonces encore le clou…  

_ Alors là, tu m’en bouches un coin… comment fais-tu pour avoir 
connaissance de cette organisation… 

_  Il suffit de chercher pour trouver… 

_  Ah ! ah ! je n’y aurais pas pensé… 

_  Il est drôle… n’est-ce pas !... 

_ Oui, je conviens que ce sujet est en effet… choquant… allez, quelque 
chose d’un peu plus léger maintenant ?… 

_  Lorsque tu nous préviens ainsi… nous pouvons nous attendre au pire… 

_  C’est tout simplement que je change encore de sujet… 

_  Allez, c’est bien, nous t’écoutons… 

_  Merci… je poursuis… 
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a mémoire, 

 

Notre mémoire sert-elle, seulement, à stocker le passé ?  Sert-
elle, également à envisager le futur ?  Sert-elle, aussi, à 

imaginer qui nous serons dans le futur ?  Des recherches sur le 
fonctionnement de la mémoire et de son rôle ont permis de déterminer 
que la mémoire stocke, sélectivement, les évènements de la vie.  

Ces recherches ont également permis de démontrer l’influence de 
l’environnement, sur cette sélectivité. La réalité d’un événement pouvant 
être altéré par des informations contradictoires, alors prises en 
considération. Il s’avère que cette altération est définitive. La réalité 
ayant été occultée.  

La mémoire est vitale pour reconstituer le passé. Toutefois, si celle-ci a 
été altérée, d’une quelconque façon, la vérité, enregistrée n’est pas celle 
de la vraie réalité. Notre personnalité se construit à partir des souvenirs 
de ce que nous avons été, mais aussi, et surtout de ce que nous allons 
devenir. La manipulation prend alors toute son importance. Or, la 
manipulation, volontaire ou non, fait partie de notre environnement, en 
permanence. Dans sa vie, une personne apprend, en moyenne, 100.000 
termes, rencontrera plus de 1.500 personnes et sera susceptible de lire un 
millier de livres. Ces réserves mentales d’expériences permettent à 
chaque personne de construire son identité.  

_ Dans ce millier de livres… tu comptes aussi les bandes dessinées… 
autrement je suis loin du compte… 
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_ Je serai un peu plus réservé… pour les bandes dessinées… sur leurs 
efficacités… 

_ En effet, à l’origine elles ont été créées… pour les personnes ne sachant 
pas lire… ou lisant peu… 

Cependant, il s’avère que nos souvenirs sont souvent « réécrits ». Il a 
notamment été constaté que la pression sociale modifie radicalement nos 
informations sur la réalité des évènements. Et, plus grave encore, c’est la 
modification, ainsi réalisée, qui restera comme réalité, au niveau de nos 
souvenirs, à partir d’informations nouvelles erronées. Les souvenirs 
d’une réalité sont donc radicalement modifiables. Nous pouvons ainsi, 
croire à un déroulement d’évènements qui ne se sont jamais produits.  

Quelles en seront alors les conséquences sur notre construction 
identitaire ?  Il convient d’être conscient que nos souvenirs sont 
malléables et qu’ils peuvent être erronés volontairement de l’extérieur, à 
notre insu. Toutefois, il n’y a pas qu’un aspect négatif à la modification 
de la réalité. Il apparaît, en effet possible de reconstruire les pensées des 
personnes, gravement traumatisées par un évènement. En particulier, 
lorsqu’elles ont été victimes de circonstances de la vie, très graves et 
handicapant leur avenir, comme les troubles de stress post-traumatiques.  

_ Ah, oui, ça, c’est quand même plus abordable… 

_ Toute autre chose, maintenant, si vous le voulez bien... 

_ Voyons ce que tu nous réserve… 

_ Une surprise… comme d’habitude… 

_ OK, je continue… 
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CHAPITRE 5 

  

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

es notables, 

 

Le réseau fonctionnerait de façon parfaite. Des notables, 
notaire, huissier, commissaire, juges ne seraient jamais 

inquiétés pour les délits, de toutes sortes, qu’ils commettraient ou 
auraient pu commettre. Les Systèmes judiciaires apparaitraient tous, 
totalement gangrénés. Il s’agirait, en fait, de réseaux affairistes, de type 
mafieux. Si, par hasard, ou nécessité de se défendre, un citoyen, quel que 
soit son rang social, tente de dénoncer les turpitudes judiciaires, tous les 
moyens de rétorsions seraient alors mis en œuvre, par tous les acteurs du 
Système judiciaire. Par contre, un notable, qui aurait pu aussi être mis en 
cause, quel qu’il soit, et, quels que puissent être les griefs, à son encontre, 
est assuré de la bienveillance de la corporation. Aucun de ces notables, 
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qui seraient impliqués dans des affaires scandaleuses diverses, ne serait 
jamais inquiété. 

Des poursuites pour dénonciations calomnieuses sont engagées à 
l’encontre de tous ceux qui tenteraient de faire valoir leurs droits. Des 
hauts responsables « ripoux » dénoncés, reconnus coupables, font l’objet 
de condamnations totalement dérisoires, quand le dossier n’est pas 
simplement « classé sans suite ». De faux témoignages seraient mis en 
œuvre. Des procédures seraient falsifiées. Des pièces indispensables ne 
seraient pas communiquées. Des enquêtes ne seraient pas diligentées. Par 
contre, les personnes dénoncées, elles, ne seraient nullement inquiétées, 
surtout lorsqu’il s’agit d’un magistrat. 

Le mode de fonctionnement serait simple. Dès l’instant où l’un de ces 
hauts personnages serait mis en cause, dans quelle affaire que ce soit, 
tous les autres notables lui viennent en aide, et en cascade. Des entraves 
à la manifestation de la vérité seraient organisées. Des abus de pouvoir 
des personnes dépositaires de l’autorité seraient constamment relevés. 
Aucun de ces manquements au droit ne ferait jamais l’objet d’aucune 
procédure. Et pour cause, puisque ce sont ceux qui sont chargés de faire 
appliquer les lois qui les bafoueraient. Ils sont évidemment, suffisamment 
informés, pour ne pas s’appliquer les règles du droit. Lorsque l’un 
d’entre eux est trop impliqué, il serait tout simplement déplacé ou mis à 
la retraite. La magistrature serait, pourtant tenue de juger, au « nom du 
peuple ».  

Des réseaux de « racket » auraient été organisés et le seraient encore 
avec l’implication de notables. Alors que leur rôle est d’assurer la 
sécurité des citoyens, des commerçants et des entreprises. De nombreux 
dérapages vont à contre sens.  L’impunité totale est de rigueur, dans ce 
milieu mafieux. Ils se tiennent tous par la « main »… et toutes les dérives 
sont alors envisageables. Les victimes de ces réseaux sont, arrêtées, 
placées en garde à vue, pour quel motif que ce soit. Leurs domiciles sont 
perquisitionnés, leurs matériels informatiques sont confisqués. Toutes les 
preuves éventuelles, pouvant constituer un déni de justice, sont effacées. 
Lorsqu’un témoin deviendrait trop gênant, il n’est pas rare qu’il se 
« suicide », très peu de temps avant son audience.  

Des errances sont constatées, des fiascos judiciaires sont évidents, des 
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experts controversés démontrent que la crédibilité n’est pas une vérité 
judiciaire. Des innocents emprisonnés pendant plusieurs années, 
bafoués, ruinés, tout cela ne dérangerait nullement les Systèmes 
judiciaires, habitués à bien d’autres réalités. Des montages, extrêmement 
audacieux, avec faux et usages de faux, seraient facilement organisés, 
avec l’aide de la malhonnêteté des auxiliaires de justice. Tous les moyens 
sont bons, afin de déposséder, par exemple, une veuve héritière 
universelle, et la faire expulser de son domicile avec usage de la force 
publique, en toute impunité, et avec gain de cause des « falsifieurs ».  

Tous les acteurs, qui sont les complices, dans de tels modèles judiciaires, 
agissent conformément aux procédures, en utilisant tous les rouages du 
réseau judiciaire impliqué. Toutes les stratégies seraient organisées et 
toutes les actions se dérouleraient, pour endetter, persécuter et faire taire 
les victimes de ces complots. Des détournements de fonds seraient aussi 
organisés en toute illégalité, des violations de domicile, des diffamations, 
des menaces, au mépris de toute déontologie des Systèmes Judiciaires.  

Tous ces faits caractériseraient une justice de classe qui permettrait 
d’entraver l’expression de l’intérêt public. Il s’agirait de la dénonciation 
de réseaux de connivence, au sein des Systèmes judiciaires, qui entravent 
très gravement les Démocraties. Cela constituerait, en conséquence, une 
atteinte aux libertés d’expressions et une violation caractérisée 
des « Droits de l’Homme et du Citoyen ». Un verdict populaire qualifie 
ces dérives de combat du « pot de terre... ». 

Les systèmes judiciaires mafieux sont des « machines de guerre », contre 
lesquels aucune victime n’est en mesure de se défendre. Aucun moyen 
qui permettrait la manifestation de l’innocence ne peut alors être activé, 
contre la violence de ces Systèmes judiciaires qui peuvent être qualifiés 
de mafieux. La plupart du temps, les innocents sont jetés à la rue, avec de 
lourdes séquelles psychologiques et parfois psychiatriques, souvent 
contraints au suicide, quand ils ne sont pas condamnés à des peines 
arbitraires, à verser des honoraires abusifs, auprès des huissiers, avoués, 
experts, commissaires-priseurs, etc.  

Des avocats s’arrangeraient entre eux, pour masquer la vérité, museler 
des témoins lors des audiences. Ils conseillent à leurs « clients » de ne pas 
se présenter aux audiences et pour cause... Ils feraient procéder aux 
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classements « sans suite », de dépôts de plaintes devenant gênants, pour 
certaines de leurs procédures ou de leurs réquisitoires.  

Des manipulations, des faux en écriture, des témoignages fallacieux, sont 
organisées. Tout cela, afin de tromper le fonctionnement « rigido-
administratif » d’un système judiciaire indépendant. Même lorsque ce 
système est déterminé à établir un jugement équitable, par un tribunal 
impartial, à partir des directives de recherche de la vérité, rien ne paraît 
pouvoir être obtenu. Lorsqu’un juge s’avèrerait trop pointilleux, dans sa 
quête de la vérité, il est rapidement écarté, par quelque moyen que ce soit. 
Ces systèmes mafieux utilisent des faux documents pour établir leurs 
verdicts. Il leur suffit donc de falsifier la vérité pour faire pencher les 
verdicts du côté opposé à celui de la vérité. 

Tous les moyens sont mis en œuvre pour faire taire la vérité. Une victime 
devient rapidement un justicier coupable dès lors qu’il dérange, quelque 
peu, le fonctionnement institutionnel de ce système. Il s’agirait donc d’un 
système corporatiste, puisque jamais sanctionné. Ces « dignitaires » 
mafieux retirent toute la confiance et la crédibilité envers le 
fonctionnement normal, pour lequel le système judiciaire a été créé. Les 
systèmes judiciaires sont organisés, par les puissants et pour les 
puissants, toujours à l’encontre des faibles. 

Des signes particuliers, qui pourraient être appelés des « codes 
distinctifs », sont mis en évidences, sur certains courriers, afin d’attirer 
l’attention du destinataire, d’une façon explicite, et à des fins 
d’authentifications. Cela s’appelle du trafic d’influence. Le corporatisme 
et le clientélisme sont la rigueur des puissants. L’équité n’existerait donc 
que pour eux. Il n’existe aucun moyen de limiter leur inconséquente 
influence. Les Systèmes judiciaires seraient tout simplement malades. Il 
s’agirait d’un régime autoritaire, qui décide du modèle de système, à 
mettre en place, ou qui est mis en place. Ce sont les tribunaux qui font la 
Loi. Ce sont eux qui décident de la Loi qu’il leur convient d’appliquer.  

Il pourrait aussi s’agir d’un régime arbitraire, complètement illogique. 
Leurs utilisateurs se considèrent totalement irresponsables des décisions 
prises. Elles seraient toujours basées sur des critères jamais définis à 
l’avance ou continuellement changeants. Dans ce cas de figure, il n’est 
jamais possible de savoir à l’avance, quelle va pouvoir être la décision 
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prise, puisqu’elle ne se réfèrera jamais qu’à de l’arbitraire. Toutes les 
Lois, tous les Règlements, toutes les règles édictées n’ont plus aucun 
sens. Elles ne sont utilisées, qu’au bon vouloir, au grès de la chose jugée, 
sans jamais avoir de compte à rendre, à qui que ce soit. Les principes de 
base du droit judiciaire sont, soit méconnus, volontairement ou pas, soit 
inappliqués, soit inapplicables...  

Tous ces faits se généraliseraient, en raison des agissements peu 
scrupuleux de certains auxiliaires de justice. Ces systèmes judiciaires ont 
les pleins pouvoirs. De ces dérives des systèmes judiciaires, les citoyens 
« modestes » sont les principales victimes. Ils n’ont aucun moyen de 
défense utilisable. Lorsque des proies auraient été repérées par le 
système, celui-ci ne les lâcherait plus… jusqu’à ce qu’il ait pu en obtenir 
sa dépouille. Des procédures mafieuses s’avéreraient pourtant être 
quotidiennes dans tous les tribunaux. La confiance, qui devrait être la 
règle, laisse la place à une totale défiance vis-à-vis des systèmes 
judiciaires. Trop de représentants du système judiciaire et des notables 
qui y participent sont affiliés à des loges maçonniques. Ceci expliquerait 
cela.  

_ Si j’ai bien compris, il ne faut surtout pas s’adresser à la Justice… 

_ Il faut surtout éviter de lui demander l’impartialité, ce n’est pas son 
sujet… 

_ A qui alors ?… 

_ Je l’ignore… bien, on change de sujet ?... 

_ C’est toi qui en décides… 

_ D’accord, je poursuis… 
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es rêves, 

 

De la même façon, il serait intéressant de connaître la réalité 
de nos rêves, à quoi ils se rapportent. Six années d’une vie en 

moyennes sont consacrées à rêver, dans le sommeil. Elles représentent 
une énorme quantité d’éléments qui sont susceptibles de s’incruster dans 
ce que nous appelons l’inconscient. Si nous parvenons à identifier la 
valeur de nos rêves, nous pourrons déterminer leurs influences 
éventuelles, sur la construction de notre personnalité. L’activité cérébrale 
est un code, c'est-à-dire un message crypté.  

Il serait intéressant de déchiffrer ce code, de la même façon que nous 
avons pu déchiffrer celui de la génétique. Nous sommes parvenus à 
reconstituer la réalité de l’Univers visible, à partir d’appareils terrestres, 
comme des télescopes, en dépit du brouillage occasionné par notre 
atmosphère. Il s’agira donc de décrypter les messages parvenant à notre 
cerveau, malgré le brouillage des signaux qui lui sont transmis. L’activité 
cérébrale d’une personne pourra ainsi être valorisée, au profit de son 
identification. 

L’ordinateur est capable de décoder et de modifier sa propre analyse, à 
partir des éléments qui lui sont transmis. Il le fait également, à partir des 
informations qu’il détecte au niveau du cerveau d’une personne. Des 
images ainsi transmises par le cerveau sont décodées et rendues 
compréhensibles. Les rêves pourront, eux aussi, être transmis de la même 
façon et décryptés. C’est toute la complexité de notre personnalité et ses 
caractéristiques qui pourraient nous être expliquées.  

C’est la construction de notre pensée qui fait notre personnalité. Il 
pourrait être possible de changer les orientations de notre mémoire et de 
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ce fait, changer notre personnalité et donc sa construction. Les 
constructions de l’information, à l’intérieur du cerveau, sont tributaires 
des zones de distributions empruntées. Les activations électriques des 
neurones sont elles-mêmes tributaires des zones d’activations.  

Les voies de communication d’un cerveau sont en constantes 
modifications. Elles s’adaptent continuellement en fonction des 
informations reçues et de leurs importances. On appelle cela de la 
plasticité cérébrale. Elle se concrétise, par des modifications permanentes 
des circuits utilisés pour véhiculer toutes les informations et leurs 
conséquences. L’efficacité est elle-même modifiée, en fonction des 
nécessités des neurotransmissions électriques.  

Un souvenir stocké dans notre mémoire peut être récupéré, mais il peut 
aussi être modifié. C’est là une capacité de l’oubli, faste ou néfaste, et de 
son implication dans la construction de notre intellect. Les souvenirs ont 
une très grande implication dans la construction de notre identité. Cette 
modification du souvenir peut-elle être sélective et modifier la 
construction de notre propre identité ?   

Quels que puissent être les évènements, la raison d’être doit prendre le 
dessus sur l’emprunte émotionnelle. Notre identité peut être transformée 
ou restaurée.  Qui sommes-nous et pourquoi sommes-nous ?  Les 
réponses sont-elles dans notre cerveau ?  Le cerveau utilise des « 
algorithmes », qui sont un encodage des informations. C’est une espèce 
d’architecture de réseaux de neurones « impulsionnels ». Notre identité 
se construit au fur et à mesure de l’acquisition des informations. C’est 
tout cet ensemble et l’imagination qui permettent la conscience d’être 
soi.  

_ Oui, c’est très intéressant… 

_ Je n’aurais jamais cru mon cerveau capable d’autant de choses… 

_ Alors, on continue…  
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a réalité des Gouvernants, 

 

Ils ont, de tout temps, cherché à nous faire croire que 
l’humain était un exemplaire unique dans l’Univers, lui seul 

élu des Dieux… chaque religion ayant le sien… 

De nombreux responsables scientifiques considèrent maintenant qu’il y a 
une pluralité de planètes et aussi une pluralité de vies. Nous ne sommes 
pas seuls dans l’Univers. Il y aurait même, sur notre Planète des 
références à des visiteurs, venus d’ailleurs, hors de notre Planète. Ainsi, 
lorsqu’ils font référence à l’histoire de notre Planète, de nombreux 
éléments démontrent cette évidence. Ce serait-il produit des visites d’êtres 
venus d’autres systèmes planétaires. D’autres Planètes auraient aussi 
abrité la vie ailleurs, dans notre Galaxie ? Et qu’en est-il des autres 
milliards de Galaxies ? 

S’il est vrai que certains édifices n’apparaissent pas avoir pu être réalisés 
par les civilisations et leurs techniques, à certaines époques de l’histoire 
de l’Humanité, alors qui est venu les leur construire et dans quel but ? 
Des reproductions nous montrent aussi des vaisseaux et leurs pilotes, 
comparables aux témoignages rapportés actuellement d’appareils 
volants, encore inconnus de nos techniques de vol. 

Certaines réalisations, sur notre Planète, nous apparaissent encore hors 
d’atteinte, malgré les moyens technologiques que nous savons mettre en 
œuvre…  
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Pourtant, ces objets volants ou planants, qui viendraient d’ailleurs, 
apparaissent assez discrets à notre égard et semblent plutôt vouloir se 
cacher à notre vue. Ils viendraient apparemment nous observer, peut-être 
tout simplement pour connaître notre niveau évolutif. Peut-être sont-ils 
conscients que, dans l’immédiat, il y aurait des niveaux de connaissances 
trop différents entre eux et nous.  

Par contre, il nous faut aussi être conscients que les origines de ces 
visiteurs pourraient être extrêmement variées. Les formes très diverses 
des objets en seraient une illustration. Les formes des visiteurs eux-
mêmes risquent d’être extrêmement déconcertantes pour nous. 

À l’évidence, des habitants originaires de systèmes solaires plus anciens 
que le nôtre, auraient pu élaborer des technologies leur permettant de se 
déplacer à travers l’Univers. Mais comment ne pas tenir compte des 
distances extravagantes qui pourraient les séparer de nous, au cours de 
leurs voyages inter stellaire ou inter galactique. Comment 
parviendraient-ils à résoudre ces problèmes insolubles pour nous ? 

Des contacts entre les humains et des créatures venant d’ailleurs sont-ils 
vérifiables parmi les plus anciennes civilisations de notre Planète ? 
Existe-t-il des éléments permettant de déterminer leurs éventuels 
passages, de les dater et de vérifier une possible influence de leur part sur 
les diverses Sociétés Terrestres qui se sont succédé, avec lesquelles elles 
auraient pu être en contact ? Ces éléments sont-ils portés à la 
connaissance des populations ? Ou bien sont-ils soigneusement cachés et 
pour quelles raisons ? 

Certains ouvrages terrestres, monumentaux, apparaissent surprenants au 
regard des profanes. Les experts apportent trop facilement des 
explications totalement invérifiables et trop peu sérieuses. Contrairement 
à une évolution graduelle et adaptée à l’époque évoquée, certaines 
sociétés auraient acquis, trop rapidement, des techniques encore 
inconnues de nos jours. Comment expliquer rationnellement certaines de 
ces réalisations ? Ces avancées techniques « spontanées » se seraient 
aussi accompagnées d’un modèle social et mental assez 
incompréhensible, pour ces époques-là. Si nous prenons en considération 
les explications officielles qui nous sont données, cela n’apparaît pas très 
logique. L’état mental et technologique de ces Sociétés ou Civilisations, 
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étant jusqu’alors, considérées d’un niveau très inférieur au notre !  
Comment auraient-elles réussi à se doter d’un modèle technologique, 
non encore admissible de nos jours ? 

Les explications qui sont données par les historiens, les spécialistes 
agrémentés, les livres ou les revues officielles apparaissent bien peu 
objectives, à cet égard. Par ailleurs, toutes les informations, de quelques 
provenances qu’elles soient, sont systématiquement récupérées par des 
autorités gouvernementales ou militaires, qui font une rétention 
permanente des informations recueillies.  

Pourtant, des accords de coopérations, actuelles et réciproques, 
pourraient, très sérieusement, avoir été conclus entre des entités venues 
d’ailleurs et les Autorités de certains Pays tels que la Russie et les États-
Unis. Des bases spéciales auraient été aménagées pour permettre aux 
« visiteurs » de pouvoir s’installer secrètement et discrètement. Des 
chercheurs agrémentés pourraient avoir été accrédités pour des 
possibilités d’études et de reproduction de la technologie utilisée par ces 
« visiteurs ». 

Pour ce qui est d’une information généralisée et complète auprès du 
public, rien ne filtre. Aucune transmission d’informations officielles 
n’est encore décidée. Des autorités responsables et même des 
gouvernants semblent laissés à l’écart de ces prospectives. En ce qui 
concerne les représentants politiques, lorsqu’ils sont informés, ne 
semblent pas encore prêts ou autorisés à divulguer un quelconque niveau 
de connaissance que ce soit, sur ce sujet ! 

 La Grande-Bretagne fait face, depuis plusieurs années, à des 
évènements extrêmement nombreux et troublants, concernant des 
apparitions de dessins dans les champs, appelés « crop circles » 
ou cercles dans les cultures ou encore pictogrammes et qui commencent 
à empoisonner l’ambiance générale.  

La France, la Belgique pourraient être prêtes à divulguer un certain 
niveau de vérité concernant ce sujet en particulier. La désinformation 
systématique est pourtant générale. Il y a une véritable politique 
« d’omerta ». Les tentatives de dissimulations, les tentatives de dissuasion 
sont permanentes. La divulgation des informations, par des témoins ou 
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des responsables, est irrémédiablement niée ou déformée.  

La plupart des États sont pourtant contraints de constater qu’une grande 
majorité de la population est prête à accepter cette idée, que non 
seulement nous ne sommes pas seuls dans l’Univers, mais que nous 
sommes, depuis longtemps, visités par des « entités » venues d’autres 
planètes, issues d’autres systèmes solaires, en provenance, peut-être, de 
tous les endroits de l’Univers !  

_ Eh bien, là, tu n’y vas pas avec le dos de la cuillère… 

_ La vérité serait-elle plus incroyable que la fiction ?… 

_ Attendez la suite… 

 

 

 

 

 

 

 

 

a rétro-ingénierie, 

 

Il y aurait plus surprenant encore, car il semblerait évident 
que de la rétro-ingénierie ait été développée et que des engins 

intersidéraux soient actuellement construits ou en cours de construction 
sur notre Planète. Toutefois, leur sophistication, pourrait ne pas encore 
être suffisante pour que les chercheurs et les ingénieurs, en charge de ces 
supposés programmes, puissent les exploiter, dans l’immédiat.  

Par ailleurs, une coopération de ces « entités » venues d’ailleurs 
semblerait démontrer leurs intentions, totalement pacifiques à notre 
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égard. Il apparaît évident que si c’était le contraire, ils auraient les 
capacités technologiques de nous aliéner complètement.  

Donc, serions-nous entrés, pour quelques privilégiés seulement, dans le 
club des « cosmonautes inter galactique » ? Au fait, depuis combien de 
temps, ces êtres coopèreraient-ils sur notre planète ? Des témoins, ayant 
été associés à des missions particulières, n’hésitent plus à témoigner. Ils 
précisent que des bases souterraines leur seraient réservées.  

Il est évident que, pour ceux qui chercheraient à connaître la vérité sur 
les « extra-terrestres », qui y sont agrémentés et qui possèderaient tous les 
moyens d’investigation, la tâche est énorme !  

_ Tu veux bien reconnaître qu’il est difficile, pour des gens comme nous de 
comprendre… que ce que tu affirmes… puisse être vrai, pourquoi nous 
cacherait-on une telle vérité… ? 

_ Difficile à savoir… peut-être, tout simplement, parce que notre niveau 
intellectuel est insuffisant… 

_ Je comprends que tout cela apparaisse difficile à prendre en 
considération… et pourtant… 

 

 

 

 

 

 

 

 

es objets volants,  

 

Des objets volants inconnus, non originaires de notre Planète, L
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seraient susceptibles de nous visiter depuis plusieurs centaines 
d’années…ou peut-être même des milliers d’années. La composition 
matérielle et technologique de ces appareils apparaît difficilement 
compréhensible à notre savoir actuel !  Par contre, ils représentent un 
élément de recherche considérable.  

La vérité sur ces objets volants, non originaires de notre technologie, 
repose sur les récits de témoins oculaires. Leurs observations ne 
correspondent pas à ce que nous avons l’habitude de voir. C’est là, un 
point important qui nous permet de comprendre qu’à chaque époque 
correspondent un récit ou des récits, ayant un rapport direct avec la 
comparaison que l’on peut en faire, à ce moment-là, avec les mots 
adaptés à chaque époque.  

Cela nous permet de comprendre que, depuis que les écrits existent, des 
témoignages correspondent à des visions d’objets volants, 
obligatoirement venus d’ailleurs, puisqu’il n’y a que très peu de temps 
que l’humain est capable de se déplacer dans le ciel. 

Un grand pourcentage des récits, sur l’apparition d’objets, précisant 
parfois une rencontre avec leurs occupants, peut être accepté avec 
beaucoup de sérieux. La mise en dérision systématique de ces 
témoignages, pour des raisons diverses, ne doit pas occulter le sérieux de 
la recherche dans ce domaine. La compréhension de notre Univers 
pourrait passer par la prise en considération de leurs réalités. 

Il se pose ensuite le problème des raisons qui pousseraient ces « entités », 
voyageant dans notre espace planétaire à venir nous visiter ? À condition, 
évidemment, de prendre en considérations, les témoignages considérés 
sans failles, allant dans ce sens ! 

Il apparaît indispensable de savoir que beaucoup trop de témoins ont une 
fiabilité intellectuelle et honnête qui ne peut être mise en cause. Certaines 
de ces personnes se sont impliquées, à des niveaux très élevés, dans la 
hiérarchie sociale, sur la recherche des conséquences correspondantes à 
l’existence de ces « entités » venues d’ailleurs. Quelles seraient les 
conséquences sur notre environnement social de la révélation de cette 
réalité ? 

Il est surtout important de comprendre, d’abord, que ces objets 
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pourraient ne pas être originaires d’un seul endroit, mais proviendraient, 
selon toute vraisemblance, de zones diverses de l’Univers. Dotés de 
technologies différentes, ces objets volants seraient, au contraire, 
d’origines multiples, sans comparaison les uns avec les autres et cela 
ajoute à la confusion sur notre façon d’appréhender leur réalité. 

Plusieurs appareils se seraient écrasés sur notre Terre, soit par accident, 
soit… par notre intervention. Des créatures vivantes, blessées, d’autres 
mortes en auraient été extraites. Bien évidemment les appareils, malgré 
leur état, auraient fait l’objet d’investigations très méticuleuses. 

Il se pourrait que certaines de ces entités aient pu donner des indications 
sur leur zone de provenance dans l’Univers… Certaines, qui auraient été 
vues, seraient dotées d’objets surprenants. 

Des Autorités accréditées à assister à de telles entrevues auraient été 
stupéfaites par leurs révélations et leurs démonstrations. Selon eux des 
appareils immenses seraient situés dans l’Espace, sur des positions 
orbitales. Ses appareils seraient capables d’atteindre des régions très 
diverses de l’Univers. La source d’énergie qu’ils utiliseraient serait 
inépuisable, car provenant du Cosmos…  

Des accords pourraient avoir été conclus avec certaines autorités 
terrestres, pour des apports en technologies, sous certaines conditions. 
Toutefois, il semblerait que les autorités politiques aient été laissées à 
l’écart. Il n’y aurait qu’un petit contingent de personnes qui serait 
susceptible d’accéder à un niveau de connaissance supérieur, révélé par 
une rencontre organisée, avec des « créatures » venues d’autres contrées 
de l’Univers…  

À ce stade des connaissances, il est difficile de comprendre les raisons de 
la venue, sur notre Planète de ces « Entités » venues d’ailleurs… et 
quelles sont leurs intentions… il apparaîtrait que ces créatures seraient 
extrêmement différentes de nous, par leur contexte mental et 
psychologique et quelques fois physique. Aussi leurs mobiles 
n’apparaissent pas compréhensibles à notre niveau philosophique…  

Ce qui est plus surprenant encore c’est que ces « entités extra-terrestres » 
auraient un niveau de compétence absolument incompréhensible pour 
notre savoir, selon certains témoignages de hautes crédibilités. 
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 Ces êtres hyper intelligents seraient capables d’intercepter des directives 
qui auraient été données à des pilotes de chasse les pourchassant. 
L’avance technologique de ces « visiteurs » leur permettrait de connaître 
nos intentions et de surveiller nos mouvements...  

Au niveau de notre atmosphère, leurs appareils peuvent atteindre et 
dépasser les 18.000 kilomètres à l’heure, ce qui apparait tout à fait 
extravagant, aux personnes ayant eu à prendre connaissance des faits, ou 
qui y ont été directement confrontés. Ils ont la faculté de stopper leur 
progression instantanément et de rester en position stationnaire. Ils 
auraient aussi la faculté de disparaître et de réapparaitre, tout aussi 
instantanément, en différents points du ciel, par rapport à leur position 
initiale…  

Certains des appareils sont détectés par les écrans radars, d’autres ne le 
sont pas. Des appareils sont visualisés par des pilotes, mais ne sont pas 
aperçus par les écrans radars… tantôt quelques appareils sont visibles et 
l’instant d’après il y en a davantage… des hiéroglyphes inconnus 
auraient été observés, à l’intérieur et sur des appareils qui auraient été 
capturés… 

Les chercheurs autorisés à enquêter sur les matériels embarqués dans ces 
« vaisseaux », ont pu appréhender leur haut niveau technologique et 
émettre l’hypothèse de systèmes de propulsion basés sur certaines Lois de 
la Physique… 

Bien que des personnes civiles et militaires connaissent l’existence de ces 
engins spatiaux extraterrestres, le silence sur les investigations est 
toujours total et la divulgation des découvertes serait strictement interdite 
de diffusion auprès du Public…  

La position de la plupart des États est de faire le silence sur ces objets 
volants. Et c’est surtout la position, apparemment irréversible des États-
Unis, qui oblige cette attitude auprès des autres États. Cela semble, par 
contre, un peu différent pour la Russie où la Population apparaît mieux 
informée et consciente de l’existence de ces objets… 

Cependant, la connaissance, liée à ces appareils venus d’ailleurs, ne 
semble accessible qu’à une minorité de chercheurs autorisés à y effectuer 
les investigations indispensables pour l’acquisition des avancées 
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technologiques qu’ils représentent. Des études sur la construction et le 
pilotage s’effectueraient dans le plus grand secret, sur des bases, tout 
aussi secrètes et sous très haute surveillance, aux États-Unis… et peut-
être aussi ailleurs dans d’autres Pays...  

Par contre, comment ces objets célestes et leurs occupants se déplacent-
ils au sein de l’Univers ? Quels sont les raccourcis, éventuels qu’ils 
seraient en mesure d’utiliser, pour atteindre des distances qui nous 
apparaissent totalement infranchissables, eu égard de notre niveau de 
connaissances, sur le fonctionnement physique de l’Univers ?  Nous ne 
pouvons qu’émettre des hypothèses, sans obtenir des certitudes…  

_ Attends, c’est de la science-fiction que tu nous sers là… 

_ Je crains, au contraire, que cette science-là, soit plus forte que toute 
fiction que nous puissions imaginer… 

_ Mais la conspiration du silence, cela ne peut pas durer bien longtemps… 
un jour ou l’autre, quelqu’un parlera… 

_ Si je te suis bien… le premier… à en parler… c’est toi… 

_ C’est vrai… allez, autre chose ?... 

_ Pourquoi pas… 

_ Je suis curieux de savoir ce que tu nous réserves… 

_ À un sujet moins controversé… 
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es secrets de la matière, 

 

L’espèce humaine considère l’Univers comme une entité 
matérielle dont il est originaire. L’Humain est donc 

conditionné par cette hypothèse. En effet, la vision que nous avons de 
notre environnement est conditionnée par nos sens, la vision, l’écoute, 
l’odorat, la saveur, c'est-à-dire, les perceptions sensorielles. La réalité sur 
cet environnement dépend donc des moyens de perception, de chaque 
espèce. D’autres espèces animales ont donc d’autres perceptions de leur 
environnement. Il est, du reste, très différent chez les insectes. Cette 
réalité passerait-elle par un filtre et ne serait-elle pas toute autre chose ? 

Il se pourrait, au regard des réalités de la matière que chaque apparence, 
dont l’Humain fait partie ne serait qu’une image, une expérience 
temporaire et peut-être trompeuse de notre Univers. Quels seraient alors 
les secrets de la matière, nous faisant douter, aujourd’hui de notre 
réalité ? Nos moyens actuels d’investigation semblent nous montrer une 
autre réalité !  

Nous devons donc considérer que notre cerveau analysant les éléments 
de perception de l’environnement par nos sens est sans contact direct 
avec l’espace qui l’environne. Notre cerveau reconstitue ainsi l’Univers 
qui nous entoure grâce aux signaux électriques reçus à partir de nos sens 
de perception. Notre vision de la réalité est en fait l’image des signaux 
électriques de transmission. Cela signifie que ceux qui, parmi les 
animaux, n’ont pas la totalité de ces perceptions fonctionnelles ignorent 
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des parties de cet environnement. Il s’agit donc de l’interprétation des 
signaux électriques, reconstitués par le cerveau. Il en va de même pour 
les notions de distance. C’est aussi notre cerveau qui détermine la notion 
d’espace par accumulation d’informations.  

À ce moment de notre analyse, nous devons nous rendre compte que tout 
ce qui nous entoure, y compris notre propre volume, n’est en fait, qu’une 
image dans notre cerveau. Il y a, de ce fait, le monde extérieur et le 
monde reconstitué par notre cerveau. Aussi, comment pouvons-nous 
considérer nos perceptions comme des réalités ! La seule réalité de 
l’existence de notre environnement est la perception qui nous en est 
accordée. Nos perceptions pourraient-elles n’être que des images dans 
notre esprit ? 

Si nous prenons conscience que notre environnement n’existe que dans 
notre esprit, nous pouvons considérer être trompés, par des illusions 
fabriquées. Les choses et l’Univers n’auraient alors de réalités que dans 
notre esprit. Ne pourrait-il s’agir, ainsi, que d’un monde imaginaire ?  
L’Univers et nous-mêmes n’aurions alors plus rien de matériel. Les rêves 
que nous faisons lorsque nous sommes endormis nous apparaissent dans 
une parfaite réalité, par tous nos moyens sensoriels… et pourtant, à notre 
réveil, si nous en percevons leurs souvenirs, nous devons admettre leur 
totale irréalité… par rapport à notre zone d’éveil. 

Il apparaît évident que, si la perception de la réalité en période d’éveil 
n’est pas plus logique que celle de nos rêves, la réalité de notre existence 
serait alors illusoire. La réalité de notre vie, dans l’éveil, ne pourrait être 
que le résultat de nos préjugés et de nos habitudes ! Aussi, si tous les 
évènements physiques que nous connaissons, ne sont que des 
perceptions, qu’en est-il de la réalité de notre cerveau ?  Notre cerveau, 
lui aussi, n’est qu’une construction de matière identique au reste de notre 
apparence !  Dans une telle hypothèse, notre cerveau n’est lui-même que 
la perception d’une apparence, par nos sens. Qu’en est-il alors de cet 
autre élément qu’est la volonté ?  

Où se trouve la réalisation dans la volonté de connaître ?  Ne pourrions-
nous pas appeler cela tout simplement la conscience ? Qu’est-ce alors 
que la réalité physique, en dehors de la source énergétique qu’elle 
représente !  La matière n’est que de l’énergie et la réalité n’est-elle 
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qu’une perception de cette énergie. Les Lois de la chimie, de la biologie et 
de la physique nous amènent à considérer que l’Univers, auquel nous 
sommes intrinsèquement liés, ne pourrait être qu’une illusion. Notre 
perception ne serait que le résultat d’une imposture métaphysique. La 
matière ne peut donc être, l’être absolu, mais la conséquence d’un monde 
illusoire de perceptions. Ce monde illusoire ne serait que les limites des 
sens de l’humain. 

Si ce que nous considérons comme un monde matériel n’est que l’illusion 
de nos perceptions, qu’en est-il de notre conscience ? Si la matière n’a 
pas d’existence autonome, c’est qu’elle n’est qu’une perception. Par 
quoi, cette perception est-elle alors causée ? Pourtant, la création de ce 
monde matériel, pour pouvoir continuer, doit être cohérente, afin que la 
matière ne puisse pas disparaître…  

Aussi, l’Univers quantique, par rapport à l’Univers classique, nous 
apprend que l’essentiel serait l’information et la connaissance. L’étude 
individuelle des particules élémentaires nous montre que leur existence 
ne peut être démontrée que par référence à d’autres particules ou à 
l’ensemble de l’Univers. Ainsi, lorsque la matière est scrutée dans ces 
plus petits détails, le monde du physique disparaît. Les objets n’existent 
plus, il ne reste que des relations dans l’information. La localisation et le 
temps disparaissent aussi.  

La matière solide, en apparence, dès lors qu’elle est ainsi scrutée, 
disparaît. S’il s’avérait que la matière n’existait pas, l’énergie deviendrait 
éphémère, et de simples relations d’informations permettraient 
d’expliquer notre Univers. Notre Univers, dans cette corrélation, 
deviendrait alors un simple lieu d’expérimentation ! Chaque élément, y 
compris nous-mêmes, devient alors une structure liée à un ensemble. 
Nous serions donc une substance dans la substance.  

_ Tout ceci m’apparaît très abstrait… 

_ C’est le moins que l’on puisse en dire… 

_ Évidemment, ce n’est pourtant pas mon avis, c’est au contraire l’essentiel 
de notre raison d’être !  et c’est donc, de ce fait… très concret… 

_ Mais attendez un peu...  
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e génome, 

 

Chaque être contient des milliards de cellules. Chacune de ces 
cellules a une fonction particulière. La fonction de ces cellules 

est conditionnée par une zone de stockage des informations qu’on appelle 
un génome. Le génome qui se présente comme une zone de stockage de 
l’information comprend un système de stockage. C’est la mémoire de la 
cellule située à l’intérieur du noyau. Ce système de stockage de 
l’information fonctionne à partir d’une molécule qui contient le génome, 
c'est-à-dire la mémoire et des protéines, soit des programmes. 

La particularité de cette molécule est que son encodage est spécifique 
pour chacune des cellules. Il contient un génome particulier et chaque 
cellule sait lire l’encodage réalisé, à partir des chromosomes. Chaque 
gène est un segment génétique. Il s’agit d’une protéine qui est une chaîne 
unique et continue d’acides aminés.  Chaque chromosome contient 
quatre séries de molécules et leurs significations. On appelle cela le 
stockage de l’information génétique par code quaternaire. Par 
comparaison, l’encodage de base des informations de l’informatique 
actuelle se fait à partir d’un code binaire fait de zéros et d’un.  

Chaque cellule ne peut fonctionner qu’à partir des informations 
contenues dans ces molécules. Chaque molécule étant constituée de trois 
milliards de codes. Chaque molécule se présente comme un livre 
d’instruction et de références, consultable par la cellule. Bien 
évidemment, le volume d’instruction d’un livre génétique dépend du rôle 
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de chaque molécule et à quelle zone elle appartient. Par voie de 
comparaison, le livre de référence d’un virus contient très peu 
d’informations et de références, en comparaison avec la cellule humaine. 
L’information du code génétique dépend de l’usage qui doit en être fait.   

_ Ah, oui, tu me déroutes encore… 

_ Et moi j’ai toujours autant de mal à te suivre… 

_ Oui, mais ce n’est pas fini… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

a biologie, 

 

Plutôt que de nous contenter de comprendre comment 
fonctionne l’enregistrement génomique, il paraît plus 

intéressant d’en modifier ses composants.  Les organismes vivants 
deviennent la matière première de la recherche. Ce sont des bactéries qui 
sont mises à contribution, elles sont reprogrammées. C’est une réécriture 
de leur code génétique.  

Chaque cellule, de tout organisme, contient un génome qui est une zone 
de stockage des informations. Il s’agit d’un noyau contenant des 
chromosomes. C’est un langage commun à toute forme de vie, de 
l’unicellulaire aux multicellulaires. La molécule comprend quatre bases 
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chimiques répertoriées, c’est le code quaternaire AT, GC, à l’intérieur du 
noyau.  

À partir de cette biologie chimique naturelle, de grands groupes 
économiques multinationaux fabriquent une biologie artificielle. De 
nouveaux organismes sont en créations, dénommés biologie synthétique. 
La molécule artificiellement ainsi créée comporterait des bases chimiques 
différentes. De quelle façon sera-t-elle utilisée ?   

Son utilisation prévoit-elle aussi une sélection dans le genre humain ?  
Quels seront les effets de ces changements sur la société Humaine ?  Il 
convient de préciser que le gène, qui est l’enregistrement des références, 
est conditionné et modifié, dans le temps, par son environnement, par des 
mutations.  

Ce sont ces mutations qui permettent l’évolution de chaque espèce. Le 
génome humain contient 25.000 gènes, par comparaison avec certaines 
bactéries, qui n’en contiennent que mille. Avec la théorie de l’évolution, 
les humains partageraient un ancêtre commun avec les bactéries. Nous 
aurions donc accumulé 24.000 gènes supplémentaires en deux milliards 
d’années, soit un gène supplémentaire tous les cent mille ans. Les 
nouveaux gènes apparaissent, par mutation aléatoire et par sélection 
naturelle. Cela augmente la complexité d’un organisme et ajoute de 
l’information au génome.  

Le code génétique est universel. Il est identique pour tous les éléments 
vivants. Il ne faut pas perdre de vue, non plus, que chacun d’entre nous, 
abrite plusieurs milliers de bactéries, dont le rôle est en symbiose avec 
nous.  

Le génome n’est qu’un enregistrement basique de référence. Il évolue en 
fonction des propres centres d’intérêt du sujet qui l’abrite. Le destin des 
espèces n’est pas déterminé par la génétique, ni par ses caractères 
héréditaires, ni par son environnement, mais par une juxtaposition 
d’événements. Ce sont les différents messages qui participent à la 
fabrication des protéines, les molécules indispensables au développement, 
au fonctionnement et à la régulation de l’organisme.  

_ Oui, c’est encore plus intéressant…  
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_ J’ai un peu mieux… pu suivre… 

_ Un autre sujet… 

 

 

 

 

 

 

 

e subconscient, 

 

S’il est avéré que nous avons une conscience, il se trouve que 
nous avons aussi un subconscient… De quoi s’agit-il ?  Par 

opposition, la pensée peut être créatrice, c’est même son rôle… et elle 
vient du conscient d’un individu. Le subconscient, lui, est un élément 
relationnel dont le rôle est souvent de nous mettre en garde. Il intervient 
lorsque nous prenons une décision qui lui apparaît contraire à notre 
avenir. Une décision qui pourrait être une entrave à notre personnalité. 

Une grande partie de nos activités serait ainsi contrôlée par notre 
subconscient. Le subconscient serait le résultat d’un processus engendré 
par l’acquisition de l’expérience. Nos expériences seraient ainsi stockées 
et serviraient de références à nos actions futures. Nos pensées, avant 
d’être mises en application, sont d’abord référencées auprès de notre 
acquis, c'est-à-dire auprès de notre subconscient qui en analyserait leur 
bien fondé. 

Mais, inversement, ce n’est pas au subconscient de décider. Il n’est 
qu’une zone de références, auprès de laquelle il convient de prendre 
conseil. Il ne faut pas oublier, toutefois, que l’inconscient, n’est qu’une 
accumulation de références qui correspond à chaque individu, et d’abord 
en fonction de ce qu’il est lui-même. Il est donc indispensable, si l’on 

L
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désire changer d’orientation, de changer les modèles de références, et 
d’en prendre d’autres en considération.  

Il nous faut alors prendre conscience que nos pensées sont d’abord des 
champs d’énergie !  C’est donc à chacun d’entre nous d’entretenir ces 
champs d’énergie, de les modifier et de les modeler selon nos propres 
nécessités. Il s’agit là, d’une technique émotionnelle faisant appel à la 
maîtrise de l’apprentissage. 

Contrairement, à ce qui nous est continuellement inculqué, nous ne 
sommes pas que des modèles biologiques et biochimiques. Même si, bien 
sûr, nous sommes d’abord constitués de molécules, véritables usines 
chimiques individuelles. Mais nous sommes aussi constitués d’une 
structure à l’échelle microscopique, celle des atomes avec toute la 
complexité que représente son univers quantique. Seulement, nous 
sommes aussi une conscience à part entière. Tout cela devient vraiment 
compliqué. 

C’est une chose que de connaître si ce sont les gênes qui établissent le 
rôle de chacune de nos cellules ou si c’est leur environnement. Nos 
cellules sont unies dans chaque système organisationnel de notre corps. 
C’est donc l’environnement, dans lequel chaque cellule se situe qui 
décide du rôle que doit jouer la cellule !  Le dogme, qui voudrait que 
notre enregistrement génétique détermine chacun d’entre nous, fait tout 
simplement abstraction de l’environnement. Il fait aussi abstraction de 
notre conscience et donc de notre subconscient et aussi du contrôle que 
nous pouvons exercer sur eux ! 

Il y aurait également une autre notion à prendre en considération, c’est 
celle des champs électromagnétiques. Notre corps, lui-même, est entouré 
d’un champ électromagnétique. Non seulement, pour notre corps, mais 
nous baignons dans des champs électromagnétiques. C’est là toute la 
différence entre la physique classique et la physique des particules, 
appelée physique quantique. Des forces invisibles, à la compréhension 
logique, entrent en interaction, avec les champs magnétiques qui nous 
entourent. Ces champs conditionneraient l’action de chacune des 
particules.  

Ce sont les champs qui donneraient leurs formes à la matière. La matière 
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serait ainsi tributaire des champs qui l’entourent et la conditionnent. 
Notre Univers est exclusivement constitué de champs. Il est bien 
évidemment important de savoir quelles influences peuvent avoir tous ces 
champs, sur notre corps ? Un autre aspect de ces influences serait le 
sentiment de cohérence, à partir des Champs et de leurs influences ! 

Chaque élément de notre corps serait en corrélation avec les influences 
des champs et le corps dans son entier, bien évidemment. Il peut aussi y 
avoir une corrélation entre un groupe d’individus et des champs. 
L’humanité, dans son ensemble, est certainement en corrélation avec 
d’autres champs. C’est peut-être ce qui pourrait expliquer le grand 
désarroi actuel de l’humain, face à ces difficultés d’existence et aussi à 
une remise en question de son intégrité globale.   

Il se pourrait aussi que chaque présence soit en interaction avec 
l’ensemble. Nous ferions donc partie intégrante d’un ensemble de 
champs d’énergies. Cela ne paraît pas illogique, puisque nous sommes 
nous-mêmes de l’énergie. Quelle serait alors l’influence des stimulations 
émotionnelles, dans ces champs d’énergies qui nous entourent. Ce qui 
serait sans doute plus surprenant, ce serait de constater que l’énergie se 
transmette de zone à zone, en fonction des émotions suscitées. Si 
l’énergie peut ainsi aller d’un endroit vers un autre endroit et ce n’est pas 
si surprenant. Ce qui pourrait surprendre le plus, c’est que la 
transmission soit simultanée et instantanée, sans aucun temps de 
transition !  

Cette considération laisse présumer une interactivité totale avec les 
informations de nos propres cellules. Mais aussi un contrôle possible 
avec celles-ci. Cela voudrait aussi dire que l’énergie n’a pas à voyager 
d’une zone à une autre. L’interactivité semblerait y être permanente. 
Chaque organe de notre corps possède un champ électromagnétique. 
Celui qui semble apparaître prépondérant serait celui du cœur lui-même. 
Les effets de nos champs magnétiques, seraient-ils répercutés, au-delà de 
la sphère corporelle ? Ces champs d’énergie seraient-ils quantifiables et 
seraient-ils aussi ce que nous appelons les « émotions cohérentes ».  

Les appréciations, compassions, colères, haines auraient peut-être une 
influence immédiate, aux alentours, quelles que soient les distances. Ce 
qui est plus surprenant encore, c’est que ces champs pourraient avoir un 
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impact sur nos ressources immunitaires. C'est-à-dire que nos émotions, 
bien sûr, mais aussi celles d’autres personnes, peuvent être ressenties, au 
cœur même de nos cellules et, de cette façon, influencer leurs activités ! 
Il s’avèrerait même que des émotions peuvent interférer sur la 
composition du noyau d’informations de nos cellules…  

Cela signifie que nous avons l’opportunité, par nos humeurs, de pouvoir 
changer l’information dans nos cellules. Cette analyse va plus loin 
encore, puisqu’elle met en exergue, la possibilité d’une interaction 
constante et permanente entre toutes les informations de la matière et 
dans la matière. Leurs liaisons entre les champs magnétiques seraient en 
interaction directe, avec le reste de l’Univers, ainsi qu’envisagées par les 
théories de l’Univers quantique !  La théorie du « tout est en tout », où 
tout influence tout, est de cette façon élucidée ! L’espace et le temps 
n’ont pas de réalité, dans l’action de ces champs. Il pourrait exister un 
lien entre nos champs magnétiques et ceux de notre Planète et 
inversement entre les champs de nos ensembles et ceux de l’Univers.  

Quelles seraient les influences de nos sentiments sur l’harmonie de notre 
corps d’une part, et l’harmonie de notre planète d’autre part ?   Il 
pourrait peut-être s’agir ainsi de la communication d’informations, entre 
les différents organes de notre corps, et la transmission d’informations, 
aux champs terrestres, puis, pourquoi pas, aux champs de l’Univers. Les 
émotions, ainsi transmises, seraient relayées, et recevables, par tous, et 
partout.  

Nos émotions influenceraient donc tous nos organes, par l’intermédiaire 
de leurs champs et de leurs actions. Nos émotions créeraient des 
modifications électromagnétiques dans notre cerveau, mais aussi dans 
notre cœur et seraient transférées, partout dans tous les organes de notre 
corps. Mais elles pourraient aussi se propager à travers la Planète et 
peut-être bien aussi, à travers l’Univers dans son entier. Il existerait donc 
une interdépendance entre la conscience humaine et tout son 
environnement.  

_ Est-ce que cela rejoint tes théories de l’Univers quantique ?... 

_ Oui, tout à fait, en apparence… on continue ?… 

_ On n’a pas le choix… 
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a violence, 

 

Les origines de la violence sont une énigme… d’abord 
considérée, comme une résurgence génétique, il se pourrait 

qu’elle soit, au contraire, d’origine purement comportementale. Le 
comportement violent résulterait d’abord d’influences externes.  Les 
influences externes semblent altérer le cerveau, dès l’enfance. Les 
conséquences de ces influences imprègnent les cellules, d’une telle 
manière qu’elles apparaissent alors, comme interdépendantes !  
L’environnement social apparaît comme l’élément essentiel des 
comportements ultérieurs. Le cerveau enregistre chacune des 
expériences. Plus, les expériences sont enregistrées précocement, plus 
elles sont influentes.  

En conséquence, quelles responsabilités peut-on déterminer sur le 
comportement des personnes, dès lors que ces comportements résultent 
des informations qu’elles ont reçues, à une période du développement 
psychique et psychologique de ces personnes. Quelle est alors la part de 
la conscience et celle de l’inconscience, dans les actes ?  En ce qui 
concerne la violence et ses conséquences, dès l’instant où l’on a la 
certitude que celle-ci s’est transmise de génération à génération, les 
stigmates de cette violence sont tellement évidents, qu’il devient 
extrêmement difficile d’en déterminer les responsabilités. 

L’inhibition à la violence résulterait aussi des modes de vie. Les 
comportements seraient le résultat d’un modèle de pensée, de celui de 
l’éducation et notamment celui de la morale. Savoir où sont les limites du 

L
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comportement permet de déterminer les modes d’action. Cette notion 
d’enseignement s’appelle la socialisation. Toutefois, le modèle 
d’éducation n’est pas la seule explication aux comportements de 
violences.  

Les comportements violents peuvent aussi être attribués à d’autres 
contextes sociaux comme les idéologies. Les systèmes d’éducations 
racistes et totalitaires montrent leurs effets sur les populations et les 
comportements qui en découlent. De tels comportements sont appelés par 
leurs responsables « l’ordre établi »… pour la communauté du peuple... 
en excluant la non-appartenance des autres… par voie de conséquence. 
Ces systèmes et ces comportements aboutissent, la plupart du temps à des 
génocides ! 

Des personnes, aux comportements tout à fait normaux, peuvent devenir 
soudainement violentes et justifier leurs actes homicides.  Lorsque tuer 
est légitimé, les notions de valeurs s’inversent. Il apparaît alors légitime 
de supprimer tous ceux qui ne pensent pas de la même façon que soit !  
Nous voyons ainsi que le système éducatif, l’environnement affectif, mais 
aussi l’effet de groupe, peuvent former une pression sociale. C'est-à-dire 
que le conditionnement peut expliquer les bases de la violence ! Il devient 
alors évident que, selon les circonstances, l’action devient identique pour 
la grande majorité des personnes !   

C’est donc l’ensemble des règles qui régissent la Société humaine qui 
décide des actions. Elle est responsable des violences exécutées par ses 
membres !  Si nous comprenons qu’il s’agit de l’élément essentiel du 
comportement humain, alors nous pouvons réaliser un autre système 
éducatif. La violence n’apparaît alors que comme la conséquence 
première de l’ignorance. Cette ignorance conduit immanquablement à 
des mesures de répression, engendrant de nouvelles violences. La 
violence devient alors un système éducatif irréversible.  

_ Oh, çà, c’est inquiétant... 

_ Tu nous surprendras toujours… 

_ Voyons voir, plus loin, je poursuis… 
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e nouvel ordre, 

 

À une certaine époque, notamment celle du moyen âge, 
l’Église catholique était détentrice d’un pouvoir suprême, en 

Europe. Elle possédait un niveau de connaissance supérieur, mais 
surtout un niveau de richesse, qui lui permettait de contrôler, de façon 
totalitaire, les royaumes et les lois de la monarchie.  

Au fil des Siècles et depuis l’avènement des démocraties, les influences 
ont, tout de même, beaucoup diminué, dans certains États. Cependant, 
l’implication de l’église, au sein des pouvoirs politiques, s’est toujours 
exercée. La séparation de l’église et des États n’a jamais été 
complètement efficiente.  

La conspiration et la dissimulation apparaissent avoir été leurs moyens 
d’action les plus usités. Ils auraient pu, selon certaines études, 
apparemment dignes de foi, détenir l’essentiel des connaissances, 
concernant les véritables origines de l’Espèce humaine. Le Vatican, à lui 
seul, disposerait d’une archive secrète, qui serait constituée de dizaines 
de kilomètres de bibliothèques et d’étagères contenant des livres… et du 
savoir.  

Les religieux et c’est là une certitude, ont toujours dissimulé ce qu’ils 
considèrent ne pas devoir à être porté à la connaissance des peuples. 
Leur puissance financière a toujours représenté une énigme, toujours 

L
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non élucidée. La hiérarchisation de cette Communauté est parfaitement 
organisée. L’asservissement des populations a représenté leur principal 
mode d’action.  

Il s’agissait là d’une élite, observant leurs congénères, avec dédain. Cette 
attitude permet à l’église, mais pas seulement cette religion, c’est vrai 
pour toutes les sectes religieuses, institutionnelles ou pas, d’établir les 
dogmes et les doctrines, de façon inamovible, leur permettant d’asservir 
les Peuples en leur cachant la vérité !  Quel est donc le sens de leur 
existence ? 

La priorité d’une communauté secrète serait de régner sur des peuples 
devenus dociles, utiles et asservis, comme s’ils étaient des animaux de 
laboratoire. Nous avons vu que ces communautés exercent leurs 
pouvoirs, sans restrictions, puisque totalement incontrôlables. Leurs 
moyens d’action sont complètement démesurés. Les moyens coercitifs 
dont elles disposent sont gigantesques et peut-être même, 
insoupçonnables. 

Leurs niveaux de connaissances sont considérables et connus d’eux 
seuls ! Pourtant, étrangement, une grande partie de leur savoir pourrait 
être issue de l’Égypte Antique. Les symbolismes utilisés seraient 
identiques, l’ordre et le chaos s’y côtoyant. Le bien et le mal faisaient 
également partie de la répartition des équilibres. Toute théorie du 
complot ferait pâle figure en face de cette éventuelle réalité, qu’aucune 
fiction ne serait capable d’envisager. 

Leurs premières actions, avant leur ultime but, celui de leurs 
dominations sur la Planète, est d’abord d’inculquer leurs modes de 
pensées. Le système éducatif de la foi religieuse pourrait représenter une 
entrave majeure à toute action globale humaine. C’est une hérésie, pour 
eux qui se considèrent comme des élus, que d’accorder des droits aux 
autres. Ces illuminés seraient détenteurs de « l’illumination », ainsi 
qu’ils sembleraient vouloir se définir eux-mêmes. Leur niveau 
d’arrogance n’a d’équivalent que leur niveau de puissance et très 
certainement, de leur niveau de connaissances. 

Le rôle de certaines sectes économiques a été prépondérant dans la 
conquête du pouvoir des sectes religieuses institutionnelles, en Europe, 



178 

 

mais aussi, en Amérique du Nord, pour l’obtention et la détention du 
pouvoir sur les Peuples. Leur devise : liberté, égalité, fraternité était 
d’abord celle de la Bavière, avant de devenir celle de la République 
française. D’autres, telle que la confrérie franc-maçonnique 
fonctionnerait plutôt de concert avec ces dernières. Y aurait-il eu une 
interférence entre la franc-maçonnerie et une secte religieuse ? Y aurait-
il eu consensus pour la mise en œuvre d’un projet commun, de 
domination mondiale ?  

Ces illuminés ou initiés ne seraient-ils pas, tout simplement, des 
conspirateurs ? Seraient-ils chrétiens ou sémites ?  Cette probabilité 
pourrait-elle s’avérer, un jour, comme exacte ?  

_ Telle est la question… comme disait… 

_ N’est-ce pas…  
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EPILOGUE 

  

  

   

 

  

  

  

  

 e rapide tour d’horizon, dans les domaines, particulièrement 
variés, qui viennent d’être abordés laissent à penser que 
l’Humanité, à laquelle nous appartenons, n’est pas encore 

adulte. À l’échelle du temps universel, d’autres entités, se seraient 
développées, bien avant nous, sur d’autres Planètes, dans notre galaxie et 
aussi ailleurs dans l’Univers. Selon des modèles de référence, auprès 
desquels, nous pourrions nous comparer, nous apparaitrions comme de 
très jeunes enfants espiègles, querelleurs et asociaux.  

Nous sommes dans l’incapacité d’établir un modèle social équilibré et 
vertueux, pour chacun des habitants de cette planète. Aucune 
organisation sociale ne nous permet de vivre en harmonie, les uns avec 
les autres. C’est sans doute logique, puisque chaque Peuple sur notre 
Planète s’est développé, en totale indépendance. C’est même vrai pour 
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chaque Pays. Une apparente réalité, de visiteurs multiples, provenant 
d’autres horizons galactiques, nous fait prendre conscience, qu’il y aurait 
autant de différence, entre ses espèces humanoïdes (ou pas) et nous, qu’il 
y en a entre nous et les sociétés des fourmis qui habitent notre planète. 

Si nous avions la possibilité d’entrer en contact avec les fourmis, pour 
leur indiquer la réalité de notre existence, nous risquerions de 
déstabiliser leurs modèles sociaux et de compromettre leurs 
organisations. De la même façon, des Civilisations extraterrestres 
risqueraient de déstabiliser notre modèle organisationnel, s’ils tentaient 
d’interférer avec nos stratégies sociales. Malgré les nombreux 
témoignages, concernant une réalité, de leur intrusion dans notre espace 
aérien et une quasi-certitude de leur implication à des niveaux militaires, 
leur discrétion reste essentielle et totale, pour l’ensemble de la Société 
Humaine. 

La précarité des institutions qui régissent notre Société humaine, 
particulièrement hétéroclite d’une part, les déficiences économiques 
fonctionnelles d’autre part, nous font entrevoir, une incapacité totale, de 
la part de l’Oligarchie dirigeante, à élever l’humanité, à un niveau 
supérieur d’intelligence. Tout observateur extérieur, qui serait 
susceptible de contempler notre niveau évolutif, serait immédiatement 
conscient, de notre incapacité à progresser, vers une évolution mentale 
supérieure. Une unification globale de la Société Humaine Terrestre 
serait vraisemblablement indispensable, pour une éventuelle entrée dans 
le « club », peut-être exceptionnel, des extraterrestres. Il apparaît peu 
probable que cela ne puisse être envisageable, avant plusieurs siècles. 

Peut-être, l’Oligarchie, qui est à l’origine des désordres, occasionnés sur 
notre Planète, envisage-t-elle de la quitter, en laissant l’ensemble des 
Peuples à leur triste sort. Celui de l’anéantissement, à brève échéance, de 
la vie humaine, dans son acception organisationnelle actuelle. Selon 
toute vraisemblance, cette éventuelle opportunité, se serait, peut-être déjà 
produite, après la chute du troisième Reich !... Cette Oligarchie est 
obligatoirement consciente des dégâts irréversibles causés à notre 
Planète. Est-ce que ça suffirait à expliquer leur apparent désarroi, en 
face d’une éventuelle menace d’un débarquement massif, d’entités 
venues d’ailleurs. Pour quel motif, des sociétés extraterrestres 
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interviendraient-elles ?  Justement, à cause de la mauvaise orientation du 
devenir humain ? 

Une évidente mise en œuvre, très récente, d’informations concernant la 
réalité des extraterrestres s’est organisée. Toutefois, le secteur militaire 
est toujours en opposition avec les autorités civiles. Son organisation du 
silence et du dénigrement des témoignages reste prépondérante. 
Pourtant, cette nouvelle possibilité, de préparation progressive des 
opinions publiques, passe par différents moyens. Les plus usités, 
consistants à présenter des fictions, comme autant de possibles réalités. 
Tout y aurait été analysé. Depuis l’impact catastrophique, sur des 
populations découvrant un débarquement massif d’objets venus 
d’ailleurs, sans y avoir été préparées, jusqu’à la possibilité de résister, 
mais comment, à une telle éventualité. La technologie supposée, de ces 
voyageurs du cosmos, ne nous paraît pas encore compréhensible. 

L’Humain ne pourra survivre, qu’à partir d’un autre modèle 
d’organisation de la Société Humaine, c’est une évidence. Celui qui 
prévaut actuellement est destiné à un échec inexorable. Cela n’a 
évidemment rien de dramatique, cela permettrait à l’humain de rebondir 
sur un modèle social plus global, plus sécuritaire, plus responsable et 
plus solidaire. Et puis, la vie se développe partout, dans l’Univers, dès 
l’instant, où les conditions favorables à son développement sont requises. 
L’avenir, de l’espèce humaine, à l’échelle universelle, n’est qu’une 
probabilité de plus. 

La réalité de l’Univers physique pourrait n’être, à son sujet aussi, qu’une 
construction spirituelle. Une théorie du code des chiffres, dans son 
élaboration fractale, semble régir cet Univers, et cela, à tous les endroits 
de sa réalité, pour ce qu’il en serait de notre perception. Ceux, qui se sont 
désignés, comme responsables de nos modèles sociaux, apparaissent bien 
démunis et incapables à nous diriger correctement et logiquement vers 
une progression intellectuelle de l’Humain. Quel modèle social universel, 
peut-il être envisagé, pour une situation humaine, dont l’avenir est 
tellement compromis ? 

D’autre part, il apparaît, également évident, que chacun d’entre nous, 
passe par la nécessité de phases évolutives successives. La progression de 
notre conscience apparaît devoir passer par plusieurs schémas 
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d’expériences et modèles d’expérimentation, où l’Univers physique 
n’apparait plus qu’en une zone expérimentale, indispensable à notre 
devenir individuel. Cependant, l’unité humaine ne peut progresser qu’en 
adéquation avec la globalité, dont elle fait intimement partie. 

Il convient de prendre en considération aussi, que l’être humain, n’est 
qu’une espèce animale, parmi les autres. Or, toutes les espèces animales, 
comme les espèces végétales, correspondent à des descriptions 
énergétiques. La vie n’est qu’une prolifération d’énergie. L’énergie, 
n’apparaissant elle-même, qu’en modèle d’informations. L’humain est 
donc un prédateur, dont la première nécessité est de se procurer de 
l’énergie pour pouvoir se maintenir en vie. Toutefois, puisqu’il 
représente lui-même une source d’énergie, il est également une proie… 
porteuse d’informations.  

Les nécessités, pour chaque personne, sont d’abord d’assurer la 
subsistance physiologique, puis sécuritaire. Parce qu’elle vit en groupe, il 
lui faut déterminer son niveau hiérarchique social précis. Elle se doit 
d’être digne de respect, mais aussi consciente de devoir respecter les 
autres strates de la société. C’est seulement, à partir de toutes ces 
considérations, que son autonomie personnelle pourra s’affirmer. Il ne 
faut, pourtant, jamais perdre de vue que tout n’est, ici, que précarité, y 
compris la vie. 

Ce qui apparaît préoccupant, dans ce schéma philosophique, c’est qu’on 
ne parvient pas à comprendre quelle est la source d’énergie, 
apparemment intarissable, qui permet l’émergence d’une vie sans fin. 
Chaque entité, que chaque être vivant représente, serait-elle simplement 
contrainte à une nécessité évolutive vers un objectif de globalité ? S’il en 
est ainsi, le combat de chacun à la survie et à la longévité s’explique. 
Dans le cas contraire, quelle serait alors la raison d’un tel imbroglio ? 

En résumé, le dernier regard, est une exploration de la nature humaine 
et de son devenir. La description qui en est faite, de son organisation 
sociale, démontre l’incapacité totale de ses dirigeants, à faire évoluer 
l’humain vers une intelligence supérieure. Les mêmes causes, toujours 
mises en œuvre, provoquent inexorablement les mêmes conséquences… 

Les Oligarchies dirigeantes sont plus préoccupées d’asseoir leurs 
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prérogatives et leurs privilèges et d’assouvir leurs instincts prétentieux et 
belliqueux. Elles se considèrent au-dessus des Lois et des règles sociales 
qu’elles font, elles-mêmes ériger, tout en s’efforçant à ne pas les 
respecter. Leurs cupidités intolérables emmènent la société humaine vers 
un mur, qui précipitera tout l’ensemble vers un effondrement de la vie 
sur cette Planète.  

Le dernier regard est pourtant aussi porteur d’un espoir. Son explication, 
dans la réalité d’une prolifération de la vie, partout dans l’Univers, nous 
fait prendre en considération, que la précarité, concernant le futur de 
l’espèce humaine, est sans importance. La confrontation de l’Humain, 
avec tous ces objets volants non identifiés, qui viendraient en visite, est 
plutôt porteuse d’espérance.  

La prolifération de tous ces visiteurs, particulièrement discrets, venus 
d’ailleurs, hors de notre système solaire, selon toute vraisemblance, nous 
permettra peut-être de comprendre quelle est la réalité de notre devenir. 
Toutefois, une remise à plat de notre organisation sociale, dans sa 
globalité, sera indispensable, à un hypothétique sursis... dans la 
prolongation de l’existence, de l’espèce humaine ! 

_ Si tu veux mon point de vue, plus j’observe les humains et plus j’aime 
mon chien… 

_ Si tu veux le mien, plus j’observe la vie et moins je la comprends… 

_ En ce qui me concerne, plus j’observe l’Univers et plus je me demande, 
ce que je suis bien venu faire, ici…  
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NOTA 

  

  

  

  

  

  

  

 

  

  

  

’auteur de ce « dernier regard », se présente en électron libre. 
Selon lui, aucune organisation, d’aucune sorte, ni 
philosophique ni religieuse, ni politique ni économique, n’est 

parvenue à le formater. Son regard critique sur notre société humaine, 
en serait la conséquence. Après une scolarité difficile, il est parvenu 
ensuite à progresser, par nécessité économique, au sein de la hiérarchie 
sociale. Il se considère comme un lanceur d’alerte un peu particulier. 
Son discernement n’est pas de dénoncer, mais d’informer sur les 
disfonctionnements dans l’organisation de l’espèce humaine. 

Son analyse, sur la précarité d’une continuité de l’existence de l’espèce 
humaine, n’est pas sa préoccupation. Cette espèce animale, lui 
apparaît beaucoup trop destructrice des autres espèces et de sa Planète 
pour qu’il lui accorde un quelconque intérêt. Sa quête est celle de 
l’interrogation ?  Pourquoi cette espèce animale, sans intérêt à ses 
yeux, devrait-elle continuer à proliférer ?  La conscience individuelle et 
collective, toujours selon lui, doit pouvoir s’élever, dans d’autres 
schémas organisationnels de la vie.  
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EN APARTÉ 

 

 

 

e programme du Conseil National de la Résistance, 

a défini, entre autres éléments, au 15 mars 1944,  

 

_ « … 4) Afin d’assurer : 

L’établissement de la démocratie la plus large en rendant la parole au 
peuple français par le rétablissement du suffrage universel ; 

La pleine liberté de pensée, de conscience et d’expression ; 

La liberté de la presse, son honneur et son indépendance à l’égard de 
L’Etat, des puissances d’argent et des influences étrangères ; 

La liberté d’association, de réunion et de manifestation ; 

L’inviolabilité du domicile et le secret de la correspondance ; 

Le respect de la personne humaine ; 

L’égalité absolue de tous les citoyens devant la loi ; 

5) Afin de promouvoir les réformes indispensables : 

a) Sur le plan économique : 

L’instauration d’une véritable démocratie économique et sociale, 
impliquant l’éviction des grandes féodalités économiques et financières 
de la direction de l’économie ; 

Une organisation rationnelle de l’économie assurant la subordination 
des intérêts particuliers à l’intérêt général et affranchi de la dictature 
professionnelle instaurée à l’image des États fascistes ; 

L’intensification de la production nationale selon les lignes d’un plan 
arrêté par l’État après consultation des représentants de tous les 
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éléments de cette production ; 

Le retour à la nation des grands moyens de production monopolisée, 
fruits du travail commun, des sources d’énergie, des richesses du sous-
sol, des compagnies d’assurances et des grandes banques ; 

Le développement et le soutien des coopératives de production, d’achats 
et de ventes, agricoles et artisanales ; 

Le droit d’accès, dans le cadre de l’entreprise, aux fonctions de 
direction et d’administration, pour les ouvriers possédant les 
qualifications nécessaires, et la participation des travailleurs à la 
direction de l’économie. 

b) Sur le plan social : 

Le droit au travail et le droit au repos, notamment par le rétablissement 
et l’amélioration du régime contractuel du travail ; 

Un rajustement important des salaires et la garantie d’un niveau de 
salaire et de traitement qui assurent à chaque travailleur et à sa famille 
la sécurité, la dignité et la possibilité d’une vie pleinement humaine ; 

La garantie du pouvoir d’achat national pour une politique tendant à 
une stabilité de la monnaie ; 

La reconstitution, dans ses libertés traditionnelles, d’un syndicalisme 
indépendant, doté de larges pouvoirs dans l’organisation de la vie 
économique et sociale ; 

Un plan complet de sécurité sociale visant à assurer a tous les citoyens 
des moyens d’existence, dans tous les cas où ils sont incapables de se le 
procurer par le travail, avec gestion appartenant aux représentants des 
intéressés et de l’État ; 

La sécurité de l’emploi, la réglementation des conditions d’embauchage 
et de licenciement, le rétablissement des délégués d’atelier ; 

L’élévation et la sécurité du niveau de vie des travailleurs de la terre 
par une politique de prix agricoles rémunérateurs, par une législation 
sociale accordant aux salariés agricoles les mêmes droits qu’aux 
salariés de l’industrie, par un système d’assurance contre les calamités 
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agricoles, par l’établissement d’un juste statut du fermage et du 
métayage, par des facilités d’accession à la propriété pour les jeunes 
familles paysannes et par la réalisation d’un plan d’équipement rural ; 

Une retraite permettant aux vieux travailleurs de finir dignement leurs 
jours ; 

c) Une extension des droits politiques, sociaux et économiques des 
populations indigènes. 

d) La possibilité effective pour tous les enfants français de bénéficier de 
l’instruction et d’accéder à la culture la plus développée, quelle que soit 
la situation de fortune de leurs parents, afin que les fonctions les plus 
hautes soient réellement accessibles à tous ceux qui auront les capacités 
requises pour les exercer et que soit ainsi promue une élite véritable, 
non de naissance, mais de mérite, et constamment renouvelée par les 
apports populaires. 

Ainsi sera fondée une République nouvelle qui balaiera le régime de basse 
réaction instauré par Vichy et qui rendra aux institutions démocratiques et 
populaires l’efficacité que leur avaient fait perdre les entreprises de 
corruption et de trahison qui ont précédé la capitulation. 

Ainsi sera rendue possible une démocratie qui unit un contrôle effectif 
exercé par les élus du peuple la continuité de l’action gouvernementale. 

L’union des représentants de la résistance pour l’action dans le présent et 
dans l’avenir, dans l’intérêt supérieur de la patrie, doit être pour tous les 
Français un gage de confiance et un stimulant. Elle doit les inciter à 
éliminer tout esprit de particularisme, tout ferment de division qui pourrait 
freiner leur action. 

En avant donc, dans l’union de tous les Français... » 

Nota : extrait des « Jours heureux ». 
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ne ingénierie sociale, 

Une aliénation de l’espèce humaine serait en gestation à 
travers des argumentaires ne présentant qu’un aspect favorable 
d’une ingénierie sociale qui ne serait qu’un mouvement 
commercial, à partir d’une hybridation et d’un métissage 

« humain-machine ».  Il n’y aurait aucune différence substantielle entre les 
ethnies. Il n’y en aurait pas, entre les espèces animales, ni entre elles, ni par 
rapport à l’espèce humaine. Il n’y en aurait pas, non plus, entre le vivant et 
le non-vivant. Telle serait la nouvelle idéologie qui a refusé de distinguer 
des différences constatées entre les ethnies, entre les espèces et entre le 
naturel et l’artificiel. Ce nivellement permettrait d’inclure de nouveaux 
espaces d’objets, toujours plus variés, à partir de la cybernétique 
quantitative et de ses mécanismes de communication. Il s’agirait ainsi d’un 
vaste aplanissement des différences, à cause des idéologies de « l’anti 
racisme », de « l’anti spécisme » et de « l’anti régnisme », qui lui 
distingueraient les trois grandes divisions d’un « règne » minéral, végétal et 
animal.  

Tous les mécanismes, communicant du mouvement, et obtenu à partir de la 
génétique, seraient déjà considérés comme « transhumanistes ». Toutes les 
inters connexions collectives procèderaient du concept de transhumanisme. 
De nouvelles logiques « sociétales » procèderaient à partir de la 
cybernétique, qui servirait de moyens de communication et de régulation 
entre le vivant et l’artificiel, seraient en train de s’établir. Tous les moyens, 
développés à partir du langage par exemple, ne seraient que des concepts, 
d’une « prothèse » permettant un prolongement de la conception d’une 
pensée. Toute prothèse devient alors, de ce fait, consubstantielle à la nature 
du vivant. Il s’agit de pouvoir augmenter son rapport relationnel avec son 
environnement. Un autre exemple, celui de l’abeille, permettrait aussi de 
démontrer que celle-ci devient une « prothèse consubstantielle » d’une 
plante, par son interaction dans le processus de pollinisation.  

Il convient toutefois de ne pas confondre une techno science 
d’aménagement du vivant, logiquement et favorablement constatable, avec 
une artificialisation des technos sciences, procédant, elles, à partir du 
vivant. La première, reste viable dans le temps, alors que la seconde 
devient pathogène, dangereuse et criminogène, dans son espace 

U



189 

 

d’utilisation, et bien davantage encore, s’il y a sa prolongation dans le 
temps. En conséquence, une prolongation des technos sciences pathogènes, 
par exemple, dans l’utilisation des traitements fongicides, pesticides, 
herbicides et fertilisants chimiques ou d’Organismes Génétiquement 
Modifiés, deviendrait une atteinte volontaire et organisée, en toute 
connaissance des causes et de leurs effets, et génocidaire de ce fait, à 
l’encontre de l’espèce humaine. Les effets pathogènes de la techno science 
transhumaniste par l’artificialisation, sont parfaitement démontrables. La 
robotisation, dans l’organisation de la société humaine, procède des mêmes 
critères de dangerosité à l’encontre de l’espèce humaine. Un processus 
d’empathie réciproque du robot envers l’humain et vice versa, prôné par les 
transhumanistes représente un exemple de remplacements.  

L’empathie artificiellement établie, permettait d’abolir les différences 
envers des robots androïdes, c'est-à-dire à forme humaine, et autoriserait à 
accepter une attribution de « droits » à des espèces androïdes, par l’octroi 
d’une « carte d’identité ». Elles deviendraient de facto des « personnalités 
juridiques », au même titre que la « personnalité morale » des sociétés ou 
associations, à partir de faux raisonnements. Cela procèderait de la même 
démarche, attribuant des droits aux autres espèces animales. Le code rural 
et le Code pénal attribuaient déjà des droits aux animaux, pour un non-
respect de leur intégrité animale, il a été récemment étendu au Code civil. Il 
s’agit, bien évidemment là d’une aberration totale, puisque les espèces 
animales n’auront jamais la faculté d’exercer elles-mêmes leurs droits, car 
elles resteront ignorantes de cette attribution de tels droits juridiques. Ce 
même droit, attribué aux robots, procède d’un vice de forme identique. Ces 
égarements proviendraient des protocoles régissant le transhumanisme. Il 
s’agirait d’un vaste processus de nivellement des différences, parfaitement 
planifié. Cette nouvelle idéologie cybernétique de la communication 
procèderait à partir d’un vaste processus d’égalisation des « genres », par 
une interaction sociale et affective avec l’espèce humaine. Une nouvelle 
matrice idéologique permettrait d’abattre toutes les limites concernant 
d’éventuelles discriminations pouvant résulter de cette autonomie 
cybernétique.  

Une éventuelle lutte contre ce mouvement cybernétique en développement 
de la techno science serait inutile. Il aboutirait à une marginalisation puis à 
une disparition d’un quelconque mouvement d’opposition. Est-il alors 
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possible de réinjecter des facultés d’intelligence dans cette techno science ?  
Il convient pourtant de pouvoir faire la distinction entre une techno science 
d’aménagement et celle d’une artificialisation dangereuse. Les mutations 
du code génétique en représenteraient les plus importants. Le concept 
même du transhumanisme représente un non-sens organisationnel. Sa 
recherche de l’absolu ne peut aboutir qu’à une utopie. La quête énergétique 
qui en résulterait aboutirait à un non-sens énergétique dans sa finalité. 
L’exemple des abeilles devient particulièrement révélateur de cette utopie. 
Les abeilles, dont le rôle de pollinisateur universel est éminent, seraient 
volontairement et progressivement détruites afin de pouvoir marchander 
des robots pouvant les remplacer… Le système mercantile du processus 
consisterait à créer un « problème » afin de pouvoir y apporter la solution 
commerciale, qui aurait été envisagée avant l’avènement de ce problème. 
Un tel projet « transhumaniste » devient intellectuellement et 
philosophiquement inconséquent.  

L’immigration de masse qui, elle aussi, serait située dans un rôle de 
remplacement représenterait un autre processus du transhumanisme. 
L’évolution ne se réaliserait que par la « pression » d’un environnement, lui 
aussi programmé. Il suffirait donc de remplacer, partiellement, les 
populations de l’Europe, tel que projeté, par un apport de populations 
hétéroclites extérieures, pour pouvoir ensuite en maîtriser ses éventuelles 
tentatives de rébellions. Une guerre civile ordonnée en serait un excellent 
moyen, ainsi que cela a pu être établi dans l’ancienne Yougoslavie. Il serait 
ensuite beaucoup plus facile de contrôler et de neutraliser l’action des 
nouveaux occupants. Cependant, une évolution des « consciences » ne 
peut, elle, être maîtrisable. Tous les paramètres environnementaux ne 
pouvant être évalués. Le caractère utopique du transhumanisme en apparaît 
encore plus efficient, lorsqu’il préconise l’introduction des implants 
corporel inter agissant. Et pourtant, c’est à partir de la transhumanité qu’il 
est tenté de remplacer l’espèce humaine, dans son autodestruction, par de la 
robotique plus docile aux exigences d’une oligarchie complètement 
dévoyée.  
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n transhumanisme,  

Le transhumanisme ressemble plus à un projet totalitaire, qu’à 
une structure humaniste. Il s’agirait plus d’une convergence 
d’intérêts particuliers, et pas seulement mercantiles, 
complètement néfastes à l’ensemble de la communauté 

humaine. Quel serait donc l’impact de ces organisations secrètes 
oligarchiques sur l’espèce humaine ?  Leur implication consisterait d’abord 
à rendre payant tout ce qui est encore gratuit, pour pouvoir ensuite tout 
mettre sous tutelle. La stérilisation des humains permettrait de faire payer 
la création des enfants, pour ne citer que cet exemple, qui à fortiori, serait 
comparable à la destruction des abeilles. Cependant leurs projets sont 
beaucoup plus vastes, car il procèderait à une « auto génocide » en cascade 
des populations visées, par une culpabilisation des égoïsmes de sauvegarde 
de l’instinct de conservation. Ces sectes secrètes s’emploieraient à pouvoir 
tout maîtriser, sur l’organisation du vivant, en recourant à un contrôle 
globalisé. La dégradation des liens sociaux procèderait de la même volonté. 
Aucune fatalité de l’espèce humaine n’est pourtant prévisible. Son destin 
ne dépend que de sa prise de conscience. Les « dessins » de l’aliénation 
mentale de son oligarchie peuvent être prévisibles et annihilés. L’ébauche 
est prête, elle s’appelle « l’ingénierie sociale ». Sa conception procèdera de 
la coordination, du contrôle et de la gestion de la société humaine.  

Cela consistera à évaluer tous les éléments de l’organisation de la société 
pour pouvoir mieux les démanteler. Il suffira ensuite de reconstruire une 
organisation sociale correspondant aux futurs dessins de l’oligarchie 
dirigeante. Des stratagèmes seront évidemment établis, pour pouvoir 
contourner tous les moyens de résistance évalués, ayant un rapport avec les 
modifications sociales prévues. Des conséquences psychologiques seront 
déterminées en fonction des changements sociétaux envisagés. Pour 
pouvoir contourner les risques évalués du refus de ces changements, des 
manœuvres seront ainsi applicables. Une de ces manœuvres, par exemple, 
consistera à ne pas demander d’appréciation, à la subjectivité personnelle, 
qui concernerait des éléments sociaux de la réorganisation, prévus à être 
reconfigurés. Il s’agira de traiter la subjectivité individuelle sans aucun 
consentement des intéressés. Le subterfuge consistera à pénétrer et 
annihiler la subjectivité des personnes et des populations sans qu’elles ne 
puissent en avoir conscience.  
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La définition de ces méthodes s’appelle le « piratage ». La manipulation 
consistera à pénétrer dans l’intimité des consciences, par les mêmes 
moyens utilisés par les pirates qui investissent les ordinateurs. Cela 
s’appelle aussi une violation de l’intimité individuelle. Le viol de l’intimité, 
d’un modèle subjectif, c’est-à-dire d’une conscience, consistera à 
« amçonner » la future victime. Le « amçonnage » résulte d’une demande 
de renseignements apparaissant normaux, mais ne provenant pas de 
l’organisme de référence. Les renseignements, souvent substantiels et 
quelques fois sensibles, ainsi obtenus, sont ensuite dévoyés et dirigés vers 
un « malfaiteur ». Il s’agit bien d’une escroquerie. Cela procède de 
l’usurpation d’identité. La technique procède de l’inversion du prédateur et 
de la proie par une astuce de mystification d’un intéressement particulier. 
Le piraté ayant cru réaliser une bonne opération, par ce qu’on lui en a laissé 
croire, deviendra une victime en finalité.  

La méthode des sectes malveillantes consistera à produire un effet de 
« furtivité » et d’invisibilité, dans le schéma objectif du piraté. La 
manipulation, des masses individualisées, consistera donc à créer une 
notion « d’indifférence » à l’égard des sectes manipulatrices, et mieux 
encore à en obtenir leur confiance. Le « syndrome de Stockholm » 
consistant à créer de la sympathie et de l’espérance envers le bourreau. 
Après l’établissement de la confiance viendra la prise de contrôle. Les 
sectes oligarchiques criminelles se feront ainsi passer pour des alliés de 
confiance. Aussi appelée le « triangle de karpman », la manœuvre mettrait 
en place le bourreau, la victime et le sauveur… qui est le bourreau. 
L’implémentation de cette triangulation dans un espace social permettra un 
piratage systématique des populations.  

 

es manipulations, 

Une manipulation, dans ce cas, consistera à culpabiliser les 
victimes, en leur faisant prendre la place du bourreau d’abord, 
et en leur faisant endosser la responsabilité d’être victimes, 
ensuite. Le système de défense auto-immune s’écroulera pour 

laisser la place à un autocontrôle à distance. La boucle est alors bouclée, la 
conscience, tout comme un ordinateur, sera sous la direction d’un tiers. 
Cela s’appelle de l’ingénierie sociale. C’est effectivement ingénieux, mais 
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cela n’a vraiment rien de social. Mais, pour y parvenir encore plus 
efficacement et plus rapidement, il conviendra d’inclure une autre notion 
qui consistera à monter les divers éléments sociaux, les uns contre les 
autres, en faisant croire à chaque partie que les autres sont leurs ennemis.  

C’est selon ce subterfuge que s’est établie la « démocratie participative » 
par l’élection « universelle » d’un candidat... désigné à l’avance. Et c’est 
aussi selon ces méthodes que l’on désigne les fonctionnaires comme des 
éléments inutiles et trop nombreux. Que l’on désigne également les 
agriculteurs comme des pollueurs de l’environnement, les petits 
commerçants comme des voleurs, etc. Bien plus efficaces encore, sont les 
« erreurs » volontaires commises par les Dirigeants politiques, 
économiques ou financiers. Il y aurait une telle persistance et convergence 
dans la « pertinence » des erreurs… que cela ne peut plus procéder de 
l’erreur seule, mais d’une volonté de nuire. Ce serait, là encore, une 
application des règles de l’ingénierie sociale. Plus que d’une incompétence, 
il s’agirait d’un projet parfaitement structuré. Bien plus que d’un manque 
d’intelligence, cela procèderait à l’évidence d’une logique de mal faire et 
de défaire. Des éléments méthodologiques apparaissent tellement flagrants, 
d’une volonté « scientifique » de déconstruction des droits sociaux acquis, 
qu’il n’est plus possible de douter d’une volonté concertée d’opérer ainsi.  

L’établissement d’une société de la consommation aurait été instauré avec 
une pleine connaissance des déséquilibres qu’une telle société allait 
engendrer. Elle a complètement déstructuré les modes de vie traditionnels. 
Les méthodologies appliquées s’appellent « marketing », « management », 
etc. Une des méthodes de l’ingénierie sociale consistant à tout reconfigurer, 
selon des nouveaux plans, pour mieux pouvoir désorganiser ensuite. Les 
comportements ne seraient plus régulés par de simples lois, mais par des 
techniques invasives. Ces nouvelles stratégies empêcheraient les moyens 
normaux de la communication et des échanges de la pensée. Cela 
procèderait, à terme, à une « désociabilisation » des éléments 
individualisés, constituants l’espèce humaine. Le pouvoir « globalisé » 
s’appuierait sur la théorie du chaos, c'est-à-dire par la création d’un vaste 
désordre, pour pouvoir diriger plus rapidement et plus efficacement, une 
remise en ordre. Il ne s’organiserait plus sur l’ordre traditionnel qui régit la 
société humaine, mais sur un désordre calculé. La société de la finance et 
du capital progresserait aussi selon les méthodes d’organisation du chaos. 



194 

 

La création de cette situation permettrait ensuite de mieux pouvoir encadrer 
les populations. 

Les divers relais du transhumanisme, liés aux dérives du capital, 
représenteraient une nouvelle menace pour l’équilibre de l’espèce humaine. 
Une « tertiarisation » originelle appliquée aux individus, par le 
transhumanisme, aboutirait à une totale déshumanisation des populations. 
Les lobbys économiques et de l’intelligence artificielle sont des exemples 
parfaits de cette déshumanisation sociale, comme projet idéologique. Il 
s’agirait, en fait, d’une théorie « unifiante » qui concernerait un mode 
opératoire globalisant, et non plus dispersé. Mais il s’agirait surtout de 
pouvoir tout « détricoter » de ce qui a pu être réalisé en 1944, comme 
avancées sociales, du Conseil National de la Résistance de l’après-seconde 
guerre mondiale, en France. Le CNR étant le principe fondateur d’une 
forme idéalisée de l’État Nation qui définit, la défense de la liberté, 
l’instauration de droits économiques et sociaux, le suffrage universel, une 
subordination des intérêts particuliers à l’intérêt général, une 
nationalisation des grands moyens de production économiques, des sources 
d’énergie, des assurances et des banques, une sécurité sociale et un droit au 
travail accompagné d’un droit à une retraite honorable ainsi que d’un 
syndicalisme indépendant. Une instruction généralisée et obligatoire d’une 
culture intellectuelle pour tous. Il s’agissait, à cette époque, d’encadrer 
toutes les « bonnes volontés » pour en réunir ses intentions dans un même 
texte identifié, d’une coagulation volontaire.  

Il s’agirait, une fois de plus, de pouvoir s’unifier, à partir des valeurs 
communes, prises de part et d’autre, pour pouvoir lutter contre la 
déshumanisation et la prise de contrôle globalisée actuellement établies, par 
les oligarchies dirigeantes. Une coagulation des forces réellement 
démocratiques suffirait à faire reculer les prétentions globalisatrices du 
transhumanisme, pour reconstruire une véritable souveraineté nationale. La 
direction de la France serait actuellement assurée par Bruxelles, 
Washington et Tel Avive, qui sont des forces volontaristes de la dissolution 
du CNR originel. Les réformes organisées permettraient de neutraliser le 
statut de la fonction publique, des régimes spéciaux de retraite, par une 
refonte de la sécurité sociale et du paritarisme. La liste des réformes 
consiste à supprimer toutes les avancées sociales, sans exception, établies 
entre 1945 et 1952, permettant de défaire méthodiquement tout le 
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programme du Conseil National de la Résistance, avec le concours des 
grands groupes financiers et économiques.  

 

a kabbale, 

Des organes secrets dirigeraient la société humaine. Une des plus 
connues serait la franc-maçonnerie. Celle-ci est parfaitement 
structurée. La loge est l’endroit des réunions. Les obédiences 
regroupent plusieurs loges. Il y a une grande loge, un grand 

orient, et une très grande hiérarchisation des prises de décision avec une 
structure pyramidale très complexe. La grande majorité des hommes 
politiques français, mais pas seulement eux appartiendraient à la franc-
maçonnerie. Historiquement, elle existerait depuis le moyen Âge. D’abord 
opérative, la franc-maçonnerie serait devenue ensuite spéculative. 
Ultérieurement il se pourrait que la franc-maçonnerie française ait été 
infiltrée. À partir du 18e siècle, elle aurait été dirigée par le protestantisme 
et le judaïsme, dans le but d’une élimination de la monarchie et du 
catholicisme. Cette organisation de la franc-maçonnerie serait 
particulièrement sectaire et les « guerres » de prise de pouvoir, y sont 
toujours aussi fréquentes.  

_ « ...la franc-maçonnerie d’alors passerait pour être une formation juive 
pour détruire l’église construite sur la base de la kabbale... » selon Leon 
Meurin. 

_ « …la maçonnerie est une institution juive dont l’histoire, les fonctions, 
les degrés, les mots de passe et le catéchisme sont juifs du début à la fin... » 
selon des publications israélites de la société juive de Philadelphie. 

La kabbale serait le versant caché du judaïsme. La première des règles, 
dans cette organisation consiste à ne poser aucune question de quel ordre 
que ce soit à un frère placé à un niveau supérieur. La seconde règle 
consisterait à une entraide réciproque entre les « frères ». Il y aurait 
également des implications entre des loges maçonniques et d’autres 
organisations dont les buts ne correspondraient pas aux « aspirations » 
officielles des frères. La cabale serait un « outil » divisé en partie. La 
« gematrie » attribue une valeur à des lettres alphabétiques de référence, à 
partir d’une phraséologie hébraïque codée, servant de base ésotérique. La 

L
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« temura » transformerait l’ordre chronologique précédemment attribué, 
par des valeurs numérales différentes, à partir des mots.  

Elle servirait notamment à réintroduire un corporatisme structuré. Son 
influence dans l’organisation de la société humaine serait extrêmement 
conséquente. La maçonnerie dirigerait à partir d’un « haut degré » 
supérieur, sans qu’il ne puisse y avoir un consentement démocratique par 
les frères. La plupart des décisions sont prises unilatéralement, sans 
connaissance de l’auteur, même lorsqu’il s’agit de dénoncer une personne 
indépendante des valeurs établies. Le corporatisme, appelé pudiquement 
« la fraternelle » y serait particulièrement bien établie. Le « salut nazi », est 
un geste du serment de garder le silence, pratiqué par tous les francs-
maçons et qui s’appelle, tout aussi pudiquement, le rite écossait ancien et 
accepté.  

La franc-maçonnerie s’adonnerait à un prosélytisme débridé, par un 
recrutement dès l’adolescence, qui permettrait de rajeunir « l’édifice ». Les 
déceptions seront d’autant plus grandes… Les symboles établis pour les 
petits sujets, seraient inversés dès qu’ils atteignent les hauts personnages 
des degrés supérieurs. Les symboles inversés seraient « lucifériens ». Il 
serait impossible à quiconque de savoir ce qui se décide à l’échelon 
supérieur, à part le décideur lui-même.  

_ « … les francs-maçons ne sont pas des gens mauvais parce qu’ils entrent 
en maçonnerie, mais ils ne savent pas du tout ce qu’on va faire d’eux et où 
cette démarche va les mener… » 

 

n court historique, 

La planification des individus servant dans les loges est un 
secret bien gardé, ignoré d’eux-mêmes. La franc-maçonnerie 
serait-elle « Une effroyable imposture ? » Elle serait un 
pouvoir parallèle, un État dans l’État, une force occulte. Son 

influence invisible serait comparable à la partie immergée d’un iceberg. 
Son action politique serait permanente. L’éviction de l’influence catholique 
du 19e siècle résulterait de l’action de la franc-maçonnerie. Les loges 
formeraient un « maillage » du territoire français. La franc-maçonnerie 
aurait détenu tous les pouvoirs sous la IIIe République. La « pieuvre » était 
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anti cléricale, la République deviendra sociale et laïque. Cependant, les 
faits seront différents de la philosophie affichée.  

Le parti radical et ses 155 loges dominent la politique française, appelée la 
république des frères. La franc-maçonnerie est accusée de diriger dans 
l’ombre les « marionnettes » qu’ils auraient fait élire au Parlement et au 
Sénat. Le Conseil de l’Ordre du Grand Orient de France déterminera les 
programmes des Gouvernements successifs. La collusion entre la franc-
maçonnerie et le pouvoir politique ira jusqu’à « ficher » les hauts 
responsables militaires qui leur étaient hostiles. En 1905 sera instaurée la 
séparation de l’église et de l’État. L’utilisation de la force est alors utilisée 
à l’encontre du corps catholique. Le projet « intellectuel » de la franc-
maçonnerie est donc accompli. Complètement introduite dans l’appareil 
politique, elle y est restée jusqu’à nos jours. Cette situation expliquerait, à 
elle seule, l’anti maçonnisme et l’anti sémitisme des années 1930, en 
France, et pas seulement. Le complot judéo maçonnique était né.  

La crise économique aura pour conséquence d’exacerber la situation. Une 
situation qui était encore plus exacerbée en Allemagne-Autriche, pour les 
mêmes raisons, et dont les conséquences deviendront catastrophiques. 
L’invasion de la France par l’Allemagne hitlérienne porte un terme à la IIIe 
République. La France sera divisée en deux parties, dont celle du Sud 
s’appellera l’État français, établi à vichy, appelé aussi la « France Libre ». 
Son premier objectif sera de détruire la République. Son second objectif 
sera d’évincer tous les francs-maçons de cet État français, accentué par la 
dissolution de la franc-maçonnerie. Le phénomène franc-maçonnique de la 
IIIe République s’inversera par la création d’un fichier répertoriant les 
francs-maçons. Une liste de 18.000 personnes sera ensuite publiée 
officiellement et portée à la connaissance de la population. Une Loi du 2 
juin 1941 procèdera à l’interdiction de certaines fonctions aux juifs et aux 
francs-maçons et surtout à celle de ne pas être fonctionnaire. Ils seront 
également désignés responsables de l’effondrement économique de la 
France et de sa débâcle.  

Les « Forces occultes » est le nom d’un film anti maçonnique de l’époque 
qui sera vue par plusieurs milliers de spectateurs. C’est à partir de cette 
époque que les membres de la franc-maçonnerie cacheront leur 
appartenance à cette organisation, qui perdure encore de nos jours. À la fin 
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de la guerre, il ne restera plus qu’environ 10.000 francs-maçons en France. 
La franc-maçonnerie refera surface dans les années 1950, mais en se 
cachant d’une possible identification à un appareil politique. La IVe 
République leur supprimera toute résurrection même cachée, avec le retour 
d’un catholicisme plus officialisé.  

En 1958, l’avènement de la Ve République ne permettra pas à la franc-
maçonnerie de se réinstaller. Cela ne pourra se faire qu’à partir des années 
1970. Elle se serait réinstallée dans la prise des pouvoirs et de la 
désignation des candidats. Les protocoles francs maçonniques et sionistes 
de la IIIe République seront réinstaurés et beaucoup plus influents, tout 
particulièrement à partir de 1981. Le retour en grâce perdurera. 
L’obédience du grand orient rédigera les Lois, mais certaines se heurteront 
aux manifestations de rues, entrainant des désarrois stratégiques. 
Cependant, tous les principaux dirigeants politiques élus le seront avec le 
consentement de cette hiérarchie et son influence ne serait plus à 
démontrer. Cette très large influence s’exercerait partout, dans tous les 
secteurs d’encadrement de la société, aux niveaux économiques et 
structurels et notamment dans les entreprises publiques.  

Que sont donc devenus les jours heureux du Conseil National de la 
Résistance de 1944 ?  Mais, qu’en est-il de la situation économique des 
autres Pays du Sud, comme l’Italie, l’Espagne ou le Portugal, ou de ceux 
du Nord, comme la Pologne, dont les options politiques sont très 
influencées par le catholicisme ? 

 

 

 

 

’histoire occulte de la                                                                                    
diabolique mafia  khazar, 

Entre le 1er et le 8e siècle de notre ère, une société incroyablement 
malveillante fait son apparition en Khazarie : les Khazars évoluent en une 
nation dirigée par un roi malveillant, entretenant à sa cour des oligarques 

L



199 

 

versés dans les sciences occultes et la magie noire babylonienne. Durant 
cette période, les Khazars acquièrent auprès des pays voisins une réputation 
de brigands, de meurtriers, de bandits de grand chemin et d’usurpateurs des 
identités des voyageurs qu’ils assassinent, pratiques dont ils font leur 
activité principale et leur manière de vivre.  

Vers 800 de notre ère, la Russie et d’autres pays voisins leur adressent un 
ultimatum. Les dirigeants des pays voisins, principalement la Russie, 
avaient reçu tellement de plaintes de la part de leurs citoyens, qu’ils ont 
envoyé collectivement un ultimatum au roi des Khazars. Ils lui firent 
parvenir une missive lui enjoignant de choisir parmi les trois religions 
abrahamiques une religion pour son peuple, d’en faire la religion d’État, 
que tous les citoyens khazars devront pratiquer, et de faire en sorte que tous 
les enfants khazars soient élevés dans cette foi. Le roi khazar avait le choix 
entre l’Islam, le Christianisme et le Judaïsme.  

Le roi khazar choisit le Judaïsme et promit de respecter les exigences 
définies par la confédération de nations voisines emmenée par le tsar russe. 
Malgré cet accord et cette promesse, le roi khazar et son cercle rapproché 
d’oligarques continuèrent à pratiquer la magie noire babylonienne, 
également appelée Satanisme occulte. Ce dernier comportait des 
cérémonies secrètes de sacrifices d’enfants. Le secret profondément enfoui 
de ces cérémonies occultes était qu’elles se fondaient toutes sur un ancien 
culte de Baal, également connu comme le culte de la Chouette ou du Hibou 
(cf. le symbole du Bohemian Club, une des manifestations de la cabale). 

La défense agressive de la Fédération de Russie en Syrie contre l’EIIL a 
immédiatement mis en échec la machine terroriste israélo-américaine pour 
la première fois de l’histoire. Mais elle a également mis en lumière d’abord 
ceux qui ont créé, équipé et financé l’EIIS, l’EIIL, Daesh, Al Qaida et Al 
Nusra et assimilés. 

Il est maintenant évident pour tout le monde que ces organismes ne sont 
rien d’autre que des mercenaires rémunérés par la machine israélo-
américaine, créés de toutes pièces, conçues et mises en œuvre par un 
terrorisme de type Gladio, (Gladio désigne le réseau italien des stay-
behind, une structure créée sous l'égide du ministre de l'Intérieur, Mario 
Scella dès le lendemain de la Seconde Guerre mondiale pour parer à une 
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menace d'invasion soviétique. On désigne couramment par stay-behind 
l'ensemble des armées secrètes européennes, dont l'existence a été révélée 
publiquement le 24 octobre 1990 par le Premier ministre italien. 
L'existence de ces unités clandestines de l'OTAN est restée un secret bien 
gardé durant la Guerre froide jusqu'en 1990, quand une branche de ce 
réseau international fut découverte en Italie, portant le nom de code 
Gladio, qui signifie glaive. Alors que la presse affirmait que les unités 
secrètes stay-behind de l'OTAN étaient « le secret politico-militaire le 
mieux gardé et le plus préjudiciable depuis la Seconde Guerre 
mondiale », le gouvernement italien, face aux sévères critiques de 
l'opinion publique, promit de démanteler son armée secrète.) dans le seul 
objectif de favoriser le projet du Nouvel Ordre Mondial de la mafia khazar 
des Rothschild. 

Il est probable que cet échec cuisant de la mafia khazar mènera à la perte de 
son pouvoir, à l’échec de son « Plan du grand Israël » d’occupation de tout 
le Moyen-Orient et ensuite du monde entier, y compris par l’utilisation de 
l’OTAN pour encercler la Russie et la marginaliser. 

Le résultat final de cette série de révélations et d’échecs de la mafia khazar 
en Syrie qui a été provoquée par cet affront inattendu de la Fédération de 
Russie contre la mafia khazar est susceptible d’entraîner l’effondrement 
total de l’Empire de la Mafia Khazar dans le monde entier. 

Le dernier groupe de porte-avions américains au Moyen-Orient a été 
rappelé aux États-Unis, et cela a suffi pour en bouleverser beaucoup qui 
croyaient que les porte-avions américains et leurs missiles de défense Aegis 
de dernière génération étaient invincibles et devraient rester en poste pour 
arrêter l’EIIL. 

Mais nous savons à présent que l’EIIL est une machine terroriste de 
création israélo-américaine et que les porte-avions américains sont 
extrêmement vulnérables. Certains des meilleurs experts en armement 
considèrent que ces porte-avions sont des cibles faciles pour la nouvelle 
technologie de pointe russe récemment utilisée, qui est capable de 
désactiver temporairement les circuits électriques et électroniques, y 
compris les systèmes radars, les sonars ainsi que les systèmes de lancement 
de missiles Aegis. 
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Cette machine terroriste israélo-américaine est utilisée pour déstabiliser 
des nations souveraines, ou pour détruire leur système bancaire 
indépendant de celui de la mafia khazar, indépendant de leur système 
monétaire privé, ou pour fournir des occasions de mettre la main sur leurs 
ressources naturelles. Mais elle sert également à détruire toute menace que 
ces nations souveraines pourraient poser à l’expansion de leur empire, un 
empire secret qui agit par l’entremise de « monnaie contrefaite » qui n’est 
garantie par rien, et de politiciens élus corrompus et sous le contrôle 
d’intermédiaires rémunérés.  

Les décideurs politiques au sommet de l’Empire mafieux khazar ont été 
furieux lorsque les Russes sont intervenus dans leur Guerre révolutionnaire 
et ils ont décidé qu’ils devraient récupérer ultérieurement l’Amérique par 
divers moyens. La Guerre de Sécession a été une autre tentative pour 
reprendre le contrôle de l’Amérique au profit de la mafia khazar, mais une 
fois de plus, en raison de l’intervention de la Russie, la mafia khazar 
échoua lamentablement. Soit dit en passant, la mafia khazar influait sur les 
deux camps pour essayer de créer une discorde aussi importante que 
possible entre le Nord et le Sud dans le cadre de leur stratégie habituelle de 
diviser pour régner.  

La mafia khazar est un groupe de familles khazars qui n’ont absolument 
aucun sang hébreu, mais qu’ils prétendent avoir afin de jouer la carte de 
l’holocauste juif (qu’ils ont eux-mêmes perpétré) et ainsi prétendre être une 
minorité raciale persécutée (alors que ce n’est pas le cas), le tout afin 
d’écarter toute critique et correction de leurs plans. 

Ces « lignées familiales » sont connues et se servent des hauts degrés de la 
Franc-maçonnerie comme couverture et aussi pour participer à un culte 
satanique mondial appelé le processus. 

Le tournant inattendu des événements a placé la Russie aux commandes en 
Syrie et au Moyen-Orient. 

Des sources bien implantées en Russie et bien informées prétendraient que 
la Fédération de Russie aurait signé un traité avec un certain groupe aliène 
extraterrestre, et il se trouve que ce dernier est en conflit de longue date 
avec un certain groupe qui a apparemment « conseillé et dirigé » les 
décideurs politiques de la mafia khazar et qui leur ont servi d’agents pour 
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prendre le contrôle du monde entier. 

Une partie de la mission qui leur est assignée est de faire avancer ce projet 
particulier des extraterrestres qui comprend le plan global du Nouvel Ordre 
Mondial d’utiliser les guerres perpétuelles et l’extermination massive pour 
détruire et dépeupler radicalement le monde, afin de le préparer pour une 
nouvelle race artificielle hybride ET/humaine destinée à coloniser la Terre 
sans les humains. 

La meilleure information disponible suggère que la mafia khazar est en 
principe dirigée et animée par les Draconiens, une race absolument 
malfaisante de prédateurs cosmiques, qui sont de grands et puissants 
parasites cosmiques inter dimensionnels humanoïdes. Le groupe aliène 
avec lequel les Russes ont apparemment conclu un traité sont les Grands-
Blancs qui sont les ennemis héréditaires des Draconiens et semblent avoir 
la motivation et la capacité de les vaincre. 

Pour l’heure nous ne savons rien de leur projet à long terme, mais jusqu’ici 
ils semblent avoir équipé la Fédération de Russie de certains armements 
stupéfiants, particulièrement d’électronique de haute technologie qui est 
capable de mettre hors d’usage les systèmes électriques et électroniques de 
navires ou de porte-avions entiers ainsi que d’avions, et de systèmes de 
radars aériens et satellites. La Russie aurait apparemment eu le feu vert 
pour aller de l’avant et mettre en échec la mafia khazar et ses 
intermédiaires terroristes en Syrie et en Iran.  

Au cours de la présidence de Ronald Reagan, un traité secret a été conclu 
entre les États-Unis, la Russie et les membres de l’OTAN selon lequel 
toutes les armes spatiales secrètes qui seraient développées ne seraient 
mises en œuvre que pour se défendre contre des extraterrestres hostiles et 
ne seraient pas utilisées comme armes de guerre. Tout comme pour le traité 
de non-prolifération nucléaire, la mafia khazar et Israël ne l’ont jamais 
signé.  

Ce que peu de gens comprennent, c’est que la Fédération de Russie a 
maintenant été « autorisée » à mettre en échec la mafia khazar en Syrie et 
en Iran et de la détruire si elle ne se rend pas.  

Il y a un certain groupe de dirigeants des services secrets du monde entier 
qui fait partie d’un Conseil aliène ET/OVNI, et nombre d’entre eux veulent 
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voir la mafia khazar mise en échec et dépouillée de tout pouvoir, et 
participent à des opérations secrètes extrêmement sophistiquées se 
déroulant sans violence. Certaines des technologies les plus avancées et les 
plus performantes des Russes ne sont destinées qu’à défendre la Russie 
sans violence et sans attaquer d’autres nations. Cette technologie a déjà été 
transmise à des scientifiques en Syrie et en Irak et ne doit être utilisée que 
pour la défense et non de manière offensive.  

Neutraliser le contrôle mental omniprésent de la mafia khazar en mettant le 
public au courant de ses opérations constitue une part importante de ces 
interceptions. Sans le secret abject et le contrôle complet des grands 
groupes de multimédia et de l’Internet, la mafia khazar ne pourra maintenir 
son emprise maléfique sur le monde, et les jours de la mafia khazar sont 
maintenant comptés parce qu’elle ne pourra pas réaliser son objectif. 

À présent ils vont échouer avec leur PTP (Partenariat Trans-Pacifique déjà 
signé, NdT.) qui est une manière détournée de censurer et de restreindre 
l’Internet, en usant essentiellement d’interprétations déformées de la loi 
internationale sur les droits de reproduction (copyright) pour exclure tout 
site web alternatif d’information. Cela aussi est condamné à l’échec. 

Certains dirigeants haut placés du gouvernement secret américain, qui 
dirigent des programmes ultrasecrets non reconnus, ont conclu un accord 
de coopération avec les ET Grands-Blancs et refuseront de laisser les 
complices au Pentagone de la machine terroriste israélo-américaine faire 
usage d’armes appartenant au programme spatial secret des États-Unis dans 
le conflit au Moyen-Orient. Et parce que les agents de la mafia khazar en 
Amérique ont utilisé des armes « psychotroniques » pour propager un 
climat destiné à faire taire toute dissidence, un nouveau groupe émergent 
d’anciens et actuels dirigeants, des services secrets travaillent maintenant 
main dans la main pour desserrer l’emprise de la mafia khazar sur 
l’Amérique et ses politiciens.  

Si la population américaine apprend un jour que l’essentiel du Pentagone et 
de la CIA ont été infiltrés et pris en otage, en enfreignant les lois et la 
Constitution américaine, en toute illégalité, elle pourrait bien se mettre en 
colère et vouloir chasser et punir ces infiltrés. 

Certaines des armes de guerre spatiales secrètes de la Russie sont 
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stupéfiantes par leurs capacités. L’une d’entre elles a été testée sur un 
navire de guerre américain, l’USS Donald Cook en avril 2014. Lors de son 
survol par deux chasseurs russes, l’alimentation électrique du navire a été 
coupée, mettant hors service tous les radars et les systèmes de défense 
Aegis. On a rapporté que les officiers commandant à bord ont été si 
bouleversés que certains ont résilié leur contrat et ont quitté la marine, avec 
le sentiment qu’ils ne pourraient plus défendre leurs propres navires et leurs 
équipages contre des armes aussi évoluées. 

De quoi disposent donc exactement les Russes en termes d’armement 
ultrasophistiqué ? La liste est longue, mais cela comprend des torpilles 
supersoniques, qui tracent elles-mêmes leur chemin à travers la matière qui 
entoure leur sillage en utilisant un camouflage « inter dimensionnel ». La 
Russie dispose de missiles qui, après leur lancement, se comportent comme 
s’ils étaient « en essaim » et utilisent des communications inter 
dimensionnelles brouillées pour échapper à l’interception, avant de se 
regrouper et se rediriger sur la cible, en se déplaçant selon des 
configurations de vol étranges allant du vol en ligne droite à des spirales en 
passant par des demi-cercles, etc. 

Certains initiés pensent que les Russes disposent à présent de la capacité de 
générer des camouflages inter dimensionnels pour certains de leurs avions 
et missiles furtifs, les rendant en grande partie indétectables en vol, et 
même de satellites-espions camouflés. 

Étant donné que la Russie n’a jamais signé d’accord avec la mafia khazar 
de ne pas utiliser les armes de leur Guerre spatiale secrète, elle est libre de 
les utiliser si la mafia khazar poursuit sa guerre contre la Syrie. Et les 
initiés sont d’avis que les armes de la mafia khazar sont de loin inférieures 
à tout ce que la Fédération de Russie peut aligner et utiliser pour vaincre la 
mafia khazar au besoin, si elle persiste à encercler la Russie et à éliminer 
ses alliés au Moyen-Orient.  

Et il a été récemment révélé par l’ancienne membre de la Chambre des 
Représentants Cynthia McKinney (une véritable héroïne américaine) que 
tout membre nouvellement élu au Congrès a droit à une visite de l’AIPAC 
(lobby pro-israélien) et doit signer un Serment d’allégeance loyal pour 
placer la sécurité d’Israël au-dessus de celle des États-Unis, ou il n’aura 
plus accès à des financements de campagnes politiques et en cas contraire, 
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l’AIPAC fera ce qu’il faut pour qu’il ne soit plus réélu. Il est évident que 
tant que les membres du Congrès n’arrêteront pas de prêter serment, et 
d’obéir à ce serment illégal, inconstitutionnel, de trahison et de sédition, à 
Israël, les États-Unis ne seront rien de plus qu’une province et un serviteur 
de la RKM/Israël.  

Les USA et le Vatican ont une peur bleue que la Russie dénonce, 
l’existence des E.T. et des OVNIS, parce que si l’on présente réellement la 
réalité, notre vision du monde changera concernant l'histoire, les religions, 
le présent et le futur et plusieurs scandales vont apparaitre concernant les 
élites de ce monde qui font tout ce qu'elles peuvent pour dissimuler la 
vérité.  

Phil Schneider était un scientifique qui travaillait pour le Gouvernement 
US sur des projets occultes de construction de bases souterraines de grande 
profondeur en faveur des protagonistes et instigateurs du Nouvel Ordre 
Mondial. L'une des bases les plus connues est celle de DULCE 
au Nouveau-Mexique. 

Phil Schneider pensait travailler pour le Gouvernement fédéral des USA 
pour un projet de constitution du Nouvel Ordre Mondial lorsqu'il eût la 
surprise de constater que les promoteurs et instigateurs n'étaient autres que 
les ET (les Grands Gris) qui avaient obtenu le droit dès 1954 par le 
Gouvernement US de procéder à des expériences sur des animaux et sur 
des humains, à condition qu'ils rendent compte régulièrement de leurs 
travaux auprès du Gouvernement US. 

Un rapport étonnant du Ministère des Affaires étrangères sur l’agenda 
du Premier ministre de Russie au Forum économique mondial de 2013 
indique que la Russie va avertir le Président des États-Unis que le « 
temps était arrivé » pour que le monde connaisse toute la vérité sur les 
extraterrestres et que si les États-Unis ne participaient pas à l’annonce, 
le Kremlin allait le faire lui-même. 

Le Forum est surtout connu pour sa réunion annuelle à Davos, une station 
montagnarde de Graubünden, dans la région orientale des Alpes en Suisse. 
La réunion rassemble environ 2.500 dirigeants d’entreprise, des dirigeants 
politiques internationaux, des intellectuels sélectionnés et des journalistes 
afin de discuter des problèmes les plus pressants auxquels le monde fait 
face, y compris la santé et l’environnement. 
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Les USA et l'UE ont décidé de s'attaquer à la Russie en février 2014, en 
pleins jeux olympiques de Sotchi, en fabriquant le coup d'État à Kiev, 
et en enchaînant avec les sanctions qui perdurent jusqu'à ce jour.  

Quels sont les évènements antérieurs qui s'étaient passé avant février 
2014, outre ceux visés par les Banksters mondialistes, de s'accaparer la 
Russie et ses richesses, et les révélations que les USA et le Vatican 
craignent que la Russie serait capable de révéler ?  

Il s’agirait là de l’une des raisons pour lesquelles, les USA et le Vatican 
qui maintiennent volontairement dans le secret, l'existence des ET et 
des OVNIS, se seraient attaqués à la Russie pour les empêcher de faire 
la révélation sur l'existence des ET et des OVNIS.  

 

es Entités Biologiques Extérieures à notre Planète, 

Quatre grands groupes d’E.B.E. auraient été répertoriés 
en interaction avec la Terre.  

 

- Plusieurs variétés d’Humanoïdes auraient approximativement notre 
ressemblance dont certaines pourraient se confondre avec nous, 
sans que nous puissions, à priori, les identifier, même si leurs 
physiologies sont différentes. La plupart d’entre elles seraient 
amicales avec nous. Elles auraient toutes des capacités psychiques 
hors normes, en comparaison avec les nôtres. Elles utiliseraient 
toutes des ressources scientifiques et technologiques très avancées, 
par rapport aux nôtres actuellement.  

- Une variété de petits humanoïdes, appelés « les gris », seraient une 
espèce hybride, s’apparentant à une entité biologique particulière. 
Ces clones génétiques, sans reproduction sexuée, seraient sous le 
contrôle psychique d’une autre variété d’humanoïdes et auraient 
un rôle subordonné d’agents d’exécutions des tâches qui leur 
seraient confiées. Ils seraient plutôt dans un rapport 
d’esclavagisme et inoffensif, tant qu’ils seraient sous contrôle. 

D
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- Une troisième variété, non humanoïde, aurait des morphologies 
extravagantes pour nous. Leurs provenances résulteraient de lieux 
où l’évolution n’a rien de comparable avec la nôtre. Les modèles 
évolutifs qu’ils auraient suivis seraient tout particulièrement 
désopilants, selon leurs apparences particulières et très variées. 
Une grande majorité d’entre elles seraient dangereuses à notre 
« contact ». Cela n’est pas lié à de mauvaises intentions de leur 
part, mais parce que notre existence leur est totalement 
indifférente. Plusieurs tentatives de rencontres, bien que minimes 
avec ces entités se seraient avérées désastreuses.  

- Des entités « trans morphiques », seraient particulièrement difficiles 
à identifier. Ces entités ne seraient ni des êtres ni des créatures. Ils 
existeraient, dans une dimension différente de la nôtre. Leur 
« espace-temps » ne serait pas dans le nôtre. Ils n’utiliseraient 
aucun « véhicule » pour se déplacer dans l’espace. Ils seraient 
essentiellement composés d’une « énergie spirituelle pure ». Ils 
auraient la capacité de prendre des formes physiques à leur 
convenance. Ils auraient la capacité de canaliser leur énergie en 
matière.  

La plupart des Entités Biologiques Extra-terrestres auraient déjà 
interagi avec notre espèce humaine et de façon amicale, pour ce qui 
concerne les variétés humanoïdes les plus proches de nous 
biologiquement. Leurs premiers contacts, dans notre civilisation 
actuelle, auraient eu lieu à cause des expérimentations 
électromagnétiques de Nikola Tesla. Il les aurait réalisées à l’aide d’un 
générateur à haute fréquence. Ses expériences auraient engendré des 
perturbations détectables dans tout le cosmos. Il aurait, entre autres 
expériences, cherché à rassembler le champ magnétique terrestre afin 
de l’utiliser en qualité d’émetteur à destination de l’espace. Ses 
expérimentations auraient en fait, créé de violentes perturbations dans 
l’espace. Ses recherches auraient permis à des Entités Biologiques 
Extérieures de pouvoir repérer notre Planète et de venir nous 
observer. Ultérieurement, les explosions atomiques auraient également 
été repérées depuis l’espace cosmique.  

Des Entités biologiques externes auraient ainsi décidé d’amener 
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l’espèce humaine dans un programme d’évolution correspondant à sa 
future appartenance à une « communauté galactique ». Des accords 
auraient donc été conclus avec le Président Truman aux USA, pour la 
révélation de certaines technologies qui auraient également été 
accordées à l’Union Soviétique, en raison de leurs compétences 
réciproques concernant l’arme nucléaire. Un appareil de déplacement 
intersidéral aurait été remis, pour étude, à un service technique de 
chacun des deux États. Des Entités Biologiques Externes seraient 
restées en permanence sur Terre afin de pouvoir superviser les 
avancées technologiques dans ces deux Pays. Des relations 
diplomatiques auraient donc été établies avec des espèces à 
ressemblances humaines. Un traité diplomatique aurait été conclu avec 
le Président Eisenhower en accord avec le MJ 12 et une délégation 
d’Extraterrestres. Qu’en est-il des autres Pays détenteurs de l’arme 
atomique ? 

 

a fin du cover-up, 

L'équipe « Alphacom » du groupe MJ12, est un groupe de 
recherche mis sur pied pour étudier et évaluer les différentes 
races extraterrestres existant dans l'univers. Un certain docteur 
« Michael » était un pantin consentant du gouvernement satellite, 

et leur porte-parole pour sonder les « terrains » du monde des "dupes". Le 
docteur a expliqué qu'il discutait de façon régulière avec ses supérieurs 
pour savoir quels renseignements pouvaient être glissés au public et 
lesquels devaient rester secrets. 

Les Gris et les Oranges, dénommés ainsi à cause de la couleur de leur peau, 
pratiquent un commerce d'échange très actif. Ils partagent leur savoir, leurs 
technologies et leurs philosophies. Un programme d'échanges permet à 
leurs populations de voyager d'une planète à une autre pour apprendre leurs 
cultures respectives. Ces êtres étant très évolués au niveau spirituel 
agissaient surtout comme conseillers galactiques.  

Des scientifiques d’envergure avaient eux pour tâche d'étudier et de 
comprendre les complexités d'une énorme balise céleste surnommée « Le 
Monolithe ». Elle fut découverte flottant dans l'espace pour la première fois 

L
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par le cosmonaute russe Yuri Gagarin et ensuite par l'Américain Alan 
Shephard en 1961. Le Monolithe fut récupéré et transporté sur Terre en 
1972 aux fins d'enquête. Cette balise émet de la lumière, des signaux 
sonores, ainsi qu'un langage mathématique. La syntonisation des signaux 
permettait de répertorier notre Galaxie en trois dimensions. 

Des clonages sur des animaux ont été réalisés avec succès. Les militaires 
supérieurs convoitaient la réalisation d’un soldat hybride omnipuissant et 
super génial qui devrait obéir aux ordres, sans crainte et sans hésitation. Il 
fut réalisé. La récolte de tissus d'animaux, les célèbres mutilations bovines, 
sont nécessaires à la production « d'organelles », ces composantes 
spécialisées d'une cellule dont l'apparence et les fonctions ressemblent aux 
organes du corps humain. Les organelles peuvent être introduites dans le 
corps pour filtrer les polluants en provenance de l'air, de l'eau, des aliments, 
etc. L'expérimentation se poursuit toujours au niveau des hybrides mi-
humains/mi-zétains, ou les "entre-deux". Les organelles peuvent être utiles, 
également, à modifier les hormones corporelles, ainsi qu'à rendre les 
précurseurs cérébraux non toxiques. Ces cellules sont minuscules et leur 
insertion ne constitue pas une procédure envahissante. La génétique bovine 
est comparable à celle des humains. 

Jimmy Carter avait hâte de mettre fin au cover-up, mais lorsqu'il fut avisé 
des implications religieuses d'un tel dévoilement, il s'est désisté. Carter 
entretenait de fortes croyances chrétiennes. Lorsqu'on lui révéla que les 
religions étaient une création de l'homme et possiblement un phénomène 
unique dans l'univers, il s'effondra en larmes et son projet de tout dévoiler 
fut annulé.  

Officieusement, nous avons mis les pieds sur la lune avant 1969. Les 
astronautes furent observés par les ET, lorsqu'ils étaient sur la lune. Ils ont 
entretenu des conversations avec eux et furent avertis de quitter la planète. 
Les astronautes brûlent de dire la vérité, mais n'osent pas commettre de 
trahison. 

Un « Stargate » ou porte des étoiles, fut découvert dans une pyramide à 
Giseh, en Egypte. Des chercheurs scientifiques croient qu'il s'agit d'une 
lentille pouvant fabriquer des trous de ver menant n'importe où dans 
l'univers. Le Stargate n'a pas encore été activé. Il faudra d’abord beaucoup 
mieux connaître notre Galaxie et d'autres encore, avant que nous puissions 
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nous en servir. Savoir où aller et comment nous y préparer. Savoir 
syntoniser et établir des coordonnées. Le problème, c'est que la 
signalisation routière n'existe pas dans l'espace. Il s'agirait là d'un 
aboutissement, l'un des derniers apprentissages de notre race en fonction de 
notre association avec les ET. 

Un programme d'expansion des facultés psychiques a été mis sur pied. Ce 
programme intitulé « The Gateway Treatment », se voulait une expérience 
visant le développement du cerveau en stimulant les neurones pour 
favoriser la prolifération de milliards de synapses et ainsi permettre à un 
sujet d'augmenter le potentiel de son esprit, par exemple pour la 
communication télépathique avec les ET. Ce programme permit de 
concevoir une série d'expériences en conditionnement mental connu sous le 
nom de « MK ULTRA ». C'est ainsi qu’on a appris aussi bien à extraire 
qu'à refouler la mémoire humaine, une technique de contraintes de l'esprit 
appelée « Mind Capping ». Ces techniques ne sont pas aussi efficaces que 
les méthodes de captation et de transmission de pensées utilisées par les 
Extra Terretres. 

En outre, le programme mena vers la recherche en visualisations à distance 
(remote viewing) et autres phénomènes psychiques.  Au bout du compte, 
toutes ces expériences étaient peut-être une tentative de quelques acteurs 
particuliers, à exercer un contrôle mental mondial, une idée qui fait peur. Il 
existe un groupe de généraux impotents, xénophobes et paranoïaques qui 
sont chargés de la protection aérienne américaine et qui craignent et 
maudissent les ET au point de leur faire la guerre. Ce groupe appelé la 
Cabale a recours aux armements dits de la Guerre des étoiles, y compris un 
faisceau de particules neutres pour abattre des vaisseaux spatiaux et 
emprisonner ses survivants pour en extraire des renseignements par la 
force. La technologie qui nous a été offerte par les ET est maintenant 
utilisée contre eux. Détestée par plusieurs membres du gouvernement 
satellite, la Cabale emploie également des méthodes agressives contre ceux 
et celles qui tentent de mettre fin au cover-up, et on soupçonne qu'elle 
intensifiera cette répression au fur et à mesure que se rapprochera le jour du 
grand dévoilement. 

Plusieurs espèces extraterrestres qui visitent la Terre sont en principe des 
touristes. Alors que nous prenons des vacances à l'étranger, d'autres êtres, 
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plus avancés que nous, visitent d'autres mondes.  Par comparaison à la 
plupart des autres Planètes, la Terre est presque unique avec la grande 
diversité de sa nature, et de ses habitants. Parmi les planètes dites 
primitives, la Terre est un centre d'attraction populaire. Les ET 
reconnaissent à la race humaine de nombreuses qualités. Ils affectionnent 
tout particulièrement notre grande imagination, notre créativité, et notre 
tendance naturelle à faire de profonds rêves. De nombreuses confédérations 
galactiques nous visitent en ce moment. Elles incluent : L'Alliance, 
composée d'humanoïdes des systèmes stellaires Pléiades et Altair Aquila. 
Le Corporatif, composé de différentes races Grises du système Zéta 
Réticuli. La Fédération des mondes, qui comprennent un nombre 
indéterminé de différents groupements extraterrestres en provenance de 
l'univers. Et puis les Races unies d'Orion, un groupe ET de ce système 
stellaire. Toutes ces confédérations sont interconnectées. 

Mais ils aimeraient bien accélérer notre évolution spirituelle. Parmi les 
technologies acquises des ET, mentionnons les LED, la supraconductivité, 
les puces informatiques (microprocesseurs), les fibres optiques, les lasers, 
la recombinaison génétique (gene splicing), le clonage, l'équipement de 
vision nocturne, la technologie anti détection Stealth, les dispositifs à 
émission directionnelle de particules, les composites aéronautiques à 
matrice céramique et les vols aéronautiques à contrôle de gravité.  

Les ET sont stupéfaits du mauvais traitement que nous infligeons à notre 
Terre. Ils n'arrivent pas à comprendre pourquoi nous voulons la détruire ni 
pourquoi les multinationales peuvent impunément la violer par avarice et 
avidité. Une planète est une entité vivante possédant son propre niveau de 
conscience. Les ET communient avec leurs planètes afin de créer des 
rapports harmonieux. Dans une convention que les Nations-Unies et Le 
Corporatif ont ratifiée, il existe un règlement classé Above Top Secret qui 
stipule qu'il est interdit à tout membre du groupe Zéta de se montrer en 
public, pourquoi ? 

Les projets de dévoilement ont été reportés à trois reprises à des dates 
ultérieures, en partie à cause de l'impasse dans les négociations avec les 
Gris suite aux incidents graves survenus sur le site S4 en 1975, et en partie 
à cause des implications énormes que représenteraient de telles révélations 
au niveau des religions et de l'économie mondiale.  
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Le Vatican s'inquiète particulièrement de telles divulgations. Ils ont prié le 
gouvernement américain d'en retarder le processus afin qu'ils puissent 
mieux préparer leurs fidèles aux questions religieuses. Le Pape a modifié la 
vision de Dieu qu'entretient l'Église catholique romaine. Leur nouvel 
apostolat sera de propager l'idée que nos corps n'ont pas été créés à l'image 
de Dieu, mais plutôt nos âmes. Nos corps ne sont que les conteneurs de nos 
âmes. Lorsque les gens meurent, leur conscience se transpose tout 
simplement dans une autre dimension. Nous sommes tous membres d'une 
grande famille universelle. 

La récente admission de la vie sur Mars est un jalon important sur le sentier 
des révélations futures. L'une des missions de l'équipe « Alphacom » est de 
déterminer si nous pouvons profiter de la technologie extraterrestre pour 
redonner à la Terre son parfait équilibre original. La Terre est l'une, d'un 
petit nombre de planètes seulement, à ne pas gérer ses conditions 
météorologiques. C'est d'ailleurs l'une des raisons pour lesquelles certains 
vaisseaux spatiaux des ET s'écrasent au cours de perturbations climatiques, 
en particulier les engins ayant recours à la propulsion gravitationnelle. 
Leurs vaisseaux ne diffèrent en rien de nos bateaux, lors d'orages violents, 
dansant sur l'eau, aux caprices des vagues. Pour contrer ces difficultés, 
certains ET entourent leurs engins d'une énergie plasmique ou volent en 
sautant d'une dimension à une autre. 

Certains ET préfèrent habiter sous la Terre, car ils peuvent maîtriser leur 
environnement en fonction de leurs besoins. Ils utilisent également des 
boucliers électromagnétiques lorsque les molécules sont trop denses. 
L'équipe Alphacom a découvert que de nombreux extraterrestres 
ressemblant à des humains sont actuellement parmi nous. Ils peuvent 
respirer notre air, et dans la rue on ne saurait les différencier. Albert 
Einstein a rencontré et œuvré auprès des Gris. Environ un millier de 
Nordiques habiteraient l'Espagne, pour ne nommer que ce pays. Tous les 
mondes dans la Galaxie sont connectés. Une bombe atomique 
« Hiroshima » affecte toutes les Civilisations. Les pensées sont des formes 
d'énergie. D'autres mondes sont en mesure de les capter. Les barrières 
galactiques n'existent pas. Certains vaisseaux sont en fait des transporteurs 
vivants, capables de se diviser et de se regrouper. Ces engins répondent aux 
commandements de la pensée. 
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La base souterraine Area 51 est une vaste cité, en partie en sous terrain, de 
la taille de l'État du Rhode Island. Elle continue de grossir et a maintenant 
une sœur, S4, à quelque 25 km, et une autre appelée Indian Springs. Des 
centaines de personnes des secteurs civils et militaires y travaillent. Elles 
sont affectées à l'un ou l'autre des 8 programmes dits « noirs » qui 
fonctionnent sur un budget de 2 billions de dollars annuellement. Un 
important système de sécurité surveille les lieux et la loi martiale y est 
imposée à l'intérieur. Certains scientifiques vivent sur les lieux par tranches 
de six mois. Leurs chambres à coucher sont modestes. Cependant que les 
ET jouissent d'appartements de luxe. 

Des scientifiques, du gouvernement satellite, ont créé avec succès la fusion 
à froid et l'énergie du point zéro. Il nous faudra une transition en douceur 
pour assimiler cette nouvelle science, sinon l'économie mondiale en sera 
dévastée. 

 

Nota : ces textes sont des extraits d’idées émises par diverses 
personnalités provenant de plusieurs sources…  
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